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turales fiorum sunt Custodes. Entomologus verus ideo ia bisce
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PREFACE.

J^e premier volume de l'Entomologie helvétique (publié

en l'jgS) a éié accueilli, malgré toutes ses imperfections,

d'une manière bien supérieure à mon attente. Le compte

qu'en ont rendu les feuilles littéraires ne pouvoit être

plus encourageant, et leurs critiques ont été faites avec

cette indulgence, cette Iionnûieté qui distinguent si bien

les véritables savans. *) Sensible à ces procédés ^ je m'em-

*J Puisse ce second volume obtenir encore de pareils censeurs ! je

profiterois de leurs observations avec le même empressement.

Mon zèle pour la science me fait toujours soubaiter de voir ceux

qui la cultivent réunir leurs vues et leurs efforts pour contribuer

à sa perfection. Mais il faut en ceci de l'impartialité. Un
savant préoccupé d'un système, ou d"opiuions particulières, juge

quelquefois mal d'un ouvrage qui n'est pas dans Iç sens de ses

idées favorites: c'est ce qui rend la bonne et judicieuse critique

si peu commune. Les meilleurs journaux françois offrent main-

tenant un exemple bien digne d'être imité en Allemagne: ils

donnent la liste des collaborateurs, et ceux-ci mettent franche-

ment leurs noms au bas des articles sortis de leur plume. Cette

méthode, qu'aucun bomnie de letîres bien pensaut ne doit

craindre, n'ôte rien à la liberté de ses observations, ni de ses

critiques; mais elle peut donner du poids à celles-ci, servir à en

régler le ton, et peut-être encore à arrêter quelque jeune suffi-

sant, qui ne s'ingère de faire l'aristarque qu'à l'abri du voile de

l'anonyme dont il a la facilité de se couvrir. A moins peut-être

que la démangeaison d'écrire ne le presse trop; dans ce cas il ne

feroi.t pas mal de parcourir préalablement le premier cbapitre du

14. livre de Tum Joncs , iutitulê: j4n e^sry to provc ihat an

aulhor tvill irrite, ihe beitcr^ for haviiig soiiic hnoi-rlccige of ihe

subject on yyhich he wriles.
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V O R P». E D E.

Uas erste Heft der Iielveliscben Entomologie (1798) ist

seiner Unvollkommenheiten ungeachtet, noch viel günsli-

ger aLifgenommen worden als ich es erwartete. Die An-

zeigen in den wissenscliaftliclien Journalen waren ermun-

ternd für meine Arbeit , und ihre Belehrungen mit einer

Nachsicht und Freundlichkeit abgefafst , welche wahre

Gelehrte auszeichnet. *) Um meine Erkenntlichkeit gegen

^) Möchte dies zweite Heft eben solche Rezensenten erhalten ! icli

würde ihren Bemerkungen ni't Vergui'igen folgen. Mein Eifer

fiir die Wissenschaft nührt stets den Wunsch in mir, dai's die

"Verehrer derselljen sirh zu ihrer Vervollkommnung vereinen

möchten : aber dazu wird der Pariheygeist entfernt werden

müssen. Ein von seinem System und von eignen Meinungen

zu sehr eingenommener Gelehrter urtheilt zum voraus übel von

einem Werke dtis mit denselben nicht übereinstimmt; deswegen

ist eine gute Kritik so selten. Die besten französischen Joui--

nale geben ein Beispiel, welchem man in Deutschland nach.—

folgen sollte. Die Mitarbeiter setzen geradezu ilire Namen den

Rezensionen bei, die aus ilirer Feder fÜefsen. Diese Gev/ohn-

heit ist keinem gutdenkenden Gelehrten zuwider, sie benimmt

seiner Freiheit nichts, aber sie kann den Beurtheilungen Ge-

wicht geben, den Ton derselben zuweileu miifsigen, und dann

vielleicht auch den und diesen eiteln jungen Mann zurück

halten , der sich erkühnet den Aristarch zu machen , weil er

unter dem Deckmantel des Anonymen unbekannt bleiben kann.

W^o er nicht sonst von der ticlircibsuclu gar zu sehr gereizt wird ;

in diesem Fall vs'ürde er nicht übel thiin , vorlaîilig das erste

Kapitel des i/|. Buchs von TomJones zu lesen , welches den Titel

führt: An essaj to prove tliat an aitt'ior tvill yyrilo ihe hetler^

J'or liaving some Anofriecigc oj" tke suüject on (vhich he irrites.
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presse de le témoigner en répondant de mon mieux aux

principales observations. Je commence par celles da

meilleur journal littéraire de l'Allemagne (Allgemeine

Litteraturzeituiig z6. Febr. löooj. L'auteur do l'article

qui regarde mon ouvrage „ auroit souhaité que dans la

„formation des genres, je ne me fusse pas borné aux

j, insectes de la Suisse; qu'en y réunissant les autres, j'eusse

,> rendu mon travail d'une utilité plus étendue" la cliose

est hors de doute ; mais de cette manière je passois les

bornes du plan et du titre de l'ouvrage ; cependant je

profiterai volontiers de l'avis , au moins pour les insectes

d'Europe , et l'on en verra la preuve dans ce second

volume, ainsi que dans la publication prochaine des espèces

des Rhyncophores dont je me prépare à donner des figures.

Le même pense „ qu'il eut été bon d'ajouter aux ca-

,, ractères tirés des antennes et des tarses, d'autres em-

f, pruntés (par exemple) de la bouche ,
qui en fournissent

„ d'excellens. " Ces vues me paroissent également bonnes

à suivre, puisque l'on satisfait par-là aux divers systèmes.

J'avois essayé un travail à ce sujet pour les charansons

,

mais les caractères de la bouche de ces insectes ne peuvent

se découvrir qu'avec beaucoup de difficultés ; les palpes

d'ailleurs sont, pour la très-grande partie, assez unifor-

mément coniques , et si la lèvre et la languette offrent

quelques difiérences
;,

elles ne disent rien de plus décisif
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ein so edles Benehmen! zu bezeugen , beantworte ich liier,

so gut als mir inöglich ist, die wichtigsten Bemerkungen.

Eine der besten wissenschaftlichen Zeitungen Deutschlands

(die allg. Litt, Zeit. 26. Febr. iSoo. S, 479.) sagt: „ Vorziig-

,, lieh wünschen wir, dafs sich der Verfasser bei der Er-

y, richtung der Galtungen und bei der Angabe ihrer Kenn»

,, zeichen nicht blofs auf die Schweizerischen Insekten be-

„ schränke, sondern dafs er dabei auch die übrigen aus-

„ ländischen Insekten vergleiche, die er zu sehen bekommen

,, kann. " Die Behauptung ist ausser Zweifel. Dann hätte

ich aber die Grenzen die ich mir vorgezeichnet hatte, über-

schritten. Doch folgeich diesem Winke einigermafsen im

zweiten Hefte, und ich werde ihn auch künftig befolgen,

da ich demnächst in den Abbildungen der Arten der Rüssel-

häfer alle mir bekannten Europäischen vorstellen werde.

Ferner sagt der Piezensent : „ Dann wäre es vielleicht

„ auch zweckmafsig, mit den von den Fühlhörnern und den

,, Fufsglicdern genommenen Kennzeichen, auch die von

„andern Theilen entlehnten Merkmale zu verbinden,...

„ die Mundtheile geben oft sehr schöne und wichtige Kenn-

„ zeichen. " Diese Bemerkung ist sehr gut, man wird da-

durch mehreren S^^stemen zugleich nützlich. Ich hatte auch

wirklich diese Arbeit beiden RUsselliäfer?i versucht, allein

bei dieser Familie ist die Untersuchung der Mnndlheile

grofsen Schwierigkeiten unterworfen; überdies sind die
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que les caractères extérieurs dont je me suis servi : de

sorte qu'il m'a paru assez superflu de les ajouter. J'a-

vouerai même que je n'étois pas toujours sûr de bien

voir et peu d'amateurs eussent élé disposés sans doute à

vérifier mes appeiçus. Les parties de la bouche des Ca-

rahiques au contraire sont fort saillantes et très -remar-

quables. Aussi les présente-je dans ce volume constam-

ment avec les caractères extérieurs, tant pour faire voir

leur concordance, que pour répondre au vœu manifesté

par le journaliste et les Entomologues qui pensent comme

lui.

Enfin il ne trouve pas bien que ,, Ton change les noms

„ reçus et que l'on trouble ainsi l'unité de la nomencla-

„ ture ; ce qui met le désordre et la confusion dans la

,, science. ^') Tout considéré le reproche me pavoit si

juste, que d'après le vœu du même journaliste je me

fais une loix fixe de conserver toujours de préférence les

noms de Fahricius ; puisque ses ouvrages sont reconnus

et admis comme classiques par le plus grand nombre des

Entomologues ; et dans le cas d'un nouveau genre de ne

lui donner un nom qu'autant qu'il n'en auroit pas déjà

dans quelqu'ouvrage entomologiqne , au moins de ma

*} Âbsnncninwi n tnll mutnllone , qnœ tantnin modo coiij'usioncnt,

d landein niinam scieniiœ pavit.

Philos, Ent. p. 1 13.
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Taster sehr gleichförmig, und wenn die Lippe und das

Zunglein einige Abweichungen enthalten, so entscheiden

sie nicht besser als die Kennzeichen deren ich mich be-

diente. Ich hielt es daher für überflüssig sie vorzulegen.

Ich gestehe sogar, dafs ich nicht einmal immer sicher war

ganz richtig gesehen zu liaben, und dafs wohlj wenige

Entomologen Lust haben würden, meine Untersucluingen

zu bestätigen. Dagegen sind die Mundtheile der Cai-ahen

sehr hervorstehend und deutlich ; auch lege ich sie in

dem gegenwärtigen Hefte vor, sowohl um die Ueberein-

stimmung derselben mit andern Kennzeichen zu zeigen,

als um den Wunsch des H. Rezensenten vmd der Ento-

mologen, die seiner Meinung sind, zu befriedigen.

Endlich wird bemerkt , dafs die Veränderung der be-

kannten Gattungsnamen der gewünschten Gleichförmigkeit

schade, und nur Verwirrung in der Entomologie erzeuge*).

Dieser Vorwurf scheint mir so gegründet , dafs ich es mir

deswegen zum Gesetz gemacht habe, (nach des Rezen-

senten Wunsch) die Gattungsnamen des Fabricius Vor-

zugsweise beizubehalten , dessen W^erk als classisch von

dem gröfsten Theil der Entomologen anerkannt wird.

Wenn ich andere Gattungen aufstellen mufs , so werde

^) Ahslineamus a tali miitationp.
^

qitce lantinn modo corij^nsionem

et tandem ruinam scientiœ parit.

Pliilos. Ent. p. 113.



connoîssance *) ; en suivant , sur ce point , les dattes le

mieux qu'il me sera possible , selon le précepte de Linné ;

Assiinienda eoriiin soJum nomina qiice antea nunqiiauv

imposita fuere generi , allas falsa evaâtint hœc poste'

7'iora, et idcirco expungenda, prior eniin loco , prior

erit jure.

On lit dans le Bulletin des sciences par la société philo-

matique (Paris Flor, an "VII. N°. 2G. p. 15.) „ il me semble

„ que l'auteur de l'Entomologie helvétique auroit du for-

„ lifier les caractères de ses nouveaux genres par des carac-

„ tères accessoires pris de la forme du corps. " Ceci est un

peu différent; dès que le caractère essentiel détermine bien,

l'accessoire est superflus ; essentiali longe post ponendiis

et Jiiinqiiam assjirncndus xtbi essentialis additci potest.

PJiil. Ent. p. 96. II n'y auroit pas de mal cependant de l'in-

diquer en note pour \g% jeunes amateurs , comme a fait

Fahricius et depuis Latreille. Si c'est ainsi que l'entend

le critique, je suis entièrement de son avis. Il ajoute:

„une légère distinction numérique suffit -elle pour l'èta-

„ blissement d'un genre , sur-tout lorscpi'il est difficile de

,^ l'observer ? " II me semble que la dilïicullé de l'obser-

vation, dès qu'elle n'est pas insurmontable, ne doit pas

.*) C'est-à-(!ire des noms arcompagncs de caractères soliiles et liien

décrits. Gcniis proponcre aùsqne cfinrr.clere ovuiiiio absiuchnn.

Fabr. Sj'slcin. Entoiu, pr;cf, pag. VII,
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ich ihnen nur in diesem Fall Namen geben, wenn ich sie

in keinem mir bekannten entomologischen Werke schon

benannt finde *) , und zwar nach der Regel welche Linné

gab. Assumenda eorum soluni noniina quce antea ?iiin~

cjuam imposUa fuere generi , alias falsa evadunt hcec

posteriora et iäcirco expungenda , prior enim loco prior,

erit jure.

Im Bulletin des sciences par la société pldlomatîqiie

(Paris Flor, an VIL N°. 26. p. \^.) wird gesagt: „ Mich

„dünkt, der Verfasser der helvetischen Entomologie hätte

,y die Kennzeichen seiner neuen Gattungen auch durch

„ einige minder wesentliche von der Körperform berge*

„ leitete Kennzeichen befestigen sollen. " Diese Bemerkung

ist von den oben angeführten ein wenig verschieden. Wena

die wesentlichen Kennzeichen hinreichen, so sind die zu-

fälligen überflüssig. Essentiali longe post ponendus ct^

nunquani assnmendus iibi esse?itialis adduci potest. Philos.

Entom. p. 90. Indessen möchte es für angehende Lieb-

haber der Entomologie doch zum Vortheil seyn, in einer

Note den Körperbau der Gattung beizufügen, wie dies

Fabricius \\.nA Latreille gethan haben, und wenn dies der

Pipzensent so versteht, so bin ich ganz seiner Meinung,

^) Das ist Namen mit festen Gattungskennzeiclien verbunden. Ceiiiis

proponere aùsqtie characteic omnino absuidum.

Fabr. Sjst. Enlo». prjcf. p, VII.
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faire objection ici; c'est-à-dire, lorsqu'il s'agit de la justesse

du caractère générique, sans quoi il faudroit rejetler les

parties de la bouche, qui malgré leur petitesse sont cepen-

dant reconnues si importantes.

Enfin ,,on auroitpu, dit-il, faire abstraction du nombre

„ des articles de la massue des antennes .... et ne tenir

„compte que des articles qui la précèdent; cette méthode

„ eut été plus facile". J'en conviens et le seroit davantage

encore en ne comptant rien du tout, comme on faisoit ci-

devant; mais c'étoit une faute qui alloit ouvertement contre

la précision et l'exactitude scientifique.

L'auteur savant et laborieux de YHistoîre générale des

insectes, en présentant le tableau analytique de ceux de

l'Entomologie helvétique dit au bas : „ qu'il eut désiré que

„ je n'eusse pas créé de nouveaux noms pour les ordres ;

„ puisque les caractères sont pris des ailes .... et croit que

„ les noms Coléoptères y Orthoptères etc. eussent du être

„ préférés." Aux raisons que j'ai données p. 46. du i.^'" Vol.

j'ajouterai que le nom Orthoptere quelque bon qu'il puisse
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Derselbe fährt fort: „Kann wohl eine geringe Verschieden-

„ denheit der Gliederzahl (der Fühler) hinreichen, eine

„ Gattung darauf zu bauen, besonders wtnn es schwer ist

„dieselbe zu bemerken." Mir scheint, dafs die Schwierig-

keit der Untersuchung , wann solche nicht unüberwindlich

ist, kein hinlänglicher Grund seye, es zu mifsbilligen,

nemlich wenn es um Gattungskennzeichen zu thun ist;

sonst wurde man die Mundtheile ganz verwerfen müssen,

die man doch so allgemein für sehr gut anerkannt hat.

Endlich sagt er : „ Man hätte wohl die Zahl der Knopf-

„ glieder der Fühler ganz übergehen und nur die übrigen

„Glieder wählen können, dies würde leichter gewesen

_„seyn." Dies gestehe ich allerdings, und es würde noch

leichter gewesen seyn , wenn man nichts gezählt hätte^

wie man es ehemals that ; aber dieses war ein Fehler ,

welcher sicherlich mit der wissenschaftlichen Richtigheit

und Genauheit nicht bestehen konnte.

Der gelehrte und arbeitsame Verfasser der Allgemeinen

Geschichte der Inseliteii sagt, in der Note zum System

der helvetischen Entomologie : „ Da die Kennzeichen der

„Ordnungen von den Flügeln genommen sind, so wäre

„zu wünschen gewesen, dafs man statt der neuen Namen

„jene der Coleoptera , Orthoptera etc. etc. vorgezogen

„hätte." Ich habe die Ursache, warum ich die Namen

änderte, im I. Heft. S. 46. angezeigt; ich setze jetzt hinzu,
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être en Inl-mwme, appliqué an plus grand nombre des in-

sectes de cet ordre, ne m'a pas paru admissible ici; puisque

le caractère de la i.
'"'''' Section étant pris des ailes supé-

rieures, celui de la 2.''^ ne jjouvoil être tiré des inférieures

sans frfire bigarure et contrarier les règles. *) Quant au

besoin qu'à le mot deratoptere d'être fortifié et étendu,

je me suis réservé de le faire quand je serai parvenu à

celte seconde section, le tableau, où il est, n'étant qu"ua

apperçu général de ma disposition des insectes , dont le

développement se fera successivement par la suite.

J'ai annoncé plus haut que conjointement avec les

caractères extérieurs, visibles sans déranger l'insecte, je

doiinerois ceux des parties de la bouche, qui demandent

tm développement anatomique : mais il est bon d'abord

^J An reste malgré tous ces raisonneniens et les autres motifs allègues

dans le i.er Vol, j'eusse peut-être mieux fait de conserver les

dcnonjiuîtions de Linné auxquelles on éioit accoutumé: car les

noms des classes n'ajoutent rien à leurs caractères naturels. Ces

classes sont tellement prononcées, qu'on les retrouve d;ins tous

les sjstêmes. Qu'on nomtue l'une Eletitherata ^ ou Coleopteia

etc., le fond de la chose est le même et la science y gagne fore

peu. Mais dès qu'on a tiré le caractère d'une partie pour une

classe, il ne faut pas en prendre une autre pour la suivante.

Caractères classiinn ab iisJcm scmper panilnis dcsuweiuii, Pliil.

llntom. p. 105. §. 6. Oserai-je le dire ici? il semble qu'en

général, dans les diverses branches de l'histoire naturelle, on esc

trop emprcisé de changer les noms. On paroit y attacher plus

d'ioiportance et de gloire qu'aux découvertes mêmes, qui seules

cependant en méritent: car la plupart de ces nouveaux noms
lu"en loin d'être utiles à la science ne font qu'y jetter une coq-

fiisioM nuisiiile. Les anciens, hicn dtfinis et bien précises, de-

vroifut être à tous égards coastamment préférés.
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clnfs mir der Ausdruck Orthovtcra (gerade Flii^ler) obsclion

er die Ordnung schön bezciclinet , doch nicht zalaH^ig

scheint; weil er sich auf die Unterliiigel bezieht, da der

Ausdruck S ch a alfl ü gl er auf die Oberflugel hinweist,

was sich nicht Avohl zusammen schickt und ganz deu

Regeln zuwider ist. *) Wegen <\.QS Worts deratoptera

werde ich mich weiter erklären wenn ich zu dieser Ab-

iheilung kommen werde.

Ich habe oben gesagt , dafs ich mit den äusserlichen

Kennzeichen zugleich auch diejenigen der Mundihcile vor-

stellen würde, welche eine Zergliederung bedürfen. Es ist

aber nothwendig, dafs bei der Terminologie keine ZwîL-

deufigkclt zurück bleibe. Man weif's, dafs die gegüedertcu

*} Aber dessen ungeacluct hätie ich vielleicht besser ptthan , liirius

an den Lintieischcn Benenniingen , an die man gewohnt wäre,

zu iinderu; denn die Namen verbessern keineswegs dis natür-

lichen Kesuixeichen der Classe» ; diese Classeu sind so deutlich,

dftfs man sie in jedem System wieder findet. Sie mögen Eieuthe-

rala oder Coleopte.ra .... lieisscn , die Sache im Grunde ist die

ijerniiche, und die Wissenschaft gewinnt dabei wenig. Aber

sobald man die Kennzeichen der ersten Classe von einem Körper-

theile hergeleitet bat, so mufs man àïe. Kennv.eii'hen der Fol-

genden gleicherweise herleiten. Charncteres classiuin ab iisihm

seilper partilr.is cicsnmendi. Philos. Entora. p. 103. Seye es ferner

mir erlaubt zu sagen, ich finde überhaupt, dafs man in der

Naturgeschichte mit Namenveränderungen zu eilig ist. Es scheint

dafs man darin mehr Wichtigkeit und Ruhm setzen wollte, als

in die Entdeckungen selbst , welche doch allein wichtig und
ruhmwiirdig sind. Die meisten neuen Namen haben noch dazu

das Schlimme, dafs, anstatt der Wissensclialt nülzlicii zu seyn
,

sie vieimuhr durch mannigfaltige Verwirrungen , welche sie ver-

ursachen, schaden. Die allen Eenennimgfn , wohl bestiinmc

und tingcschräukt
,

sollten überall dtn Voi'zug beüaupien.

k
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do s'entendre sur la terminologie. On sait assez que ces

filets articulés, ou barbillons, que l'on remarque à la

bouche des insectes
, portent le nom d'antenules ou de

palj)es (palpi). Lorsqu'il y en a quatre, ceux qui sont

attachés aux mâchoires sont nommés par Fabri ciu s palpes

antérieurs (paipi anteriores) et ceux qui sont portés par

la lèvre, ou la languette, palpes postérieurs (palpi poste-

riores) : mais quand il y a six palpes, comme à la famille

des Carabiques, les deux qui sont en avant, couchés chacun

sur le dos même des mâchoires, prennent alors le nom de

palpes antérieurs : ceux qui les suivent immédiatement,

placés un peu plus en arriére, celui de palpes intermé-

diaires (palpi iiiterniedii) ; tandis que les autres conser-

vent toujours leur nom à.Q palpes postérieurs. Mr. 111 ig er

change ces dénominations pour d'autres qu'il suppose plus

convenables; mais dés qu'on définit bien, qu'il n'y a point

d'équivoque, à quoi bon le cliangement ?

Fabri ci us nomme lèvre inférieure (lahinm inferius)

ou simplement lahlum , ce que Mr. Uli g er a appelle

ment 071 (mentum) et Mr. Latreille ganache; tandis

que CCS deux derniers auteurs donnent le nom de lèvre

inférieure à une pièce que Fabri ciu s qualifie de lan-

guette *) (ligida). Ces parties ne resseinblnnt rigoureu-

"^^ L'auteur de l'histoire générale des insectes dit ([u'aux yeuies

ylntliin , Dijptn etc. ce qu'il appelle lôvre est en laugitelte ; ce

qui raproche un peu 1(k itlécs.



MX

Faden am jVîund der Insekten den Namen Taster (paipi)

tragen. Beiden Schaalfliiglern sind es gewöhnlich vier; und

dann die welche in den Kinnladen (an jeder Kinnlade einer)

eingelenkt sind, heifst man Vordertaster , und die beiden

welche der Lippe oder dem Zünglein eingefügt sind , Hinter-

taster. Wenn aber sechs vorhanden sind, wie bei den Ca-

raben, so nennt man die, welche über den Rücken der Kinn-

lade selbst liegen, die vorderen, und die so etwas weiter

zurück stellen, die mittlem Taster , indem die Ilintertaster

immer ihren Namen behalten. Des H. Illiger Termino_

logie ändert diese Benennungen in, wie er glaubt^ passen-

deren; aber sobald alles genau bestimmt ist, seile ich den

Vortheil dieser Veränderung niclit ein.

Fabricius nennt Tjnte?-ljpp3 (labinm inferins) oder

geradezu Lippe (Uihiuin) , was H. Illiger Kinn (meJitnm)

und H. Latreille ganache nennt; dagegen geben diese

Schriftsteller den Namen Zr/?/?-?, jenem Mundtheil, welchen

Fabricius Zünglein (ligula) nennt. *) Da diese Mund-

theile, in strengem Sinn genommen , weder einem Kinn

noch einer Lippe, ncch einem Zünglein gleichen, so

konnte man sie jeder, wie es ihm gefiel, benennen, nach

*) Der Verfasser der allgemeinen Gcschichre cJef Insekten sagt bei

deu Gattungen Anthia ^ Drypta . . . dafs die Li])pe (seiner Ter-

minologie) zungleioEcrœis se^ e ; so nähern sich diu Vorstellungen.



seincnt ni à un menton, ni à une gan.iclie, ni à une lèvre;

ainsi cli.icun à pu les dénommer à son gré, suivant l'iclée

qu'il se formoit de leurs fonctions ,
prétendant comme de

raison avoir rencontre le plus juste. Si l'amour propre jouit

d'une petite satisfaction dans ces cliangemens, la science

y perd, puisqu'ils y jettent une confusion toujours nuisible.

Fabricius ayant défini avec précision ce qu'il entend ici

par Lalnuni et Lignla, rcjetier ces termes pour en intro_

duire d'autres qui ne sont pas plus clairs, ou, qui pis

est , leur donner un sens différent ; ce n'est pas perfectionner,

c'est obliger les EntomopLiles d'apprendre autant de lan-

gages qu'il y a d'auteurs qui veulent faire des termes tecji-

niques à leur fantaisie , ou employer ceux qui existent, dans

la sipnification qu'ils veulent leur donner. *) Ne faisons pas

de la science agréable de l'Entomologie une arène ou l'on

se dispute sur des mots. Si l'on ne veut pas chicaner on

conviendra sans peine que les expressions techniques de

Fabricius, exactement définies, ne peuvent causer ni

erreur, ni équivoque: ce sont donc celles que j'employerai

dans mes descriptions des parties de la bouche des insectes.

Il y aura d'ailleurs l'avantage qu'étant ainsi tracées dans le

même langage et dans le même sens , on pourra les comparer

plus facilement avec celles de ce grand maître en Entomo-

logie. J'observe ici que la languette (Vr^ulu) est la ]))ére

^) Tenniiwlogia confusa omnia con/nriclimtur.

Pliilos Eiilom. prxf, p, 4.
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der Vorstellung die er sich von ihren Verrichtungen

machte, und es ist begreiflich dafs jeder seine Benennung

für die ricÎJtigste hielt. V\'enn die Eigenliebe sich bei

solchen Veränderungen ein wenig befriedigt , so verliert

dabei die Wissenschaft. Da Fabricius einmal bestimmt

erklärte was Lippe und Ziuiglei/i seye , so wird die

Sache dadurch keineswegs besser, wenn man sogenannte

passendere Namen einführt, oder, was viel sclilimnier ist,

wenn man sie verschieden anwendet. JNIan zwingt da-

durch die Freunde der Insektenkunde eben so viel Sprachen

zu lernen als es Schriftsteller giebt , welche nach ihrem

Gutdünken die bestehende Kunstsprache anv/enden, oder

eine neue entwerfen. *) Warum sollten wir aus einer

angenehmen Wissensciiaft , wie die Insektenkunde ist ,

einen Kampfplatz für Wortstreite machen ? wenn man

sich ein wenig vertragen will, so wird man bald gestehen

dafs die Kunstsprache des Fabricius genau bestimmt,

alle Zweideutigkeit entfernt: also werde ich diese allein

iu Beschreibung der Aîundiheile anwenden. Dazu kommt

noch der Vortheil, dafs man mit denselben Worten eben

denselben Sinn ausdrückt, und dafs man sich Iticiiter die

Grundsätze des grofson Lehrers der Insektenkunde eigen

macht. Ich bemerke hier, dafs das Zünglein derjenige

Mundtheil sey^j àev die meiste Aufmerksamkeit fordert;

*j Tenniuologia confiisa omnia confiindiiiHur,

PIiiLs. Entoua. pracf. p. 4»
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qui demande le plus d'attention dans l'examen; car ses parties

latérales plus fines
^
plus membraneuses, se plient, se re-

tirent, se chiffonnent quelquefois, sur-tout dans un insect

desséché, enfin se développent plus ou moins lorsqu'on

le fait ramollir, et peuvent offrir par- là des apparences

différentes. J'ai fait mon possible pour bien voir, si je nie

suis trompé, je prie de me redresser.

II arrive souvent que malgré la confiance que Ton a aux

parties de la bouche, on n'aime pas à tenter une analyse

par laquelle on risque de sacrifier un exemplaire unique,

sur-tout s'il est petit. D'ailleurs cette analyse n'est pas

l'affaire de tout le monde. Dans ce cas on souhaiteroit

pouvoir s'appuyer sur des caractères également sûrs, mais

plus faciles à voir et examiner. Ces caractères génériques

extérieurs si désirés me paroissent exister dans des organes

non moins décisifs à mes yeux que les intérieurs : ce sont

les articles saillaiis des palpes , les aiitennes et les tarses.

Les premiers sont mis au nombre des parties caractéristiques

les plus importantes par Fabrici us et les plus grands Ento-

mologues; \gs secondes n'ont pas été vues du même oeil: *)

mais indépendamment de ce que ceux même qvii les ont

méprisées, n'en ont pas moins tiré assez souvent tacitement

*} Anlennœ ad caractères generum 'vix usnrpanclœ. Philos. Entora.

p. 150. 11 paroit cependant que l'on commenre à penser auire-

juent à ce sujet; je le vois avec plaisir, puisque la science ne

peut qu'y gagner.
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da die Seiteiisfüdce hautiger und feiner sind, biegen und

ziehen sie sich oft znriick , oder sie veikriippcln an einem

getrockneten Insekt , und wenn man sie aufweicht so stellt

sicli die nalüiliche Form niclir oder weniger v/ieder her,

kann also verschieden gesehen werden. Icli that mein

mögliches um sie richtig zu beobachten : wenn ich un-

richtig geselien habe so bitte ich mich zu belehren.

Oft kann man sich niclit entschliefsen ein einziges Stück

einer Sammlung bei aller Vorliebe die man für die Unter-

suchung der Mnndtheile hat, aufzuopfern, besonders wenn

es sehr klein ist. Ueberdas ist diese Untersuchung nicht

jedermanns Sache. Auf diesen Fall wird man natürlich

andere eben so zuverläfsige Kennzeichen an den hervor-

stehenden Körperlheilen zu finden wünschen. Diese Kenn-

zeichen , welche nicht weniger als die Mundlhcile ent-

scheiden, sind nach meiner Einsicht die hervorragenden

Glieder der Taster, die Fühler und die Fiif^bUitter. Die

Taster hat Fabricius bei seinen Gattun^vskennzeichcn

gebraucht , und die gröfsten Entomologen haben sie auch

eben so wichtig anerkannt ; den Fühlern aber gab

Fabricius nicht den gleichen Werth. *) Allein abge-

rechnet, dafs die Schriftsteller, welche sie ganz verwerfen,

^J Anicnnœ ad c f.n/-ricteres geueniin inx usuipandœ. Philos. Entom.

p. 130. Docii scheint es man denke jetzt etwas verschieden
,

und ich sehe es mit Vergnügen, da die Wisseuschait dadurcii

sicher gewinnen kauu.
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leur unique caracière, j'ose dire que si on ne leur à pas

accordi; la valeur qu'elles possèdent en effet •, c'est parce

qu'on ne les avoit pas examinées assez en détail, c'est-à-dire

par leur insertion , ainsi que par le nombre, la forme et les

proporiions de leurs articles, comme je l'ai indiqué dans

le i.p>" Vol. pa^, 24. I/assertion de Fa b r iciu s (pliilos. Ent.)

relative aux parties de la bouche (niiine?iuu yinnqiiain

,

ßgurani interdnni , situin raro , proportionem rarissime

in congeitaribiis cliversa inveniinus) est plus rigoureuse

encore à Té^iard des antennes; car on ne découvre sur ces

points que des variations tout au plus extrêmement légères

si les espèces sont vraiment congénères. Elles méritent donc

cju'on leur donne la plus grande attention. On verra dans

ce volume qu'elles sont toujours d'accord avec les différences

dans les parties de la bouche , cpi'elles y correspondent de

leur côté parfaitement, et quelquefois même d'une manière

plus distincte. Elles doivent en effet être aussi prononcées

et aussi constantes, étant aussi elle même des organes sensi-

lifs de premier rang, quoique leurs vraies fonctions restent

d'ailleurs toujours inconnues. Tout ce que l'on a dit et

avancé à ce sujet ne peut être que conjecture: Il nous est

impossible de juger d'un sens que nous n'avons pas. Malgré

tous les secours du langage, aucune explication ne peut

donner à un aveugle né l'idée claire et précise delà lumière,

ni à un sourd né celle du son et des effets de l'harmonie.
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(loch oft siillerwcise sie fnst einzig benutzt haben, getraue

ich mich zu behaupten, cl.ifs man üiren Weith nur des-

wegen verkannte, weil man sie nicht nach allen Hin-

sicliten, das ist, Einfügung, Zahl, Yerhältnifs und Form

der Glieder (siehe i. Hefi) beobachtete. Was Fabricius

in der philos. Entom. von den Älundtheilen sagt: „Die

„Zahl ist niemals, die Form zuweilen, die Einfügung

„seilen, das Verhältnifs sehr selten bei den unter sich ver-

„ wandten Arten verschieden ,"' eben dasselbe trift bei den

Fühlern noch bestimmter ein. Die Abweichungen sind

imbedeutend, wenn die Arten wahrhaft verwandt sind.

Die Fühler verdienen also die grüfsle Aufmerksamkeit.

Man wird in dem gegcnwänigcn Fleft ihre Ueberein-

stimmung mit den IMundtheilcn sehen, nnd dafs sie oft

noch deutlichere Kennzeichen geben. Diese Fühler mriis< n

in der That eben so bestimmt tmd feststehend seyn als

die Taster, weil sie ebenfalls Fiihlwerkzeuge vom ersten

Range sind, obschon uns ihre wahre Verrichtung nicht;

bekannt ist. Was man darüber sagte sind lauter Ver-

muthungen ; wir können über kein Fühlorgan urtheilen

das wir selbst nicht haben. Ein geborner Blinder, mit

dem man doch sprechen kann, wird nie eine deutliche

Vorstellung von dem Lichte haben, und einem geborncix

Tauben wird man nie eine bestimmte Erklärung über die

Harmonie geben können. Allein eine genatte Kcnntulfs
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Au reste la connoissance exacte des sensations produites par»

les antennes et les palpes, n'est pas nécessaire pour notra

but actuel ; il sulïït de savoir et l'on n'en peut douter, que

ce sont des organes sensilifs, pour pouvoir établir sur eux,

a cause de leur constance, des caractères solides et prépon-

dérans. Je n'ai pas dessein par-là de détourner les amateurs

d'expériences d'en faire à leur sujet. Je souhaite au con-

traire que l'on observe beaucou]) plus ce qui a rapport à la

pli5-sio]ogie que l'on ne fait en général de nos jours et qu'il

s'élève de nouveaux Réaumurs et Degéers , des scrutateurs

de la nature euiuîes de ces grands hommes.

On lit, relativement aux antennes, un fait assez curieux

dans l'ouvrage d'un aveugle plus clairvoj'ant que bien des

gens qui ont des yeux, Mr. Hub er de Genève, dans ses

recherches sur les abeilles. Une reine, ou mère abeille,

ayant été privée d'une antenne, n'en parut d'abord qu'assez

peu incommodée; mais lorsqu'on lui eut enlevé la seconde,

elle devint entièrement hors d'elle même, courant ça et là

avec vivacité sans pouvoir trouver son chemin, heurtant

contre tout ce qui se présentoit, montrant enfin tant de

trouble et d'anxiété que les ouvrières accoururent à son

secours, et l'entourèrent avec une apparence d'inquiétude

sur son état. Mr. Latreille a observé de son côté que

des fourmis privées de leurs antennes tomboient aussitôt

dans un état de folie, (histoire naturelle desfourmis p. /\\.)
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von den Verrichtungen der Fühler und der Taster ist auch

eben nicht nothvvendig zu iinserm Zwecke ; es ist hin-

reichend , überzeugt zu seyn, dals es Sinnen- Werkzeuge

sind, um feste und überwiegende Kennzeichen darauf

gründen zu können. Ich habe deswegen die Absicht nicht

die Liebhaber von fernerm Nachforschen abzuhalten, ich

wünsche im Gegentheil , dafs man mehr Aufmerksamkeit

widme, was auf Physiologie Bezug hat, und dafs wir

überhaupt in unsern Tagen neue Reaumur und Drgcers

finden möcliten , das ist solche, welche diesen grofscn

Männern auf dem Fufse folgen.

In Hinsicht der Fühler findet man eine Bemerkung von

einem Blinden, der heller sah als mehrere von uns, die

das Augenlicht haben; Hr. Haber aus Genf, bei seinen

Untersuchungen über die Bienen, hatte einer Ivönigin

einen Fühler abgeschnitten ; sie schien davon wenig zu

leiden: als er sie aber auch des andern Fühlhorn beraubte,

kam sie ausser sich, lief verwirrt umher, fand keinen Weg

mehr, zeigte endlich so viel Angst, dafs die Arbeitsbienen,

sich um sie her versammelten, um ihrer Noth einige Hülfe

zu leisten. Hr. Latreille (Just, des fourmis p. /^i.) be-

merkte eben diesen Zustand der Raserey an einer Ameise

die er der Fühler beraubte. Die Fühler sind also ein

wichtiges Organ, obschon nicht allen Insekten die Be-

raubung derselben gleiche Zufälle verursacht. Die Ycisuch^
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L'antenne est donc Torgane d'un sens bien délicat et bien

important ! cependant sa perte ne pareil pas affecter égale-

ment tous les insectes; Texpérience est cruelle, ce qui

empêche de la repéter aussi souvent qu'il seroit nécessaire

pour l'étudier. *) Au reste il suffit qu'il soit reconnu que

les antennes comme les palpes sont des organes de sensations,

pour que sans avoir besoin de connoître leur destination

réelle, on puisse, je le répète, en tirer d'excellens carac-

tères, et ces caractères sont d'autant plus précieux qu'ils

peuvent être facilement saisis par toute personne attentive.

*J Bon! ce ne sont que des insertes, dita quelqu'un de reux clicz

qui l'ofi^ane de la sensiliilke n'est guères développé, mais lors-

qu'on est Lien assuré, comme on doit IVtre en effet, que ces

petits anituaux sont susceptililes de douleurs et de douleurs aussi

atroces que celles dont on vient de pirlcr , ne faudroit-il pas

avoir un cœur d'airain pour les leur causer volontairement , ou

aver indiEiérencc ? Une des premières sources de l'endurcissement

envers les animaux est l'inattention insouciante des parens et des

iustituteurs
,
qui laissent les enfans mariyriser des oiseaux, des

insectes... tombés mallieureusemcnt entre leurs mains, sans les

/aire réfléchir sur les maux qu'ils causent et former par-là Icui*

cœur à la comp?»ssion et à la douce pitié Cette dureté apatique

et légère, avec laquelle les enfans se jouent des souffrances des

animaux, continuant et aup;mentant avec I';'ige, fait commettre

dans la suite les plus grandes barbaries sans qu'il vienne nn'me

à l'esprit d'y ]ienser , encore moins d'y reflécliir: et quelles sont

les funestes conséquences pour l'iuimaniti' de cette négligence

dans l'éducation ! Si les ecclésiastiques croioicnt cette matière nu-

dessous de leur attention , ce seroit une preuve qu'ils sentiroient

eux-nu"mes fort peu : il n'eu est pas moins certain que ce sujet ,

si digne de leurs instructions et de leur éloquence, n'est en

général que trop négligé. Le créateur et le protecteur de tous

les êtres ne demandera- i-il pas un compte sévère à cet égard ?
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darüber sind zu grausam als tlals man sich entscfiliefseu

könnte, dieselben so oft zu wiederholen als es nothwendig

wäre. *) Uebrigens ist es liinreichend, wie gesagt, über-

wiesen zu seyn, dafs die Fidiler, so gut als die Taster,

Hauptfühlorgane sind, um daraus tangliche Kennzeiclien

zu ziehen : und solciie Kennzeichen sind um so schätz-

barer, weil sie von jedem Liebhaber, der sich Mühe

geben v-'iU diese Körperlheile zu betrachten, leicht unter-

"^J
Gut I das siud ja nur Insekten ! könnte wohl jemand safçeu, hei

dem das Organ der Empfindsamkeit eben nicht sehr entwickele

ist. Aber wenn man überzeugt ist, wie Juan dies sehr wohl

sevu kann , dafs diese Tiiierchen fiir Sclmierzen , und zwar so

heftige Schmerzen, wie die vorhin angeführten, empfänglich

sind; müfste mau nicht ein gefühlloses lîerz haben, wenn man
ihnen muthwilliger Weise, oder ohne darauf zu achten, solche

Schmerzen verursachen wollte. Diese Grausamkeit in Behand-

lung dcrThiere, kommt sehr oft von der sorglosen Nachliifsig-

keit von Seite der Eltern und Lehrer her, welche zugeben, dafs

ihre Kinder Vögel oder Insekten... die unglücklicherweise in

ihre Hiinde gefallen sind , martern , ohne sie auf die Leiden die

sie denselben verursachen, aufmerksam zu machen, und so ihr

Herz schon früh zum Mitgefühl und sanftem Mitleid anzuge-

wöhnen. Wann diese leichtsinnige gefühllose Härte, mit welcher

die Kinder mit den Leiden der Thiere ihr Spiel treiben, mit

zunehmendem Alter vtäclist und zunimmt, so ist sie die Ursache

dafs man in der Folge die grausamsten Unmenschlichkeiten be-

geht ohne daran zu denken, ohne sich darüber im geringsten

aufzuhallen ; wie schrecklich siud nicht die Folgen dieser Ver-

nachlässigung in der Erziehung! Sollten die Geistlichen diesen

Gegenstand ihrer Aufmerksamkeit nicht würdig halten, so wäre

dies ein Beweis, d;\fs es ihnen selbst an wahrer Empfindung fehlt,

und doch ist es nur zu wahr, dafs dieser ihrer Belehrung und
Beredsamkeit so würdige Punkt allgemein gar sehr vernachUifsigeC

wird. Sollte denn der Schopler und Beschützer aller seiner Ge-
schöpfe nicht auch in dieser Rücksicht eine strenge Recbeuscbaft

vou uns fordera ?
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qui voudra prendre la peine de bien regarder, sans qu'il soit

nécessaire, pour s'en assurer, de tourmenter, de disséquer

un malheureux insecte. Une loupe médiocrement forte sufllra

dans toutes les occasions^ même pour les plus petites espèces.

Enfin les tarses sont aussi d'un grand poids dans le carac-

tère générique: les pieds des quadrupèdes et des oiseaux en

sont l'exemple; ils peuvent en plusieurs occasions être dé-

cisifs. Je n'en persiste pas moins dans l'opinion énoncée au

i.'^'^Vol. qu'ils sont loin d'avoir la même valeur pour la

division naturelle des ordres, *) malgré l'autorité respec-

table de Geoffroy et des naturalistes qui l'imitent. Ce

n'est pas assez pour pallier les fréquentes anomalies qui se

rencontrent, de dire que tel insecte a cinq articles aux

tarses quoiqu'on n'en découvre que quatre. Il devroit eu

effet en avoir cinq d'après la règle qu'on a établie. **)

Cependant ces explications, toutes ingénieuses qu'elles sont

ne peuvent me convaincre, et je ne puis me déterminer à

supposer plus d'articles aux tarses qu'on ne peut réellement

en découvrir, en y mettant toute l'attention possible. Le

nombre des articles doit être clair, positif et uniforme , sans

quoi le caractère est vacillant. Au reste je ne disconviendrai

*j Le nombre des ariitics aux antennes ne pouroil pas plus servir

à cet usage.

^*^) Cet auteur (Astriic) fait comme beaucoup de philosophes , qui

réduisent la nature à cette alternative, ou de faire mal ce qu'elle

fait, ou de suivre les idées dont ils sont préoccupes.

Roussel plij's. et luor. des fcraniet.
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sucbt werden können , so oft es nöiliig ist , oline das

Insekt zu martern oder zu zerschneiden. Ein nicht sehr

verstärkendes Sachglas wird auch bei jedem kleinen Insekt

immer hinreichen.

Die Fiifsglieder (die FuTsblälter) haben ebenfalls ihren

Werth für die Gattungskennzeichen , wie die Füfse bei

den Saügthieren und bei den VOgeln genug beweisen.

Nichts desto weniger bleibe ich bei meiner im ersten Hefte

erklärten Meinung, dafs sie nicht zur Hauptabtheilung der

Classen *) dienen können, unerachtet ich das verehrungs-

wiirdige Urlheil eines Geoffroy und seiner Nachfolger

gegen mich habe. Es ist nicht genug dafs man sich damit

durciihilft dafs man sagt, das Insekt habe fünf Fufsglieder

obschon man nur vier bemerkt , das ist , es sollte fünf

haben, damit es nach der aufgestellten Hauptabtheilung

nicht zu weit von den Mitverwandten entfernt werde. *'•)

So sinnreich solche Auslegungen sind , so überzeugen sie

mich doch nicht, und ich kann mich nicbt entschliefsen,

ein Fufsglied mehr aufzuzeichnen als ich nach aller ange-

wandten Mühe gesehen habe. Die Zahl mufs bestimmt

seyn , sonst kann sie keine sichere Kennzeichen geben.

^) Die blofse Zahl der Fülilerglieder wurde zu diesem Gebrauch

el)en so •wenig dienen.

+^) Dieser Sohriftsteller (Astrucj macht es wie manche rbilosophen

welche die Natur zwingen entweder üLel , oder nach ibrea

Regeln zu verfahren.

Pioussel plivs. et mor. des feiuraes,
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pas que, sans être rigoureusement propres à diviser les ordre?,

ils ne puissent très-bien servir pour un tableau dans lequel

les genres seroient ordonnés selon le nombre des articles

des tarses. Un pareil tableau pourroit être fort utile aux

commençans en leur facilitant la reclierche des genres et les

mettant ainsi sur la voye de les trouver. Avantage qui a

toujours son prix.

C'est donc simplement sur les articles saillans despalpes

,

sur les antennes et les tarses , toutes pièces faciles à ob-

server, que je fonde les caractères génériques extérieurs :

et j'ai toujours trouvé que la combinaison, le raprocliemcnt

de ces trois choses suffisoient parfaitement pour reconuoîtrc

un genre et le distinguer des autres. Quelquefois les palpes

ne diffèrent guère de ceux du genre voisin , tandis que les

antennes s'en écartent beaucoup : dans d'autres cas les

antennes concordent assez : mais les palpes ou les tarses

sont fort différens, *) De sorte que l'on a toujours, au

moins dans un ou deux de ces organes, des caractères pro-

noncés et suffisans, quand m^me le troisième n'en ofhiroit

pas; car on ne peut admettre l'idenlilé générique de deux

espèces qu'autant qu'elles se ressemblent dans ces parties.

Ainsi ces trois parties, prises conjointement et non isolement,

+) La même cliose a lieu à l'égard des parties de la l)Oiiclie ; la

luiiguelte (ligiila), qui offre un carictère si tranoluint dnns

|)lüsieurs cas, n'eti présente point dans d'autres; ce sont alors

ks palpes ijui décident cic. etc.
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Dagegen gebe ich gerne zu^ dafs die Fufsgliederzalil bei

einer analjiischen Tabelle um die Galtungen aufzusuchen

gar wohl dienen könne. Eine solche Tabelle wäre un-

fehlbar sehr nützlich , das Aufsuchen zu erleichtern.

Fur die Gattungskennzeichen würde ich also allein die

hervorstehenden Glieder der Taster , die Fühler und die

Fufsglieder, alles leiclit zu sehende Körpertheile, brauchen.

Ich habe immer gefunden, dafs wenn man diese drei mit

einander verbindet, sie hinreichend sind eine Gattung zu

bestimmen. Zuweilen sind die Taster bei zwei nahe ver-

wandten Gattungen ganz gleich , aber denn unterschei-

den die Fühler sie hinreichend. Zuweilen sind die Fühler

gleich , aber die Taster und die Fufsglieder sind verschie-

den. *) Auf diese Weise hat man immer seine Kennzeichen

bei einem oder zwei dieser Körpertheilen, wenn der dritte

nicht entscheidet; denn man darf nicht zwei Arten welche

nicht in diesen drei Körperlheilen höchst ähnlich sind, in

eine Gattung vereinigen ; folglich sind diese drei Körper-

theile zusammen, aber nicht besonders genommen, der

*^J
Man kann eljen dies von den Mundtheilen sagen. Das Züng-

lein , oft ein gutes Kennzeiclien, giebt manchmal keines; die

Taster müssea danu euiscbeiden.
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foinieni scion mes observations le fondement des genres

pour les cljrropières^ insectes dont il est maintenant question.

Se relâcher sur ce point c'est manquer à la règle. Caractères

gvtieruvi ab iisâem seinper partibus àesuuiendi. Il faut

aussi que ce% caractères réunis conviennent à toutes \q%

espèces, sans quoi il n'y a plus rien de fixe. *)

Les figures sont presque toutes du même peintre que

celles du premier volume. IMr. S ch eilen b erg, assez connu

par \e^ beaux ouvrages c[u'd a exécutés en ce genre, et

gravées, pour le plus grand nombre, par Mr. Uliicli Sch ei-

len b erg fils, amateur distingué de Winterthour, le reste

par Mr. H e g u i
,
graveur à Zuric. Malgré tous les soins rela-

tivement aux caractères, ils ne sont pas toujours rendus avec

l'exactitude rigoureuse que j'eusse désirée. Mais l'essentiel

y est, et quant au surplus, les naturalistes qui publient à.G%

ouvrages avec des planches , sentiront mieux que ])ersonne

\q% difucultés qu'on éprouve en ces occasions, et l'impossi-

*) On ne peui tirer de vrais carartùies génériques que des organes

essentiels et principaux. Vouloir les prendre des formes du

corps, du corcelet, du venire et autres parties regardées comme
secondaires , c'est aller contre les principes les plus généralement

reçus. Ces parties sont très-bonnes sans doute à consulter, pour

rendre plus attentif aux différences quelquefois moins frappantes

des organes plus essentiels; mais y mettre plus d'importance et

les égaler à ces organes de premier rang, c'est proscrire les

genres et réduire tout à l'espèce. Vix insectntn invenimiis

,

ijuod non aîiqua parte corporis a rcliqnis congcncriùiis rcccdat :

iileo loi gcneia tjuci fere sunt spccics.

Philos. Elit, p. gi.
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Giimd der Gattungen bei den Scliaalliü^lorn, wovon jetzt

die Rede ist. Wenn icli anderi liandehe, so würde ich

mich von der Regel entfernen. CJiaracteres geiierum ab

iisdem seinper partihns dfsumendi. Und wenn die an-

gegebenen Gattiingskennzeichen nicht allen Arten zukom-

men, so würde ebenfalls das System nicht fest stehen. *)

Der vor kui zem verstorbene Hr. Schellenberg hat die

rneisten gegenwärtigen Abbildungen, so wie jene des ersten

Hefts gemalt. Hi. Ulrich S ch eilen b er g sein Sohn, eia

vorzüglicher Liebhaber der Kunst, hat sie zum gröfsten

Theil, und die übrigen Hr. Kupferstecher Hegi in Zürich,

gestochen. Alle die Genauigkeit, die ich in Hinsiclit auf

die Kennzeiciun gewünscht hätte, ist unerachtet aller

Sorgfalt nicht allzeit erreicht; aber das wesentlicije fehlt

doch nicht, und die Naturforscher, welche selbst solche

Werke mit Abbildungen herausgegeben haben , werden

erkennen wie schwer, wie unmöglich es oft sey , seinen

*) Nur die vorzüglichen Körpertheile sind für Gaitungskenuzeielien

anwendbar, niclit alier andere Körperiormeu , wie das Hals-

schild, der Hinierleib oder jeder andere minder wesentliche

Körpertheil : man entfernt sich dadurch von den besten ange-

nommenen Grundsätzen, wenn man sie den wesentlichen gleich

stellt. Es ist gut diese zu betrachten , damit man aufmerk-

samer auf die zuweilen nicht so auffallend abweichenden wesent-

lichen Kör|ierihcile werde ; aber allen ohne Unterscheid ein

solclies Gleichgewicht beilegen, heifstebenso viel als dieGaitungea

aufhebcu und nichts als Arten erkennen. V'ix insectum ime-

nimiis , cjuod non aliqiia parte corporis a reliquit corigenerihui

recédai : Uleo tot geriera ^iiot fere sunt specics.

rhilü«. £at. p. 91.
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bilitc d'une perfection à laquelle on ne poiirroit espérer de

parvenir qu'en faisant tout soi même. Avis aux jaunes

amateurs d'Iiistoire naturelle de cultiver le dessein avec 7.»!Je.

Ce talent a^'réable les rendra indépendans des artistes et

capables de faire mieux en ce genre que les plus distingués

même ;
jiarce qu'on ne peut réussir parfaitement si ion ne

coanoit parfaitement le sujet qu'on traite.

On ne trouvera, comme au premier volume, d'autres

descriptions que celles des espèces données en ligures pour

exemples des genres , mais d'après le voeu de deux habiles

Entouiologues, dont l'auiitié et les avis me sont précieux,

j'indique les autres espèces enropéennes qui appartiennent

au même genre. II en manque plusieurs; ce sont celles que

je n'ai pu me procurer et dont par conséquent je n'ai pu

exam.iner le caractère générique. Jaurois beaucoup d'obli-

gation aux amis de l'Entomologie qui auroient la bonté de

me mettre à portée de prononcer à cet égard. *)

Je n'ai point non plus aucune synonymie à ces des-

criptions ; les ligures étant assez bien caractérisées j'espère

pour que chacun puisse y reconnoître l'inst-cte sous quelque

^) Pour éviter les frais et faciliter ces coniimuiications amicales, les

toè'tcs pourroieal ctre reuiises aux corrcspondans de WM. O r e 1 1
,
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Wunsch zu erfüllen, wenn man niclit selbst alles benr-

beiten kann. Ein Wink fur die angehenden Freunde der

K'aturgeschichte. Sie sollten die schöne Zeichenknnst nie

vernachläfsigen , dadurch würden sie bald in den Stand

gesetzt werden, die Zeichnungen, welche die Natnrge-

scliichte betreffen, besser als jeder, sogar der geschickteste

Künstler auszunihren, weil man ohne selbst den Gegen-

stand wohl zu kennen, selbigen niemals vollkommen aus-

führen kann.

Beschreibungen findet man, so wie im ersten Heft,

auch hier nur von denjenigen Arten welche abgebildet

sind; doch habe ich den Wunsch erfüllt, welchen zwei

Entomologen, deren Freundschaft und Bemerkungen mir

schätzbar sind, geäussert haben. Ich habe nnmlich bei jeder

Gattung die europäischen Insekten angezeigt welche dahin

gehören. Freilich fehlen in dieserListe noch viele ; nemlich die

welche ich nicht besitze, und folglich niciit sicher bestimmen

konnte. Ich würde daher den Freunden der Insektenkunde

sehr verbunden seyn , wenn sie die Güte liaben wollten,

mir die Arten die mir mangeln , mitzulheilen. *)

Synonymen habe ich keine beigefügt. Die Abbildungen

werden hoffentlich immer für jedermann hinreichend seyn^

um sein Insekt zu erkennen unter was für einem Namen

^) Um die Kosten zu erleichtern Avtlche diese freiin cl sr lia IM i<:!ie

Mitcheüung verursaeben, können die Scliachleln den Haadlungi-
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nom qu'il le possède. Mérite qui n'est pas extièitiement

commun. Au reste j'avoue que je n'ai ni le goût ni le loisir

de débrouiller cette inextricable sj'nonymie^ propre à rebuter

les plus patiens de l'étude d'une science qu'elle rend tous

les jours plus épineuse. *) Je tache de bien reconnoître

linsecte s'il est nommé ])ar Fa br i ciu s , m'en tenant a sa

description, souvent assez claire, quelquefois aussi trop

vague et trop indécise , comme sont même plusieurs de son

maître Linné. Dans ce cas il faut bien avoir recours aux

auteurs qu'il nomme; mais il arrive de tems en tems que,

Fussli et Comp, libraires à Zuric
,
pour railleur de l'Eiito-

vtologie heivéliqiie.

Eu Allemagne cliez les principaux libraires, ou qui vont à la

foire de Leipsic.

— Angleterre chez Mr. Heuri Esc h er No. 25. Rings Street
Solio , à Londres.

— Dannemarh chez JMr. Brummer, liljraire à Copenhague.
— Irance chez Mr. Renoiiard, rue St. Andre des Arcs

ISo. 42. à Paris.

— Italie chez Mr. Franc. Sonzogno, libraire à Milan.

*) Ce seroit pourtant une excellente !)esogne si elle étoit bien faite.

C est-à-(!ii'e, si cette synonymie si compliquée étoit purgée de
ce qu elle a de vague et de confus , de citatious de figures mai

.
laites, informes et sans caractères; en un mot de tout ce qu'elle

a d'indéterminé et pour le moins d'inutile. Celui qui réussiroit

dans ce travail pénible et d'une saine criiique, mériteroit d'au-

tant plus de reconnoissance. Malheureusement un compilateur
r.e veut rien omettre, il aime mieux citer plusieurs fois la même
figure et le rncme auteur, mettre des points d'interrogation (?)
etc.... De cette manière les volumes se doublent il est vrai;

ïiiais ce ne sont pas les amateurs de la science qui y gagnent, car

Jes doutes et l'ignorance du compilateur ne peuvent ni les éclairer

ni les instruire; ils n'j' perdent au contraire que leur tems et

leur argent.
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er solches besitze. Was doch sonst bei abgebilJelen In-

sekten nicht immer der Fall ist. Uebrigens gestelie ich es

gerne, dafs ich Aveder Lust noch Zeit habe, die oft gar

nicht zu entziffernde Synonymie aus einander zu setzen,

welclie täglich schwerer wird und die Geduld erscliöpft. *)

Ich gebe mir Älühe, mein Insekt nach Fabricius zu be-

stimmen, wenn solches in seinem Buch sich befindet, und

ich halte mich an seine Beschreibung. Oft ist sie sehr

deutlich, aber zuweilen aucli eben so unbestimmt, als

einige seines Lehrers Linné. In diesem Falle mufs man

freuodea ilts Hrn. Orell, Füfsli und Comp, iu Zürifh

mit der Au£schviii: J'ür den Verfasser der Iielvet. Entomologie,

zugestelll werden.

Iq Deutschland allen vorzüglichen Bi^clibäncUcrn \vclcLe die

]\Ipsse in Leipzig besuchen.

— Dänemark bei H. Brummer, Buchhundler in Kopeu-

bagcn.

— England Lei H Henri Escher, No. 23. Kings Sircet

Soiin , in LoadoD.

— Frankreich bei Mr. Renoua rd, rue St. Andre des Ares

No. 42. in Paris.

— Italien bei ]Mr. Franc. Sonzogno, Buchbdler. in Mailand.

*^ Es wäre indessen eine vortreüicbe Sacbe, diese Arbeit, >vie sie

seyn soll, zu verfertigen ; das ist, die Svuonymie zu erläutern, sie

vonCitaten übel geratbener und ohne Kconzeicben gegebener Ab-
bildungen , eudlich von allen Citaten überhaupt, weiche nichts

entscheiden und unnütz sind, zu reinigen. Derjenige, -welcLer

diese mühsame Arbeit, mit einer gesunden Kritik ausführen

vvolhe , würde sich ein grofses Verdienst erwerben. Unglück-

licher Weise will ein Ausschreiber nichts auslassen , er

ciiirt lieber mehrmals die nehmliclie Abbildung, macht Frag-

zeichen, etc... So vervielfältigen sieb zwar die Bände, allein

die Freunde der Wissenschaft sind nicht diejenigen , welche daraus

etwas gewinnen , denn die Zweifel und die IJuwissenlieit des Ver-

fassers können v.edcr aufkliiren uoch belehren; die Kaufer im

GL'2euiheil verlicrca ihr Geld uad ihre Zeit ohne Luischätiiiiuus.
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bien loin d'y troiiver la solution de la difficulté, on est jette

dans un plus grand embarras. Il semble qu'ils ne soient

cites que sur le nom seul, sans examiner s'ils ont eu en vue

Je même insecte, qui est souvent f(?rt dillérent. Je pourrois

en fournir plusieurs exemples, assez connus au reste de

ceux qui ont étudié tant soit peu celte matière. Je me

raproclie donc de Fabricius autant qu'il m'est possible,

si je me trompe, c'est à lui de me corriger et je lui en fais

ici la prière.

Des circonstances peu favorables aux travaux du cabinet

ont naturellement empêché que ce second volume de l'En-

tomologie helvétique ne put suivre le premier d'aussi près

que je l'eusse désiré. Cependant le retard a été prolongé

beaucou]) au-delà de ce qu'il devoit être, tant par les diffi-

cultés que j'ai rencontrées pour obtenir quelques insectes

nécessaires, que par le tems qu'a demandé la gravure, et

l'enluminure d'un si grand nombre de planches. On eut été

moins arrêté dans une Capitale où les cabinets et les artistes

sont plus abondans. Encore ne sont ce pas les seuls incon-

véniens causés par Téloignement d'un pareil centre de lu-

mières et d'activité ; un autre est l'ignorance où l'on reste

dos nouvelles productions littéraires, et sur-tout la lenteur

avec laquelle elles parviennent jusqu'à nous. Je reçois seu-

lement le i.^^ volume de l'ouvrage latin de Mr. La treille

où j'apperçois beaucoup de changemens et quelques nouveaux
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ZU jenen Schriftstellern Zuflucht nehmen, die er anführt;

aber dann geschieht es nicht selten , dafs man statt der

Auflösung des Zweifels noch mehrere Schwierigkeiten

hntU't. Es scheint, dafs das Citat öfters blofs dem JNTamen

nach da stehe, ohne Prüfung ob dasselbe richtig war.

Ich könnte melirere Beispiele davon anfuhren , wenn sie

nicfit jedem , der in solchen Untersuchungen nicht ganz

fremd ist, ohnehin bekannt wären. Wenn ich micli auf

F abri ci US unrichtig berufen habe, so ersuche ich diesen

Gelehrten , mich zurechte zu weisen.

Zeitumsliinde, welche den lilterarischen Arbeiten un-

günstig waien, hinderten mich dieses zweite Heft dem

ersten so nahe folgen lassen als ich gewünscht hätte ; die

Zögerung aber wurde durch die Schwierigkeit verlängert,

mit der ich einige Insekten, die mir nothwendig waren,

erhalten habe; auch brauchte es Zeit eine solche Anzahl

von Kupfertafeln zu bearbeiten. In einer Hauptstadt, wo

Insektensammlungen und Künstler minder selten sind,

würde ich früher zum Ziele gekommen seyn. Dies sind

nicht die einzigen Hindernisse welche mir die Entfernung

von einem Orte , wo Licht und Thätigkeit verbreitet ist ,

entgegen stellt. Auch die neuesten litterarischen Nachr

richten bleiben entweder unbekannt oder man bekommt

sie zu spät. Erst jetzt erhalte ich den ersten Band der

lateinischen- Ausgabe des Hrii. Laireille, in welchem
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genres qu'il a faits depuis la publicaîion Je son lilsioire des

insectes en François. Ayant aussi formé de mon côlc' un ou

deux de ces genres, j'ai maintenant le regret de ne pouvoir

abandonner mes noms génériques pour y substituer les siens,

comme je l'ai pratiqué autant que possible jusqu'ici; toutes

mes planches étant finies , et mon manuscript imprimé. Ce

regret est d'autant plus vif que je suis plus réellement con-

vaincu que la très-petite gloriole de donner des noms *) ne

peut être mise en balance avec le trouble qiie leur dupli-

cation entraîne nécessairement ; au surplus les Entomologues

zélés pour la science verront comme moi avec plaisir l'auteur

de Genera crustaceorinn et insectorurn se rapprocher de

plus en plus des vrais principes et rétablir plusieurs choses

à leur place. C'est ainsi qu'en continuant d'observer et de

réfléchir on découvre des erreurs qui étoient échappées et

Ton donne à l'ouvrage quelques degrés de perfection de

plus. J'ose espérer que si j'étois dans le cas de recom-

mencer mon travail il auroil i son tour quelques défauts

de moins.

Aoust iSoG

^) Supposé caccrc iju'ils ne clioqueiit ni la justesse ni l'oreil!«
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ich mehrere Yerän»Jerungen und neue Gattungen bemerke,

die er nacli der französischen Ausgabe seiner allgemeinen

î^ai Urgeschichte der Insekten errichtet hat. Da icli in der

Zwischenzeit auch ein Paar dieser Gattungen entworfen

habe, so thut es mir leid, dals ich seine Namen nicht,

wie ich so viel als möglich gethan habe, annehmen kann.

Aber die Kupfertafeln waren alle abgedruckt und mein

Tvlanuscript unter der Presse. Das ist mir um so mehr

verdriefslich , weil die so unbedeutende Ehre der Benen-

nungen *) den Nachtheil der Vervielfältigung derselben bei

weitem nicht aufwiegt. Uebrigens werden alle für dio

Wissenschaft eifrigen Entomologen eben so sehr als ich

mit Vergnügen bemerken, dafs der Verfasser der Genera

ernstaceoriiin et insectorum immer mehr sich den wahren

Grundsätzen nähert und manches wieder herstellt. Bei dem

Fortrücken der Arbeiten und der Beobachtungen entdeckt

man gewöhnlich einige übersehene Fehler, und so werden

nach und nach die Werke etwas vervollkommnet. Ich

schmeichle mir, dafs auch meine Arbeit weniger Fehler

haben würde, wenn ich in der Lage wäre, dieselbe von

neuem anzufangen.

August i8o6.

*) Wenn sie auch die Richtigkeit oder dea Wohllaut nicht

Leleidiiiea.
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DRUCKFEHLER.
Ungeachlet aller Sorgfalt bei der Correktur haben sich

doch Fehler eingeschlichen , welche der nachsichtige

Leser zu verbessern ersucht wird.

Vorrede Seite xvii Zeile 15 vf'ärc ^ lies war

« « XIX « 12 deren ^ lies dere

« « xs-vu « 7 man meJir ^ lies man dem mehr
« « XX.XVH vorletzte Zeile i'entrsachcn , 1, verursachet.

Analytische Tabelle. Unterscheid der Fühler Zeile 9. claf ^te , lies

das 4te

II okngefähr^ lies ohngefähr

Die Gattung Collyris soll weiter unten zwischen No. ix

und 23 stehen , und voran sclireiben -vorlezces kürzer als

das leztc.

Seite 21 Zeile 12 über ^ lies unter

5i « 12 higuilata, \\e& J'enestrata Car. Fahr.

41 « 4 Sclopeta add. Fabr.

18 Car. Fabr. del. Car.

45 letzte Zeile a 3 lignes , lies bis 3 Linien.

57 « 19 hälfte eines ,, lies halfte der Breite eines

61 « 7 das dritte^ lies das vierte

77 « 25 Glieder, lies Fufsglieder

129 « 17 Koppe, lies Hoppe

201 (< 15 add. alinéa.

Die übrigen Arten dieser Gattung sind :

CoLYMBETES cinereus Dyt, Fahr,

carbonarius

transversalis

bipustiilatus

bipunctattis

inasqtialis

slagnalis

J^enestralis Illig,

abbreviatiis

aspersUS

oblongus

obscurits Panz.

min litUS

fiiscnliis etc.

Seite 203 Zeile 35 add. üg. 3.





ENTOMOLOGIE HELVETIQUE.

tt A



PREMIERE DIVISION DES ÈLYTROPTERES.

ÉLYTRES AVEC SUTURE.

PREMIERE SOUS-DIVISION.

Elytres plus longues que la moitié du corps.

ORDRE SECOND.

Adephagcs. Voracfs,

Elytroptères munis de sit palpes.

\-J& second ordre des Elytroptères se trouvoit indiqué

par la nature dans la grande famille des Voraces , dont

les organes de la manducation, distingués par leur vigueur,

sont encore augmentés de deux 'palpes de plus que \ç:s

autres ; comme si la gloutonnerie de ces animaux avoit

besoin d'un sens de plus pour lui donner plus d'activité.

Un Entomologue distingué (Mr. le Professenr Knoch à

Brunswic) prétend c[ue la pièce prise ici pour palpe

n'est rien de plus qu'une dent extérieure de la mâchoire.

II est vrai qu'elle est attachée au dos de la mâchoire

et couchée sur elle, de manière à paroitre n'en faire

qu'une branche; mais cette pièce est incontestablement

biarticulèe , mobile et ce qui est plus encore , elle n'est

ni recouverte ni terminée par des poils ou des soyes,

elle oiTre au contraire, quelquefois ti es -visiblement, au

sommet cette petite ouverture; qui, seloii le même auteur,



ERSTE ABTHEILUNG DER SCHAALFLÜGLEH,

SC U AALFLÜGEL MIT NATH.

ERSTE UNTER ABTHEILUNG.
SchaaUlugel länger als die Mitte des Leibei*

IL O K D N U N G.

Adephagi. GefrÄssige.

Schaalflügler mit sechs Tastern.

JJie Natur hat die zweite Ordnung der Schaalßügler iti

der artenreichen Familie der Gefräfsigpn selbst angezeigt^

welcher sie, ausser ansehnlich starken Frerswerkzeiigen
>

noch dazu zwei Taster (Frefsspitzen) melir als den übrigeU

Schaalflüglern gegeben hat , als wenn diese Tliiere einen Sinn

mehr nöthig hätten um ihrer Frefsgierigkeit mehr Wirk-

samkeit zu geben. Zwar behauptet ein gescli.itzier Ento-»'

rnologe (Herr Professor Knoch in Braunschweig) dafs jene*

Frefswerkzeug , welches man hier einen Taster nennt, nichts

weiter als ein äusserer Zahn der Kinnlade sey. Es ist wahr

dafs dasselbe der Kinnlade eingefügt ist, und auf ihr anf-

liegt, so dafs es nur einen Theil derselben auszumachen

scheint; aber beständig ist dieser Taster zweigliedig, be-

weglich, und, was noch mehr isf, weder bedeckt noch

begränzt mit Haaren oder Borsten ; im Gegentheil sieht mart

einigemal aiemlic'.i deutlich an dessen Spitze die klçin^



est ie carscière da vrai palpe. On peut s tn convaincre

snns peine avec une loupe médiocre en observant sous un

jour convenable les palpes antérieurs très-apparens d'un

Jlhiphrus riparitis , par exemple. Quiconque est un peu

exercé dans l'examen de« parties de la bouche des Ely-

troptères saisit bientôt la différence d'une mâchoire à deux

lobes et d'une mâchoire munie du palpe additionel en

question. Le Sperchœiis a se% mâchoires à deuv lobes

dont l'extérieur fort court porte une dent très -longue,

très-forte, et tellement palpiforme que Fabricius lui même

en a été induit à ranger l'insecte au nombre des Elytroptères

à six palpes, comme a fait aussi lUiger (Keffer- PreusssTis

I. 2/}!—5j ; mais cette dent est terminée par un bouquet

de poils et ne diiTére que par sa grandeur des dents plus

petites de l'autre lobe. Mr. Knoch enfin, en suivant son

opinion dans la description des parties de la bouche d'un

Cychrus , nomme le palpe antérieur Dens exterior cnltri-

J'ornns , et assure qu'il est sans articulation. Il l'a efTec-

livement dessiné tel sur la planche VIII, fig. 6 et 7, de son

Nene Bey trüge zur I/iseldenluoide ir Th. Leipsic lyoi ;

mais cette assertion et ces desseins ne sont pas conformes

à la nature, comme on peut aisément ^''cw assurer en les

comparant *) ; en sorte que tous les raisonnemens faits

d'après cette représentation inexacte sont absolument nuls

et sans valeur. Je suis convaincu qu'il faut admettre avec

*j Celte peiiie itiexaoïitude diiris le dcsseiu tl'un organe sur lequel

0(i peut se tromper, n'eni[)rt.lie pas cjiie je ne reiule jtistire aux

clianii;inies planrlics de Mr. Knoch et ne nie fasse désirer d'en

voir augmenter le uariibre. C'est le vclu sïui doute ds tous

les iuiiiieurs.
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O'effnung welclie , nach dem angeführten Schriftsteller

selbst, das Kennzeichen eines wahren Tasters ist. Man

kann sich ohne Mühe mit einem gemeinen Suchglase davon

überzeugen, wenn man unter gehörigem Licht denYorder-

taster eines Tllaplirus ripariits betrachtet. Wer in der

Untersuchung der Mundtheile der Schaalüfigler ein wenig

geübt ist , wird leicht eine zweilappige Kinnlade von einer

mit dem Vordertaster versehenen Kinnlade unterscheiden.

D,er Sperchtvus hat eine zwcilappi^-^e Kinnlade wovon der

äussere sehr kurze Lappen einen sehr langen , sehr starken

Zahn trägt, welciier so Tasterförmig ist, dals selbst Fa-

hricius dieses Inscct mit sechs Tastern angiebt, wie auch

Illigcr (K<vfer Prcussens I, 2.'j i— 3.} ,• aber dieser Zahn ist

mit einem Haarbüschel begränzt, und unterscheidet sich

nur durch seine Giöfse von den kleinern Zähnchen des an-

dern Lappen. Herr Professor Knoch , da er seine Meinung

bei der Beschreibung der Alundlhcile eines CycJ^riis ver-

folgt , nennt den Vordertaster desselben Dens exterior

cuhriformis , einen IMesserförmigen äussern Zahn, imd

versichert , dafs derselbe ungegliedert sey. Es ist auch

wirklich so, auf der VIII. Tafel fig. 6. 7, seiner neuen Bey-

t,räge znr InsektenJutnde 1. Th. Leipzig i,SOf' gezeichnet;

aber weder die Behauptung noch die Zeichnung wird man

mit der Natur übereinstimmend finden, wenn man sie,

was nicht schwer ist, vergleichen will *); folglicii ist das

*) Diese kleine 1 nriolitigkeit in der Zeichnung eines Organ, üher

^velrlies man sich leiclit länsclien kaan , hiadcri kcineswcg*

dafs ich die schönen Tafeln des Hrn. Professof Knoch so iiixh

«chätzc, als sie in der Tliac verdienen. Ihre Laldige Vermeh-
ïuug ist gcwirs der Wunsch ai^ec Eatomolngea.
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X^abricîus six palpes réels aux insectes de la famille des

yoraces. Les figures des parties de la bouche que j«

^représente à chaque genre, d'après les observations les

plus attentives, repétées même plus d'une fois , serviront,

j'espère , à justifier suffisamment Fabrjcius et ce que

j'avance.

Un antre caractère qui distingue ces insectes est l'em-

boitage de leurs cuisses et l'appendice, ou trochanter

^

qui les accompagne; l'un et l'autre contribuent sans doute

et le dernier sur-tout comme un ressort à faciliter la course

rapide des terrestres et l'agilité de la natation des aqua-

tic|ues. Les jambes antérieures de plusieurs sont échancrées

d'une assez grande entaille du côté intérieur. Seroit-co

pour mieux fixer la proye ? Les tarses sont en général tous

de cinq articles ; il y a cependant une exception dans urj

genre aquaticjue, comme on \q yerra en son liey.

Tous ces insectes sont grands mangeurs et de vrais

animaux de proye : ils poursuivent et dévorent tout ce qu'ils

trouvent d'animal , sans épargner même , comme les

brochets , leur propre espèce. Les terrestres cliassans

dans la terre, se glissant sous des pierres, et autres corps

durs n'ont gnères occasion de faire usage des ailes , aussi

plusieurs en sont ils dépourvus : ils n'ont sous leurs élytres,

quelquefois n\gme collées ensemble, que des moignons,

des rudimejas linéaires non développés, qui suffisent cepen-
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ürtheil. Welches irifin nach dieser unricliijoen Zeichnun»

fassen wird, eben so unrichtig als ungültig. Ich bin über-

zeugt, dafs man mit Fabricins sechs wahre Taster der

ganzen Familie der Gefrässigen zuschreiben müsse ; die

Abbildungen der JNIundtheile , die ich bei jeder Gattung,

nach den aufmerksamsten und mehr als einmal wieder-

holten Beobachtungen vorstelle, werden, wie ich hoffe,

des H. Professor Fabricins und meine Meinung hinreichend

rechtfertigen.

Ein zweites Kennzeiclien welclies diese Insekten aus-

zeichnet, ist die Einlenkung des Schenkels und der Schen-

kelanhang (Trochanter) welcher sie begleitet. iJeyde er-

leichtern , letztres wie eine Sprlngfcder , das scîmelle

Laufen derjenigen so auf der Erde, und das Schwimmen

derjenigen so im Wasser leben. Die Vorderschienen der

mehresten sind auf der Innenseite oft tief ausgcrandet ,

vielleicht damit sie ihre Beute um so fester halten? Fufs-

glieder haben sie fünf an allen Füssen, doch ist bei Agxi

Wasserkäfern aucli hier eine Ausnahme , wie man es aa

seinem Orte sehen wird.

Diese Insekten sind vielfräfsig und wahre RaubiJjiere
,

sie verfolgen und fressen alles was sie thierisclies antreffen,

ohne (gleich den Hechten) ihrer eignen Art zu schonen.

Da die, welche auf dem Eande kben, ihre Jagd auf der

Erde machen , sich unter tue Steine und andre harte

Körper schleichen, so gebrauclien sie iine I'Iü^cI sehen,

auch fehlen sie mehrern unter ihnen : sie Jjabcn unter

ÔA^ii nicht selten verbundenen Deckfliigcln (Decküchdde)

nur kleine Ansätze der Unterflügel, welche indessen docli



s

dant pour indiquer qu'ils sont susceptibles d'avoir des

fliiles et qu'ils ne doivent pas être séparés des insectes ailés.

Les larves connues sont en général longues, demi cylin-

driques, ou un peu pyramidales , avec deux appendices en

forme de queue sur le dernier anneau et trois paires de

pattes écailleuses attachées aux trois premiers. Leur tpte

large est munie de trés-fortcs mandibules : aussi ces larves

ne sont elles pas moins carnassières que les insectes qui

s'en développent. Elles vivent de chasse de vers et de

toute sorte de larves ou d'insectes. Quand elles sont

prêtes à se métamorphoser, elles se construisent dans la

terre une coque ou cellule dans laquelle elles passent à

l'état des nymphes. Cet état dure ordinairement trois

semaines, après lesquelles l'insecte parvenu à sa per-

fection cherche bientôt à sortir de cette retraite pour

aller e3i;ercer toutes ses facultés.

î^a voracité des terrestres nous étant extrêmemenî;

Utile, puisqu'elle sert à diminuer le nombre des insectes

nuisibles à nos jardins, il s'ensuit qu'ils doivent être mé-

r^agés , traités en amis et qu'il faut apprendre aux ignorans

de ne pas les détruire. Tous répandent quand on les

prend, une humeur, dont l'odeur desagréable tient long-

tems aux doigts; elle est si acide qn'elîe rougit fortement;

les couleurs bleues végétales.

Les aquatiques ont la même propriété. On les ren-

contre rarement ailleurs que dans l'eau ; ils sont nombreux

dans les étangs, sans dédaigner jusqu'aux plus pçlits re-r

«ervoirs.
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hinreichen , um anzuzeigen dafs sie fähig sind solche zu

Ilaben und dafs sie von den gellûgelten Insekten nicht

getrennt werden miissen.

Die Larven, so weit sie überhaupt bekannt sind, sind

lang, halb walzenförmig, oder etwas pyramidenförmig,

mit drei Paar Klauenfüssen an den ersten drei Leibringen
,

und einem Paar schwanzförmigen Anhängen an dem letzten.

Ihr breiter Kopf ist mit starken Kiefern versehen , auch

sind sie nicht weniger Ilaubthiere als die daraus folgen-

den Käfer. Sie leben von der Jagd die sie auf Würmer

Insekten oder derselben Larven machen. Wenn sie sich

verwandeln wollen, so bauen sie in der Erde eine Zelle

in welcher sie den Puppenstand durchgehen, der gewöhn-

lich drei Wochen dauert, nach welchen, und einioen Tagen

um ihre SchaalfUigel erharten zu lassen, die Käfer aus

ihren Schlupfwinkeln hervorkommen;, um alle ihre Eigen-

schaften aus7,uüben.

Da die Gefräfsigkeit der Landkäfer dieser Familie sehr

nützlich ist, imi die Zahl der in unsern Gärten so schäd-

lichen Insekten zu vermindern, so sollte man sie schonen,

freundlich behandeln und Unwissende belehren, damit sie

selbe nicht vertilgen. Alle haben das Eigene, dafs sie,

wenn man sie «afafst, einen Saft ausleeren, dessen unan-

genehmer Geruch lange an den Fingern bleibt, und dessen

scliarfe Säave die blauon Pilanzensäl"te stark roth färbt.

Die Wasserkäfer dieser Fannüe haben die gleichen

Eigenschaften. ^Man ilndct sie selten irgendwo als im

VA'asser, sie sind zahlreich in Fischtejciien , doch vc.v>.

ischraäiien sie auch d^n kleinsten Waôserbî.haher nicht.
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Outre les caractères assignés ci- dessus^ communs aux

terrestres et aux aquatiques, l'habile Cuvier en a remar-

qué d'autres qui confirment l'identité de la famille. Ils

ont les uns comme les autres une sorte particulière d'or-

ganes secrétaires pour aider à leur digestion. Leur second

estomac paroit velu , non en dedans , ainsi qu'à certains

quadrupèdes , mais en dehors. Ces poils vus au micro?'

scope ne sont autre chose que de très -petits vaisseaux

secretûires et leur position en dehors montre assez qu'ils

y puisent une liqueur quelconque qu'ils versent dans

l'estomac. *)

Cette famille très-nombreuse ne formoit dans l'enfance

de l'Entomologie que deux genres, dont l'un comprenoit

les terrestres et l'autre les aquatiques. Linné s'apperçut

Lientût qu'il falloit diviser d'avantage: mais quoique Fu'

bricius plus attentif ait auguienté beaucoup le nombre

des genres ; FrUlich , Illiger et Latreille y ont encore

ajouté: enfin malgré tous ces travaux l'on verra qu'il

reste toujours assez de matière à l'observation et que tout

n'est pas terminé.

La série de ces genres devenue assez longue n'a point

été uniforme. Chaque auteur Ta distribuée à son gré , selon

Tordre qu'il cro)-oit sans doute être le plus naturel :
"*'*)

mais la différence de ces dispositions suffit pour démontrer

*^ Môttioire sur la manière dont se fait la nntrition dans les in-

sectes pnr Cil vier. Journal de pbjsique de la I^Ic[lu•rie. Biu-

Piiire au VIII.

*') Au moyen de quelques rapports, tantôt dans les Elytres , tantôt

dans des cils, des couleurs, ou autres pareilles circonstances,

ou peut bien arranger certaines, sortes de familles ; mais ces
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Ausser den oben angegebenen Kennzeichen welche

den gefräfsigen Land- und Wasserkäfern gemein sind,

hat der geschickte Ciivier noch andere beobachtet, welche

die Einheit dieser Familie bestätigen. Sie haben bej^de

ein besondres absonderndes Organ welches der Verdauung

hilft; ihr zweiter Magen scheint zottig zu seyn, nicht in-

wendig, wie bei einigen Sangihieren , sondern auswendig.

Diese Haare, die man unter dem Suchglase sieht, sind

nichts anders als Absönderungsröhrchen , und, da sie

aussen stehen, zeigen sie hinreichend, dafs sie einen Saft

einsaugen welchen sie in den Magen bringen. *)

In den ersten Zeiten der Entomologie hat man diese

artenreiche Familie nur in zwei Gattungen , nämlich in

Land - und Wasserkäfer abgetheilt. Linné fand schon

mehrere Gattungen noihwendig, und der noch aufmerk-

samere Fabricius vermehrte die Gattungen ferner. FröUch,

Illiger und Latreille haben noch andre hinzugesetzt. Man

wird aber sehen, dafs unerachtet dieser Arbeiten noch

immer Stoff genug zu neuen Beobachtungen vorhanden,

und dafs diese Arbeit noch nicht vollendet ist.

Die zahlreichen Gattungen wurden noch nie auf eine

einförmige Art vorgetragen. Jeder Schriftsteller hat sie

nach seinem Wohlgefallen in einer Pieihenfolge aufgestellt,

welche ihm ohne Zweifel die natürlichste zu seyn schien **) ;

^J Memoire sur la manière dont se fait la nutrition dans les in-

sectes par Cuvlcr. Jüiirniil île jiliV5i{jue tle la Mciheric. Bru-

maire au VÎII.

*^j Man kann Icirlit pe\-vis':e Familicnaricn narli der Aclinlic]i!;eic

ordnen, wehîie ni^n Lyîd in tien Deckflügclu , Ijald in dea

Frauicn , in tien Farben , oilcr iu yadern solt iiçn Verîjahaisseu
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que l'on n'a pas encore rencontré cet ordre si désiré.

Desespérant de le trouver k mon tour, j'ai taché d'en

dédomager en distribuant les genres de manière à en faci-

liter la recherche , et rendant de mon mieux les coupes

assez tranchantes pour ne pas confondre les espèces d'un

extérieur ou Jiahitus analogue, qui appartiennent cepen-

dant à des genres diltérens. *) Le tableau analitique sui.-

vant décidera si j'ai bien réussi.

attributs foibles tlcculent fort peu ce rapprochent rncrne assez

souvent (les genres que îles caractères plus essentiels t']ojgnei;.t,

S'il est hoii <le gétjtioliser , de voir un peu en grand , c'est

lorsque l'on découvre des rapports solides dans les jiartics prin-

cipales; sans cela on ne prcôcnte que des combinaisons faciles

à varier, ea prenant quelqu'auire partie secondaire pour poinc

d'analogie.

i") Ce qui rappelle le bel axiome de Linuè fpliil. l)Ot,) Sine cogni-

lionc gcricris niiila ccriitudo sprciei. La coanoïssance des espèces

est sans doute le but de l'Entomologie , coinnic de la Bota-

niiine; mais si une di'terminatioii es.icle et jirccise des genres

ne la prcti'de, on inarche saus guide et pour ainsi dire à

J'avaniurc.
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aber die Verschiedenheit dieser Anordnungen ist hin-

reichend zu beweisen, dafs man diese so sehr geuünsclite

natürliche Anordnung noch nicht gefunden habe. Da icli

meiner Seite dieselbe nicht besser zu finden hofle , so

habe ich mir Muhe gegeben etwa dadurch zu entschädi-

gen , dafs ich die Galtungen auf eine solclie Art anordne,

welche das Aufsuchen erleiclitert ; ich habe ferner nach

meinen Kräften so scharfe Abtheihingen gegeben, damit

man die Arten, welche doch zu verschiedenen Gattungen

gehören, nicht mehr wegen eines ähnlichen Körperbaus,

mit einander verwirre. *) 'Die analytische Tafel welche

folgt , mag entscheiden.

findet; aber diese schwachen Merkmale entscheiden ^\cijig ; sie

bringen sogar oft Gattungen ztisainmea , welclie sich durch

wesentliche Kennzeichen entternen. Es ist gewil's gut im All-

geraeinen und im Grol'sea zu sehen , Avenn man standhafte

Kennzeichen an wesentlichen Kötpertheilen beohachtet ; aber

man macht nur Zusammensetzungen , welche leicht wieder

verändert werden können , wenn man minder wesentliche

Körpertheile dazu wählt,

•^) Dies erinnert uns an Linnes schonen Grundsatz: Sinr cogr.i-

tione gen^n\ ntilla certitiido s/jcciei. (P/iilas. bat.) Die Kcnnt-

nifs der Arten ist ohne Zweifel der Zweck der Entomologie so

gut als der Botanik ; allein wenn die genaue Bestimmung der

Gattungen nicht voraus festgesetzt ist, gclu min ohne Fiihrer,

nnd so zu saa^'^ ' '"""f Ccraihswohl.
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Voyez le tableau analytique?.

Ce tableau contient tous les genres de cette famille que

j'ai pu découvrir et me procurer; s'il est imparfait ce n'est

pas faute de soins et de recherches
, qui ont même contribué

de leur côté au retard de cette publication. En l'examinant

avec attention on verra d'un coup d'oeil les différences qui

distinguent les genres entr'eux ; de manière à en faciliter,

j'espère , la recherche. Mon but est d'applanir les diffi-

cultés aux commençans, si je réussis ce sera la plus agréable

récompense de mon travail et qui m'encouragera à le con-

tinvier sur le reste de l'Entomologie. Un très-grand nombre

d'observations que j'ai faites m'en procureront la facilité.
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Man sehe die analytische Tafel.

Diese Tafel enthält alle Gattungen dieser Familie welcliö

ich habe entdecken und erhalten können. Wenn sie un-

vollständig ist, so sind die angewandte Muhe und die niög-*

liehe Nachforschungen nicht Sciiuld daran. Wenn man

selbige mit Aufmerksamkeit betrachten will, so wird man

hoffentlich finden, dafs sie alle verschiedene Merkmale dar-

bietet, welche die Gattungen von einander unterscheiden.

Dergestallt , dafs die Untersuchung derselben dadurch seht

erleichtert wird. Mein Zweck ist, den Anfängern die

Schwierigkeiten aus dem Wege zu räumen. Wenn es mir

gelingt, so wird dies die angenelimste Belohnung meiner

Arbeit seyn , und mich ermuntern, sie auch über die übrigen

Theile der Entomologie fortzusetzen; eine ziemlich grofse

Menae ßeobaciitun ^-en werden mir das möglich machen.
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PREMIERE DIVISION.

TERRESTRES.

P R E M I E Fx E S O U S - D I Y I S I O N.

Jambes antérieures e'cîiancrees.

A. Dernier article des palpes intermédiaires et postérieurs

petit, subnlé.

Pénultième des intermédiaires plus grand que le dernier.

PREMIER GENRE. Ocydromus. Frullch. PI. L

Caractère tiré des parties de la bouclie.

Palpes /antérieurs Je deux articles cylindriques , couchés sur/' antérieurs ue

/* Ä < les macho

l V intermécliaircires de quatre articles; le troisième le plus

'g.\ gros un peu c\lindrique , hérissé; le dernier petit,Fi?;, l
subulé.

\c postérieurs de trois articles *j , le premier très-court,

le second gros courbé et ohconico-cylindrique ; le

dernier petit , subulé.

J\înnclibHles (a) cornées ,
pointues et unies (sans dentelure),

]\Iachoires (b) membraneuses, arquées, fort pointues, ciliées à

l'intérieur de soyes roides.

Lèvre '\ cornée tridentée , la dent du milieu courte , les

^> (c) latérales arrondies à l'extérieur.

Languette J membraneuse , trifide, la partie du milieu prc?que

carrée , les latérales linéaires
,

pins longues et

plus transparentes,

*) Non comprise la base articulifoi-me
,
qui éuiiit H\e titst j.inuis

comptée. Cette obscivation fit géuéiale pour toui les palpes

postérieurs ci-a|<r«s.
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ERSTE A B T H E I L U N G.

gefrIssige LANDKAFER.

ERSTE U X T E R A B T H E I L U X G.

Mit ausgerandeten ^"o^de^scllieneIl.

A. Das Endglied der mitilem und hintern Tditer klein,

pfriemenförmig.

Das vorletzte Glied der miitlern größer als das letzte,

ERSTE GATTUNG. O cydromcs. FrC'iich. T.:f. I.

Kennzeichen a'js den Mundibeilen sezcçen.

1 as'.f f i-orders aus zwei walientonaigen Gliedern , über d:e

Kianlide hiogebogen.

- - ..::Urt aus vier Gliedern; àis dritte grölser . errras
I

"

Fsg,^ TraUenformlg , haarig : das letzte klein
, p friemeit-

I
förmig.

\^ - IJ-iere aus drei Gliedern ~) ; das erste seLr icrr ,

das zweiie grofs , gebogen und verkehri kegel-

TfaiieEfcrmig : das letite Lîefn o £r: ein eii förmig.

Kiefer (^s) boruartig, icgespiiLt. einfach (ohne Seàeiîiaune.";

Kinnladen (l) bintig , gebogen »ehr xngespiuc , die laceiise;:?

gefranst mit steittn Borsten.

^Pr* \ hornanig . dreiiahnig , der mittlere Zaha kur^ ,

^ (c) die Seiten^äüne auswärts xnger:indet.

7.:'tnglein •» hantig, drciihcilig , eis Mitîelàlùck fisl \iereci.rg,

die Seirensrucke schmal gleich breit , lingcr uaJ

dnrcLäichtiger.

Die glifiiiörmige ^^ ur;el der il>:;terjâs:?r, vreîl sie lest j:c";;,

wird nicht gcrechaet. Diete itomerkuag gîli £ûr alîe fo!*endeiJ

llîntertaster.

TL n
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Caractère tiré d'organes extérieurs.

/ Palpes dernier article des intermédiaires et posté-

\ rieurs petit, suLulé.

J tg, I, / Pénultième des intermédiaires plus grand

que le dernier.

Antennes linéaires de onze articles ; le premier le plus

gros, le second le plus court, 5, 4- obco-

niques
, 5- et suivans cylindriques velus , tous

à-peu-prcs égaux en longueur.

/

l'it { Jambes antérieures écliancrées.

Tarses de cinq articles ; le premier fort gros , les trois

suivans presqu'égaux entr'eux , obconiques; le

dernier oblong terminé par deux crochets.

Les Oc)''dromes, connus depuis longtems sous ce nom

en Allemagne , sont tous d'assez petits insectes; les uns ont

la tête plus large que le corcelet et en tout un peu Tair

d'Êlaphres, qui en a imposé à Fabricins même et à

Illiger au point qu'ils ont placé quelques espèces de ce

genre sous celui d'Elaphrus. Latreille (lu'st. des in-

sectes Toiu. y.) s'est aussi laissé entraîner par le même

Jiabitiis , eu faisant du Flavipède un Elaphre , quoiqu'il

en connut bien les caractères génériques. Si un simple

faux air doit l'emporter sur les caractères essentiels il est

superflu de se fatiguer à leur recherclie et à l'analyse des

parties organiques.

Les Ocydromes se trouvent dans les jardins, Xas prés,

courent très -vite £t échappent facilement. Leurs larves

sont inconnues.
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Aeussere Kennzeichen.

Taster das Endglied der mittlem und hintern klein
,

pfrieraenförmig,

Fig. I. / Das vorletzte Glied der mittlem gröfscr als •

das letzte.

Fühler ( Fülilbörner ) fadenförmig , eilfgliedrig ; das

Wurzelglied grofs , das zweite kürzer, das 5],

4. verkehrt kegelförmig, das 5. und die fol-

genden walzenförmig behaart, und ungefiiilr

gleich lang.

p. I Vorderschienen ausgerandet.

I

{ Fiifsglieder fünf ; das Wurzelglied sehr grofs , die

drei folgenden unter einander fast gleich, ver-

kehrt kegelförmig, das letzte länglich mit zwei

Klauen.

Die ziemlich zahlreichen Ô cy d r o m i sind durchaus kleine

Insekten; bei einigen ist der KopF breiter als das Hals-

schild und sie haben so sehr das Ansehen eines Elaphrus

dais Faùricii/s und Illiger verleitet wurden, sie dahin zu

versetzen. Auch Latreille (last, des insectes) liefs sich da-

durch bewegen à.cy\Flavipes bcy der GattungEIap hrus

zu lassen. Obschon ihm die Kennzeichen der wahren

Galtung bekannt waren, opferte tr sie gegen alle eigene

Grundsätze den minder wesenilichen Körpertiicilcn auf.

Wenn das oberflächliche Ansehen mehr als wesentliche

Kennzeichen gilt , so ist es iiber'Iûssig die Augen mit dei'

Untersuchung derselben zu ermüden.

Diese Insekten laufen sehr schnell, X^h^-n in ;len Gärten,,

Wiesen etc. Die larven sind unbekannt.
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ESPÈCES REPRÉSENTÉES.

Fig. a. A. OcTDROMUS modes tus. Carab. Fabr.

En desâos d'un blea métallique obscur ; en dessous

noir; les mandibules rousses ont la pointe noirâtre; les

palpes roux ont aussi le pénultième article noirâtre. Les

antennes ont \&i deux premiers articles roux, ainsi que

la moitié inférieure âit% deux suivans ; le reste noirâtre.

Le corceîet en cœur tronqué , lisse , mais pointillé au bas

avec deai enfancemens assez grands et un sillon léger

longitudinal au milieu; les Eljtres rayées par des points,

ont une bande rouise transversale assez large, placée au-

dessous du milieu. Les pattes sont rousses.

Longueur 2 lignes. Largeur i ligne. La f.g. A est

grossie à la loupe.

On trouve cette jolie espèce en AutTlcne, et sans doute

aussi ailleurs.

Fig. b. B. OcYDEOMTs flammiilatus.

Celui-ci est en dessus d'un cuivreux obscur et noir en

dessous ; les mandibules , les palpes et \ç%, antennes sont

brunes noirâtres ; la tête a deux sillons longitudinaux à

côté des yeux. Le corceîet en cœur tronqué et lisse avec

une ligne sillonnée au milieu et deux enfoncemens à la base
;

les Elytres rajées par àti points ont, près de la base,

quelques traits maron clair, et au-dessous du milieu de

pareils traits rapprochés formant une bande arquée de

même couleur ; les cuisses sont noires , les jambes et les

tarses d'un brun clair.



VORGESTELLTE ARTEN.

Fig. a, A. OcYDROMUS THodffstns. Carab. Fahr.

Oben dunkel metallisch blau, unten schwarz; die Kiefer

gelbroih (Fuchs -roth) mit schwarzer Spitze ; die Taster auch

gelbroth mit schwarzlichem vorletztem Glied ; die Fühler

haben die zwei Wurzelglieder gelbroth, die berden fol-

genden sind es auch am Grunde , die übrigen schwärz-

lich ; das Halsschild herzförmig abgestutzt , eben , am

Grande punktirt, mit zwei tiefen Eindrucken, und in der

JMitte mit einer seichten Längsfurche; die Decküugel punkt-

streifig mit einer breiten querstehenden fucbsröthlichen

Binde über der Mitte ; die Fusse gelbroth.

Länge 2 Lin. Breite i Lin. Fig. A durch die Loupe

vergröfsert.

Man ßndet diese artigen Käfer in Oesterreich und wahr-

scheinlich auch anderwärts.

Fig. b. B. OcYDROAn's flam mul atus.

Oben dnnkel Kupferfarbig, unten schwarz ; die Kiefer,

die Taster, die Fühlhörner braunschwärzlich ; der Kopf hat

zwei Längsfurchen neben den Augen; das Halsschild herz-

förmig abgestutzt , eben , mit einer Längsfurche in der

Glitte und zwei Eindrucken am Grunde; die pnnktstreif:-

gen Deckflügel haben am Grunde einige hell Kastanien

braune Striche, und xmter der Mitte eben solche, welche

eine bogenförmige Binde bilden ; die Schenkel schwarz
^^

die Schienen und die Fufsglieder hellbraun.



Longueur 2/2 lignes. Largeur un peu plus d'une ligne.

La fig. B grossie à la loupe.

On le trouve aussi en Autriche; on le connoit peu

ailleurs.

Les aiitres espèces de ce genre sont

OcYDROMUS iinpressus Elpphrus Fair,

ßavipes *)

striatus

rupeslris

œnetis

celer Car. Fabr.

tistiilaCits

ejuadrigiittatns

giittiila doris ? Panz.

ruftcollis

atirichalcicus

pjgmœus

areolntus etc. etc.

B. Dernier article des palpes iutermédiaires et postérieurs pointu

(non tronqué).

Penuhic;ne des interméiliaires plus court que le dernier.

DEUXIEME GENRE. Trechus. PI. JL

Caractère tiré des parties de la bouche.

Palpes f antérieurs de deux articles cylindriques courbes sur

les mâchoires.

intermédiaires de quatre articles ; le premier très-

1 court, le second le plus long, le troisième ob-

I conique plus court que le quatrième conique fort

il
pointu.

V c postérieurs de trois articles ; le premier le plus court,

le troisième conique , fort poincu.

''j II varie en grandeur de i 5/j à 5 ligues, cette dernière variété

paroit être Llaphriis Caraboides d'OlJTier et Scljrack.

l'C
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Länge 2 /^ Linie. Breite etwas über i Linie. Fig.B

vergröfsert.

Man findet sie auch in Oesterreich; aber kennt sie

wenig anderwärts.

Zu dieser Galtung gehören

OcïDROMLS impressiis Elnphrus Fahr,

ßavipes *)

Stria tUS

riipestris

œnens

celer Car. Fabr.

itstuîatns

(juadriguttatus

gutlnla cloris ? Panz.

riißcollis

attrichalcicus

pjgmœiis

areolatiis etc. etc.

B, Das Endglied der mittlem und Hintertaster zugespitzt (nichc

abgestutzt.

j

Vorletztes Glied der mittlem Taster kürzer als das Endglied.

ZWEITE GATTUNG. Trechus. Taf.IL

Kennzeichen aus den JMundtheilen gezogen.

Taster ( vordere aus zwei walzenförmigen auf die Kinnladen

hingebogenen Gliedern.

mittlere viergliedig; das Wurzelglied kurz , das zweite

J das längste, das dritte verkehrt kegelförmig, kürzer

I als das vierte, welches kegelför.T.ig sehr spitzig ist.

('{

hintere dreiglietlig ; das Wurzelglied das kfirzeste , das

zweite länger, das dritte kegelförmig zugespitzt.

*) Fs giebt Exemplare von i 5/^ bis 3 Lin. Die cröfsesteu scbeinerj^

ELphrus dri.uoides des Üllvici" uud tciiiaiik zu scvn.



Mandibules (n) cornées, pointues, l'un« uu peu dentelée du milieti

au Las, l'autre unie.

Mâchoires (b) memnrancuses, arquées, pointues, ciliées de soyes

à l'intérieur.

Lèvre ^ cornée, tridentée, la dent du milieu courte un

peu divisée, les latérales plus longues, amincies

^{ç) en pointe et arrondies à l'extéTieur.

1

Languette J membraneuse, saillante, tripartite, la partie du

milieu tronquée, surmontée de deux soyes, les

pièces latérales longues, étroites et courbées l'une

vers l'autre.

Caraclère tire d'organes extérieurs.

/" Pulpes dernier article des intermédiaires et posté-

I
rieurs, conique fort pointu.

rig. i.\ Pénultième des intermédiaires plus court que

I
le dernier.

\ Antennes un peu épaisses de onze articles; le second

eîongé quoique le plus court, le troisième à

peine plus long que le quatrième et les sept

suivans cylindriques et velus.

Jambes antérieures échancrées.

{

Fig. 3 _

Tarses de cinq articles ; les quatre premiers obconîqucs,

le dernier oblong terminé par deux crochets.

Les espèces de ce genre sont petites, ont le corps oblong,

le corcelet , différent de ceux des harpales, est en coeur

tronqué, plus étroit qu6 les élytres ; celles-ci de la lon-

gueur du corps.

ESPÈCES REPRÉSENTÉES.
JJig. a. A. Trechus meri dianjis. Carab. Linn^

On remarque sur la tête, qui est noire et luisante, un

point enfoncé au milieu du sommet et deux sillons près

çjes yeujç. Les palpes et les antennes sont jaunâtres. Le
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Kiefer (a) hornartig zugespitzt, einer von der Mitte abwärts ein

vrenig gezäbuelt , der andre ohne Zähne.

Kinnladen (b) häutig
,

gebogen , zugespitzt ; die Innenseite mit

Borsten gefranzt.

Lippe "\ horuartig, dreizabnig , der Mittelzabn kurz, ein

i vvenig zweispaltig, die Seitenzäbne länger, ver-

2(<^) dünnen sich zu einer Spitze; auf der Aussenseite

! zugerundet.

Zünglein J hautig, hervorragend, dreitbeilig, der Mitteltheil

abgestutzt mit zwei Borsten , die Seitenstücke lang,

schmal zugespitzt und gegen einander gebogen.

Aeussere Kennzeichen.

/* Taster das Endglied der mittlem und hintern kegel-

förmig sehr zugespitzt.

Fis. 1.^ Das vorletzte der mittlem kürzer als das letzte.

Fühler etwas dicht, eilfgliedig; das zweite Glied läng-

lich , das dritte kaum länger als das vierte und

die sieben folgenden walzenförmig behaart.

j,. / T^orderschiencn ausgerandet.
Flg. 2. <v

»^

\Fufsgliedcr fünf; die vier ersten verkehrt kegelförmig,

das Endglied länglich mit zwei Klauen.

Dîe Arten dieser Gattung sind klein, haben einen

länglichen Körper, ein abgestutzt herzförmiges Halsschild,

die Deckfliigel sind breiter und von der Länge des Körpers.

VORGESTELLTE ARTEN.
Fig. a. A. Trechus meridianxis. Carab. Li/m.

Auf dem schwarzen glänzenden Kopf ist ein eingedruckter

Punkt in der Mitte der Scheitel und zwei Furchen neben dem

tilgen. Taster und Fühler gelblich; Halsschild etwas gc-
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corcelet noir luisant est un peu convexe, sillonné légére-

înent au milieu avec deux enfoncemens à la base. Les

élytres, striées par des points, sont jaunâtres à la base,

et cette couleur s'étend le long de la suture ; mais le reste

est noir luisant. Les pattes sont jaunâtres.

Longueur i /^ ligne. Largeur % de ligne.

On le trouve sous les pierres, dans les campagnes et dans

les vergers.

Les divers exemplaires que j'ai confronté de cette espèce

me persuadent comme Fay/cull que le Carabns meridlaiius

àe FabriciiiSf quoiqu'il ne cite pas \s.fauna suecica, et son

C. dorsalis ne sont, avec celui ci- dessus, qu'une seule et

même espèce. Si le jaunâtre de la suture n'est point ap-

parent c'est le meridlanus de Fahricius , s'il s'étend jusqu'au

bout des élytres c'est son dorsalis; enfin son Cruciger'^'^.

212. ne seroit-il pas encore une autre variété?

Fig. h. B. Trechus r xi h uns. Carab. Fabr.

Sa couleur est un ferrugineux plus ou moins foncé; la

tête est plus obscure, les yeux sont noirs; le corcelet, en

cœur tronqué , est sillonné légèrement au milieu avec deux

enfoncemens près de la base. Les élytres plus pâles sont striées

très-superficiellement par des points. Les pattes, comme les

antennes et les palpes, sont aussi plus pâles que le corps.

On le trouve de même que le précédent sons des pierres.

Je ne connois point d'autres carabes de Fahricius qui

appartiennent à ce genre; je possède une espèce brune; la

base du corcelet n'a que deux enfoncemens légers et pointillés.

Une autre espèce plus petite, prise sur ma fenêtre en

Septembre , est le Carabns micros de Pa/izcr.
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wölbt, schwarz, in der Mitte seicht gefurcht, mit zwei Ein-

drücken am Grunde. Deckilügel punktstreifig am Grunde

und nach der Länge der Nath hin gelblich, übrigens glän-

zend schwarz; Füfse gelblicli.

Länge i % Linie. Breite ^/j Linie.

Man findet sie unter Steinen, im Felde und auf Gras-

boden. ^

Durch verschiedene verglichene Individuen bin ich über-

zeugt , mit Payknll , dafs der Carahns meridiafius Fabr.

(obsclion er Linne's fanna suecica nicht anführt) mit

dessen dorsalis nur eine Art ausmache. Es ist meridianns

Fab. wenn das Gelb an der Nath nicht deutlich ist , und

dorsalis wenn es sich an der Nath herabzieht. Sollte

C. Cruciger N°. 212. nicht auch eine Spielart seyn ?

Fig, b. "ß. Trechus rubens. Carab. Fabr.

Rostfarben etwas heller oder dunkler; der Kopf immer

dunkler, die Augen schwarz, Halsschild abgestutzt herz-

förmig, seicht in der Mitte gefurcht, zwei Eindrücke am

Grunde; Deckflügel bleicher, sehr seicht punktstreifig,

Füfse , Fühler und Taster sind auch bleicher als der Körper.

Man findet ihn unter Steinen etc. wie den vorhergehenden.

Bey Fabricius kenne ich keine Art mehr aus dieser

Gattung. Ich besitze eine Art die braun ist und am Grunde

des Halsschilds zwei seicht punktirte Eindrücke hat.

Eine andere kleinere Art, die ich im September an

meinem Fenster fieng, ist Carabus micros. Panzer.



TROISIEME GENRE. 'L^v.ik Latr. TL III.

Caractère tiré des parties de la bouche.

{

Palpes f antérieurs de deux articles cylindrif|ues courbés sui

les mâchoires.

intermédiaires de quatre articles ; le premier le plus

court, le second le plus long, le troisième ob-

conique , moitié plus court que le dernier, oblong

ovalaire pointu mousse , mais non tronqué au

I sommet.

f c postérieurs de trois articles ; le troisième oblong ova-

laire poiutu mousse, comme le dernier des inter-

médiaires.

Mandibules (a) cornées, pointues, sans dentelures sensibles»

Mâchoires (b) membraneuses , arquées
,
pointues , ciliées de soyes

à l'intérieur.

Lèvre \ cornée, tridentée , la dent du milieu peu élevée,

les latérales arrondies à l'extérieur.

>(c)

Languette membraneuse, saillante, large, presque quarrée
,

J ciliée et surmontée de deux soyes.

Fig. Ii

Fis. 2.

{

Caractère tiré d'organes extérieurs.

Palpes dernier article des intermédiaires et postérieurs

oblong ovalaire, poiutu, non -sensiblement

tronqué.

Pénultième des intermédiaires plus court que

le dernier.

antennes linéaires de ouze articles ; le troisième un

sixième environ plus long que les suivant

cylindriques et égaux entr'eux.

Jambes antérieures écliancrées.

Tarses de cinq articles ; les premiers obconiques , le

quatrième plus ou moins bilobé , le deruicr

oblong terminé par deux crochets.
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DRITTE GATTUNG. Lebia Latr. Taf.III.

Kennzeichen ans den Mundtheilen gezogen.

Taster ( vordere ans zwei walzenförmigen auf die Kinnlade

liingebogenen Gliedern.

mittlere viergliedig ; das Wurzelglied kurz , das zweite

laug, das dritte verkehrt kegelförmig, halb so

i'ig»/ lang als das letzte, welches verlangt eyförmig,

stumpf zugespitzt, aber nicht abgestutzt ist.

l hintere dreigliedig : das Endglied wie jenes der

mittlem.

Kiefer (a) hornartig, zugespitzt ohne deutliche Zähne.

Kinnladen C^) bautig, gebogen, zugespitzt, die Innenseite mit

Borsten gefranzt.

Lippe "\ hornartig, dreizahnig, der mittlere Zahn wenig

I erhaben , die Seitenzäbne an der Aussenseite zu-

\ (c) gerundet.

Zünglein I bautig, hervorragend, breit, fast viereckig, ge-

/ franzt und mit zwei Borsten begränzt,

Aeussere Kennzeichen.

t
Taster das Endglied der miiilern und hintern länglich

eyförmig , stumpf zugespitzt , aber nickt ab-

I gestutzt,

"i Das vorletzte Glied der Mitteltaster kürzer als

das letzte.

\FiiIiler fadenförmig, eilfgliedig ; das dritte Glied bei-

läufig um den sechsten Theil länger als die

übrigen , welche walzenförmig sind,

isgerandct.

; die drei ersten verkehrt kegelförmig,

das viel te mehr oder weniger zweilappig, das

Endglied ländlich mit zwei Klauen.

Tlk

F!'

übrigen , w

I l'orderschieiien aus

\ Fiifsglieder fünf; i



Les Lebies sont petites et se distinguent par leurs élytres

tronquées à rextrêmité. Quant à la forme du corps, les

unes l'ont en général plus alongée ou plus étroite, et le

corcelet aussi large que long; d'autres ont celui-ci plus

court et les élytres un tiers , au plus , moins larges que

longues, ce qui peut former deux sections.

Les larves ne peuvent fournir aucune lumière sur ces

différences puisqu''on n'en a pas encore observé.

On trouve les espèces connues sous l'écorce des arbres

dans les bois, les vergers, les jardins.

ESPÈCES REPRÉSENTÉES.
Fig. a. A, Lebia biguttata. Car. agilis varietas ^ Payk.

Cette espèce ressemble effectivement par la taille et la

forme au Carah. agilis de Fabricius : mais les couleurs

sont différentes. La bouche , les palpes et les antennes sont

rousses; la tète est noire, le corcelet aussi, excepté le

rebord qui est roux. Les élytres tronquées à l'extrémité,

noires, rayées par des points, ont chacune au-dessus du

milieu une tache ronde roussâtre. La poitrine et les pattes

sont aussi de cette couleur.

Longueur de 2 ^^ ^ 5 lignes. Largeur i ligne.

Les autres espèces de celte forme sont

Lebia agilis Car, l'air.

4 macnlata

4 ptistulala

Jasciaca.

La bande noire s'étend souvent de manière que le fond

jaunâtre en est presrpie réduit à quatre tâches.

alricapilla.
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Die Arten dieser Gattung sind klein , zeichnen sich durch

abgestutzte Deckflîigel aus ; die Körperform ist übrigens

verschieden^ bei einigen mehr verlängt, das Halsschild so

lang als breit; bei andern ist das Halsschild kürzer, die

Deckflügel auch höchstens um ein Drittel minder breit als

lang ; was zwei Abtheilungen 'geben kann.

Die Larven können uns darüber nicht aufklären, weil

man sie noch nicht beobachtete.

Man findet die bekannten Arten unter Baumrinden, in

Waldungen , auf Grasboden und in Gärten.

VORGESTELLTE ARTEN.

Fig. ct. A. Lebia bignttata. Car. agilis varietas Paylii.

Die Körperform dieser Art gleicht dem Car. agilis Fabr.

aber die Farben sind verschieden. Der Mund, die Taster,

die Fühler sind röthlich, der Kopf schwarz , das Halsschild

ebenfalls mit röthlichem Rande > die Deckflügel schwarz,

punktstreifig, jeder hat auf der Mitte eine röthliche runde

Mackel. Die Brust und die Fülse röthlich.

Länge 2 f^
— 5 Lin. Breite i Lin.

Zu dieser Körperform gehören

Leeia agilis Car. Fabr.

4 viaculnta

/(. pustulata

fasciala.

Hier streckt sicli das schwarze Band oft so ans, dafs

man nur vier gelbliche Mackeln sieht.

alricnpllla.
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PayJiull en fait encore une variété de Va^Iis ; mais

outre les autres différences, le sommet de la tête est sillonné

de traits profonds et serrés ,
qui en occupent toute ]a largeur

entre les yeux. Ce caractère fait reconnoître aussitôt ses

variétés réelles tant en couleurs qu'en grandeur. Les unes

étant moitié plus petites que les autres, apparemment \ti%

mâles. Tantôt la tête et le corcelet sont noirs , tantôt ils

sont rouges ; ou la tète est noire et le corcelet rouge. Les

élytres sont ou lout-à-fait pâles ou noires vers l'extrémité,

comme Vustnlata; mais celle-ci est plus petite et le sommet

de sa tête est sans rayures.

F'm.b.B. Lebia crnx minor. Car. Fähr;

La tête et les palpes sont noirs; les antennes ont les

trois premiers articles rouges, les suivans obscurs. Le cor-

celet beaucoup plus large que long *) est rouge et rebordé,

sillonné longiiudinalement au milieu avec deux impressions

latérales à la base. Les élytres tronquées obliquement ont

la région de l'écusson noire et souvent aussi la suture ; ce

qui avec une large bande noire placée un peu au-dessous du

milieu, forme une sorte de croix, qui lui a valu son nom;

l'extrémité des élytres est aussi fréquemment teinte de noir.

En-dessous du corps on remarque le dessous du corcelet

rouge, les pattes le sont aussi, mais le bout des cuisses

"'^) La gravure ne rend pas bien ces proportions , c'est une faute
,

niais il est luen difficile d'en éviter lorsqu'on fait peindre dus

olijets d'histoire naturelle, et (fue les artistes ne sont pas natura-

listes, 11 ne reste qu'à ruclainer l'indulgence des Entomologues.
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Payhill macht noch von dieser eine Abart des agilis;

aber neben andern Verschiedenheiten hat der Kopf tiefe

Furchen , welche die ganze Breite zwischen den Augen be-

decken. Dieses Kennzeichen macht die zu einer eignen Art

gehörigen Abarten kenntlich , welche an der Farbe und an

der Gröfse verschieden sind. Einige (wahrscheinlich die

Männchen) sind kleiner ; bei einigen ist Kopf und Halischiid

schwarz ; bei andern rötlilich , uud wieder bei andern der

Kopf schwarz, das Halsschild rötlilicb ; die Deckflügel sind

entweder ganz bleich, oder an der Spitze schwarz, wie

bei der itstulata, aber diese ist noch kleiner und der

Kopf Furchenlos.

Fig. h.B. Leeia Crux minor. Car. Fahr.

Kopf und Taster schwarz ; Ffihler mit drei röthlichen

Wurzelgliedern, die übrigen sind dunkler; Halsschild et-

was breiter als lang *) ,
gerandet, roth , mit Lfingsfurchen

und zwei Eindrücken. Deckllügel etwas schräg abgestutzt

an der Gegend des Schildchens und oft an der Nath hinab

schwarz, welches mit einer schwarzen Binde, die etwas

über der Miite stehr, ein KreuE bildet, wovon der Käfer

den Namen trägt. Auch ist öfier die Spitze der Deckiiügel

ein wenig schwarz gefärbt. Unten ist die Brust, so wio

die Füfse roth, und die Schenkel schwarz; das vierte Fufs=

'*') Die Kupfeitafel zeigt dieses Verliähnifs niclit recht; dies ist eia

Fehler der aber schwer 7.a verraeidcu ist, ^\ecn die Künstler

r.icbt seihst Naturforscher sind. Es bleibt mir nichts übrig, ais

die Eutomologcn um I\\icl!sicbÉ zu crsucheu.

//. c
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est nolf. Le quatrième article des tarses est plus profon-

dément bilobé qu'aux espèces précédentes.

Il faut joindre à la suiie de celle-ci

Lebia hivinonhoi-c'alis. Car Four.

C Dernier article des palpes intermédiaires et postérieurs oLIong

,

sensiblement tronqué au sommet.

a) Pénuliiérae des intermédiaires plus court <jue le dernier.

QUATRIEME GENRE. Brachinus. Fähr. PL IF.

Caractère tiré des parties de la bouche.

Palpes Ç antérieurs de deux articles cylindriques égaux, cour-

f ^ \ bés sur les mâchoires.

à ^intermédiaires de quatre articles; le premier le plus

jp^v f court, le second le plus long, le troisième plus

\ court que le dernier , oblong ovalaire , tronqué au

I sommet.

y^ c postérieurs de trois articles ; le troisième oblong ova-

laire, tronque au sommet.

Mandibules (a) cornées, pointues, formant le croissant intérieure-

ment jusqu'au milieu , de-là à la base ciliées et un peu

dentées'

Maclioircs (b) membraneuses, arquées, pointues, ciliées de soycs À

l'iatérieur et un peu gibbeuses sur le dos derrière les

palpes.

Lèvrs \ cornée, à peine tridentce, la dent du milieu peu

\- (c) sensible, les latéryîcs arrondies à Textérieur.

T.an.9>iclle / membraneuse, large, un peu cornée au milieu,

le sommet un peu tridenté , la dent du milieu

suiaiomée de deux soyes , les latérales ciliées.
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glied ist tiefer zweispaltig als bei den Vorhergehenden

Alten.

Hieher folgt

Leêia hämorrhoidalis. Car. Fahr,

C. EûJglied der Miulern und Iliutertaster länglich , an der Spitze

deutlich abgestutzt.

â) Vorletztes Glied der mittlerü Taster kürzer als das letzte.

VIERTE GATfUNG. Brachinus. Fabr. Taf. IV.

Kennzeichen aus àzn Mundtheilen.

Taster ( vordere aus zwei walzenföriaigen auf die Kinnlafde

^ 1 hingebogenen Gliedern.

^mittlere viergliedig ; das Wurzelglied sehr kurz, das

p- I zv.eite das längste, das dritte kürzer als das letzte
,

welches länglich eyförmig UEd abgestutzt ist.

[ c hintere drcigliedig ; das Endglied länglich eyförmig

abgestutzt.

Kiefer (a) hornartig, zugespitzt, die Innenseite bis auf die Mitte

halbmondförmig, von da bi? an den Grund gefrauzt,

und etwas gezähnr.

Kinnladen (b) hautig, geLoj^cn , zugespitzt, die Innenseite borstig

gefranzt , der Riicken hiuter den Tastern etv/as

buckelich.

Lippe \ hornartig, kaum dreizahnig, der mittlere Zahn

y (c) wenig erhaben , die Seiteuzähne aussen zugerunder,

Zünglein ^ hautig, breit, in der Mllte etwas hornartig, obca

fast dreizahnig, der jMittelzahn mit s\7ei Borsten,

die beiden Winkel gekränzt.



56

Caractère tiré d'organes extérieurs.

(Palpes dernier article des inrermediaircs et postérieur',

oblong ovalaire et sensiblement tronque au

sommet.

Pénultième des intermédiaires plus court que

le dernier.

Antennes linéaires de onze articles ; le troisième un quart

environs plus long que le quatrième , égal aux

suivans, qui sont cylindriques velus.

T,. , Jambes antérieures écbancrées.
lig. 3. <

Tarses de cinq articles ; les premiers obconiques allant

en diminuant de longueur, le quatrième plus ou

moins Lilobé , le dernier oblong terminé par

deux crocbets. *)

*) Latreille fait des genres Brachinus ^ Ltbia ^ Odncantha et Âgra

une petite famille qu'il caractérise par les é'.ytres tronquées , le

corcelet presqu'en cœur, ou cylindrique, et l'abdomen d'une

forme souvent carrée. Il la désigne sous le nom général de

Bombardiers ; quoique la faculté ([ue ce nom indique n'appar-

tienne de son aveu qu'aux seuls Brachines. Il sem])le d'abord

qu'un nom de famille tiré d'une qualité qui ne convient pas à

tous ses membres n'est pas trop justement appliqué: il y a plus,

si la crépitation étoit un caractère suffissaut pour réunir des in-

sectes , plusieurs Harpale% auroit plus de droit d'tire joints aux

Brachines que les Lebies et les Oclacnnlhes, UJtarpalus prasiniis,

par exemple , couiljatses ennemis avec autant d'éclat et de fumée

que le Brachiniis crépitons. Cette propriété ne peut donc être

ici le titre d'une famille particulitre puisqu'elle est commune à

des espèces reconnues pour appartenir à une autre. Au reste

les élytres tronquées même et l'abdomen carré ne sont guères

d'un plus grand poids. Les Drjplcs et les Galerites les ont et

cependant elles sont séparées des Brachines et des Lebies. Si ces

caractères ne sont pas exclusivement ])ropres à une famille, ils

sont encore moins admissibles pour un genre ; ensorte que la

crépitation ne peut être »ine qualité absolumeut nécessaire aux

espèces de celui de Brachinns. Caractères ideo onines a sono

Eiitomologo vcro oninino indigni. Pliilos. Eut. p. 98-
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Aeussere Kennzeichen.

Taster Endglied der Mittlern und Hintertaster länglich

eyförmig deutlich abgestutzt.

Fiß. i.Z Vorletztes Glied der mitilern Taster kürzer als

das letzte.

Fühler fadenförmig, eilfgliedig ; das dritte Glied etwa

um ein Viertel länger als die folgenden, welche

v/alzen£örmig und behaart sind.

i

FU
yorderscldenen ausgerandet.

Fiifsglicder fünf; die drei ersten verkehrt kegelförmig,

sie werden allmählig kürzer; das vierteist mehr

oder weniger zweilappig , das letzte länglich mit

zwei Klauen. *)

*) I.atreille macht aus den Gattungen Brachinii^ , Lebia ^ Oda~

cantha , y4gra, Eine Familie, die sich durch abgestutzte Deck-

flügel, durch ein herzförmig oder walzenförmiges Halsschild,

und durch einen oft viereckigen Hinterleib auszeichnet. Diese

Familie nennt er die Bombardier Käfer ^ obschon diese Eigen-

schaft, seiner eignen Behauptung zufolge, nur der Gattung

Brach iniis 7Aikomnn. Es scheint allererst, dafs der Name einer

Familie, von einer Eigenschaft hergenommen, welche nur einige

haben, nichtsehr gut gewählt sey ; ferner, wenn diese Eigen-

schaft ein hinlängliches Kennzeichen wäre, um Insekten zu-

sammen zu bringen , hätten vielleicht mehrere Harpali mehr

Recht mit Brachinus vereint zu v^^erden , als Lebia und Oda-

cantha. Der Harpalus prasinus z. B. bombardiert oft so gut als

Brach, Crepiians, Diese Eigenschaft gieht also kein Recht zu

einer besondern Familie , weil dieselbe solchen Insekten noch

zukommt, v\ eiche zu einer ganz andern Familie gehören. Auch
die abgestutzten Deckilügel gelten nicht viel mehr. Die der

Dryptœ und Galeriiœ sïnà eben so gestaltet, und diese Gattun-

gen sind dem Brachinus doch nicht beygese?zt. V/enn also

diese genannte Kennzticiien nicht mit Bestiiiimtlitit eine Familie

bezeichnen können , sa können sie noch weniger eine Gattung

bestimmen. Folglich schliefst der Mangel dieser Eigenschaft zu

bombardieren nicht von der Gattung Brachinus aus. Caractères

idco onines a sono. Entomologo vero oiiiiiiiio iiidigiii. Phjlos.

Eutoui p. 9S.
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On ne connoit aucune larve de ce genre. Mais les

çspeces d'Europe ne sont pas rares au printems , au pied

des arbres, ou sons des pierres. Quelques-unes sont plus

communes en certaines provinces que dans d'dutres.

On peut les diviser comme les Lebies par la forme du

corcelet, en commençant ici prir les espèces qui ont cette

partie plus large que longue.

ESPÈCES REPRÉSENTÉES.

Fig. h. B. BriACHiNys cy ano cephalus. Carab. Fabr.

Lebia Latr.

La languette de cette espèce paroit tenir le milieu entre

Celles des Lebies et de Brachinus crepitans , un peu moins

tsidentée que celui-ci, mais les angles plus marqués, ciliés

plus épais, qu'à celles-là. Les palpes, fortement tronqués,

décident sans balancer entre ces deux genres.

Le cyanocephale y comme le dénote son nom, a la

tète bleue. Ce bleu est brillant et méiailique; les palpes

sont noirs ; les antennes le sont aussi , mais le premier

article, et souvent les deux suivans sont rouges. Le cor-

celet, beaucoup plus large que long, est arrondi sur les

côtés et entièrement rouge tant en dessus qu'en dessous.

Les élytres, d'un beau bleu verdàtre métallique, sont

légèrement ra3ées par des petits points; l'abdomen est de

la même couleur; les pattes sont rouges et les tarses noir-

âtres; souvent le bout des cuisses est noir.

On le trquye d*ins Igs, bois et sur les ilcurs des plantes

f,quatlffues^
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Man kennt noch Iceine Larve dieser Gattung; aber die

europäischen Arien sind im Frühling nicht selten, am Fufse

der Bäume , oder unter Steinen. Einige sind allenthalben,

andere nur in gewissen Ländern gemein.

Man kann sie in zwei Abtheilungen (wie die Lehie)

bringen. Einige haben das Halsschild breiter als lang.

VORGESTELLTE ARTEN.

Fig. b. B. Brachikus cy ajiocephaliis. Carah. Fahr.

Lebia Latr.

Das Zünglein dieser Art hält das Mittel zwischen Lehia

und Brachiniis crepitansy es ist etwas weniger dreizahnig,

als bei jenem, aber die Winkel sind deutlicher und dicker

gefranzt als bei diesen. Die stark abgestutzten Taster ent-

scheiden aber leicht zwischen beiden Gattungen.

B. Cyanocephalns hat, wie sein Name zeigt, einen

blauen Kopf; dieses Blau ist metallisch glänzend. Die

Taster schwarz, die Fühler sind es auch, aber das Wurzel-

glied , und oft die l)eiden folgenden sind roth. Das breiter

als lange an den Seiten zugcrundete Halsschild ist roth, oben

und unten ; die Dcckflugel scliün blau - grünlicli , leiciit

punktstreifig; der Hinterleib von eben der Farbe; die Füfse

sind roJi ; die Fufsglieder, und oft auch die Spitze des

Schenkels schwarz.

Man findet sie in Waldungen und auf àcn Elü'Jicn der

Wasserpflanzen.
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Je place â sa suite

Brachinus tnnicateîliis. Carab, Fabr.

Le corcelet pas plus large que long.

Fig. a, A. Brachinus sclop et a.

Plus petit de moitié que le Crepitans ; ses couleurs

sont aussi plus brillantes ; la tête et le corcelet sont rouges,

tant en dessus qu'en dessous^ de même que les pnlpes et

les antennes ; les yeux sont noirs. La forme du corcelet

€;3t en cœur tronqué alongé , à-peu-près aussi long que

large; les éiytres sont d'unbeaubleu métallique foiblement

rayées par des points, et un peu ridées; la suture est plus

ou moins teinte de rouge, ce n'est souvent qu'un filet peu

apparent, d'autre fois le trait est plus large, au moins de

la base au milieu des éiytres, qui sont tronquées à l'ex-

trémité. L'abdomen est pointillé, tantôt bleu -noirâtre^

tantôt rouge; les pattes sont toujours rouges.

On le trouve en Suisse et en Allemagne, mais il est

bien plus commun aux environs de Paris.

Les autres espèces d'Europe qui vont avec celle-ci sont

BnACHiNU.s crepitans.

On trouve des exemplaires aussi petits que Sclopeta,

|n(iis toujours de couleur bleu -noir.

muiilaïus. Celui-ci est d'Autriclie.
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Hieher folgt

Brach IN US truncatellus. Carab. Ft3.br,

Halsscbild nicht breiter als lang.

Fig. a. A. Brachinus sclop et a.

Nur halb so grofs als gewöhnlich Crepitans ; auch sind

die Farben glänzender ; Kopf samt den Tastern und Fühlern

roth ; die Augen schwarz. Das herzförmige Halsschild

etwas länger als breit, ist ganz roth ; die Deckflugel schon

metallisch blau, kaum punktstreifig, ein wenig runzlich ;

die Nath ist mehr oder weniger roth gefärbt, oft ist der

Strich nur wie ein Faden , oft breiter am Grunde , oder gegen

die Mitte der Deckflugel, welche allezeit an der Spitze ab-

gestutzt sind; der Hinterleib ist punktirt , oft schwärzlich

blau, oft jfoth ; die Fufse allemal roth.

Man findet ihn in der Schweiz und in Deutschland ; ob-

schon er in Paris viel häufiger vorkommt.

Von andern europäischen Arten gehören hieher

Brachinus crepitans. Carab. Fabr.

Man findet Exemplare eben so klein als Sclopeta, aber

immer von schwarz-blauer Farbe.

mntilatu^. Aus Oesterreicb.
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CINQUIEME GENRE. Odacantha. Fahr. m. V.

Caractère tiré des parties de la bouche.

Palpes ( antérieurs linéaires de dcui^ articles, courbés sur les

ci
mâchoires.

intermédiaires de quatre articles; le troisième plus

Fig.^ court que le dernier qui est oLlong, ovalaire,

[tronqué au sommet.

c postérieurs de trois articles ; le dernier oblong , ova-

laire, tronqué au sommet.

Mandibules (a) cornées, un peu alongées
,
pointues et sans den-

telures , mais une petite entaille au milieu.

Mâchoires (h) membraneuses, arquées, pointues, garnies à l'in-

térieur de quatre à cinq fortes soyes.

Lèvre 'N cornée , tridentée , la dent du milieu assez saillante,

I
mais plus courte que les latérales arrondies à l'ex.-

y(c) térieur.

Languette S membraneuse , tripariite , la partie du milieu carrée,

) surmontée de deux soyes ; les divisions latérales

linéaires, pointues et légèrement arquées.

Caractère tiré d'organes extérieurs.

f Palpes dernier article des intermédiaires et postérieurs

J
oblong ovalaire, tronqué au sommet.

Fig. i.\ Pénultième des intermédiaires plus court que

I
le dernier.

\^ntennes linéaires de onze articles; le premier le plus

long, le second le plus court, mais alongé;

le troisième ne surpassant guères en longueur

le quatrième , égal aux suivans
,
qui sont cy-

lindriques et vrlus.

hes antérieures écliaucrées.\ Jamh

I
Tarsi

FiA
Tarses de cinq articles ; les quatre premiers obconiqucs

,

le cinquième olilong terminé par deux ciochets.

C'est Payîiull qui a indiqué ce genre, mais Fahriciiis

en a décrit cxaclcuicni les caraclè:cs de la bouche, sauf
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FÜNFTE GATTUNG. Odacantha. Fabr. Taf. K.

Kennzeichen aus den Mundtheilen.

Taster ( vordere fadenförmig, aus zwei auf die Kinnlade Lin-»

(•{
gebogenen Gliedern.

mittlere viergliedig ; das dritte Glied kürzer als das

Fig.) letzte, welches länglich eyförmig abgestutzt ist.

\ hintere dreigliedig ; das Endglied länglich eyförmig

abgestutzt.

Kiefer (a) hornartig , etwas verlangt, zugespitzt, zahnlos, mit

einer kleinen Kerbe in der Mitte.

Kinnladen (b) hautig
,

gebogen , zugespitzt , die Innenseite mit

vier bis fünf starken Borsten.

Lippe 'S hornartig, dreizahnig , der mittlere Zahn deutlich

aber kürzer als die an der Aussenseite zugerun-

\(c) deten Seitenzähne.

Zünglein hautig, dreitheilig, das Mittelstück viereckig mit

J zwei Borsten gekrönt , die Seitentheile schmal , zu-

gespitzt und etwas gebogen.

Aeussere Kennzeichen.

Taster Endglied der Mittlern und der Hintern länglich

eyförmig, abgestutzt.

Tig. i.<^ Vorletztes Glied der mittlem Taster kürzer als

das letzte.

Fühler fadenförmig , eilfgliedig ; das Wurzelglied das

längste ; das zweite das kürzeste , aber länglich ;

das dritte wenig länger als das vierte uud die

folgenden walzenförmig, behaart.

{

p^ordcrschienen ausgeranJet.

F'.tfsglicder fünf; tlie ersten vier verkehrt kegelförmig,

das Iftzte liinj^lich mit zwei Klauen.

Payh/Il hat die Gattung angezeigt, und Fahricius die

Mnndtheile genau bejcj'iriebcn ^ bis auf die zwei Sciton-
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les deux parties latérales de la languette, dont il ne fait

lias mention. Elles peuvent avoir été chifonnées ou cachées

à l'exemplaire qu'il a observé.

Les espèces connues sont peu nombreuses et petites ;

on les distingue bientôt par leur forme longue et applatie,

la tête ovale, saillante, le corcelet étroit et cylindrique.

Leurs larves n'ont point encore été découvertes.

ESPÈCE REPRÉSENTÉE.

Fie. a. A. Odacantha melaniira. Fabr.

L'air singulier et particulier de cet insecte avoit fait

balancer d'abord à quel genre le rapporter. Linné en a

fait un Attelabiis. D'autres l'ont mis au nombre des Ca-

rahes. Fahricius crut depuis qu'il seroit mieux avec les

Cicindeles : mais l'examen attentif du caractère gcné-'

tique, par où il faudroit toujours commencer, l'a ramené

définitivement à sa place.

On peut prendre pour couleur du fond le bleu verdàtre

métallic|ue. La tête ovale, saillante hors du corcelet, est

plus large que lui; les premiers articles des palpes et des

antennes sont roux, le reste verd - bleu. Le corcelet,

presque le double plus long que large, est cylindrique,

pointillé et sillonné au milieu d'une ligne longitudinale,

tout verd-bleu brillant; les élytrcs, plus courtes que l'ab-

domen et tronquées à l'extrêiuilé, sont presqu'entièrcment

roussâtres, à l'exception d'une zone terminale qui est LJeu-

verdàtre ; l'abdomen est aussi Je cette dernière couleur,

mais la poitrine est rousse; Uvi pattes sunt rousses avec

le bout des cuisses et \\i% taiics teints de v.rù-bleu.

Lon^jUeur 2/2^3 lii^ncs.
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stücke des Züngleins, welche etwa verkrüppelt oder ver-

borgen an dem Exemplar waren welches er untersuchte.

Die Arien dieser nicht zahlreichen Gattung sind klein
;

man unterscheidet sie leicht durch die platte Körperform,

den eyförmigen hervorstehenden Kopf, und das walzen-

förmige Halsschild. Die Larven kennt man noch nicht.

VORGESTFLLTE ART.

Fig. a. A. Odacantha ?nelanura. Fabr.

Der sonderbare Körperbau dieses Käfers ist die Ursache,

dafs er zu verschiedenen Gattungen kam. Limié setzte

ihn zu Attelabus ; andre zu den Caraben. Fabricius

glaubte anfangs dafs er bei der Cicincleleu am besten stehen

wurde; aber eine aufmerksame Untersuchung der Gattungs-

kennzeichen, wo man naturlich hätte anfangen sollen,

gab ihm seine eigne Stelle.

Die Hanplfarbe ist metallisch blau-grünlich ; der Kopf

ej'förmi^f, vor dem Halsschild hervorstehend und breiter;

die Taster und Fühler am Grunde fuchsroth , im übrigen

biau-grünlich ; Halsschild fast noch solang als breit, wal-

zenförmig, punklirt, mit einer Längsfurche, ganz blau-

grünlich glänzend ; Deckflügel abgestutzt , kürzer als der

Hinterleib , fuchsrölhlich , nur an der Spitze steht eine

blau-grünliche Zone. Der Hinterleib hat eben diese Farbe.

Die Brust fuchsroth ; die Spitze der Schenkel und dieFufs-

glieder grünlich -blau überlaufen.

Länge 3 ^2 à 3 ligues.
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On la trouve en Allemagne^ sur- tout dans la partie

septentrionale; elle n'est cependant nulle part commune.

Ce que Fal/ricins a nommé O. cripustulata n'a-p'parûent

point à ce genre comme ont bien voulu m'en faire assurer

Messieurs Valkenaer et Latreille. L'insecte cité du cabinet

de Mr. de Tigni n'est autre chose que la Cantharide fourmi

de Geoffroy, (anthicns floralis Fahr.)

Les autres espèces sont exotiques.

SIXIEME GENRE. Stomis. JPl. VL

Caractère tiré des parties de la bouche.

Palpes f antérieurs de deux articles cylindriques courhès sur

f " \ les inachoires.

I
" iiiterinécliaires de quatre articles ; le iroisième plus

P^ë'\ court que le dernier, oblong, ovalaire, tronqué

au soiniuet.

VC postérieurs de trois articles; le dernier oblong, ova-

laire, tronqué au sommet.

Alatidibitles (o) cornées , longues , arquées
,

pointues avec une

petite entaille au milieu.

Mâchoires (b) membraneuses , arquées ,
pointues, ciliées à l'intérieur.

Lèvre \ cornée tridentée , la dem du milieu aiguë et aussi

longue que les latérales, plus larges et arrondies à

/ (c) l'extérieur.

Languette 1 membraneuse , tridentée, la dent du milieu courte

^ et tronquée, terminée par deux soyes, les latérale*

étroites, longuei et arquées.
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Vorzüglich im mitternäclitliclien Deutschland, aber

allenthalben selten.

Was Fahricius O. tripustulata genannt hat, gehört

nicht hieher. Die Herren Valkenaer und Latreille haben

mich gütig versichern lassen, dafs das Insekt, welches

Fabriciiis aus des Herrn Tigni Museum citirt hat, nichts

weiter seye als Antldcus floraUs , la Cantharide fourmi

Geoffr.

Die übrigen Arten sind ausländisch.

SECHSTE GATTUNG. Stomis. Taf. VI.

Kennzeichen aus den Mundtheilen gezogen.

Taster ^vordere aus zwei walzenförmigen Gliedern derKinn-

\ lade aufliegend,

^ mittlere vicrgliedig ; das dritte kürzer als das Endglied,(
Flg. / welches länglich eyförmig abgestutzt ist.

hintere dreigliedig ; das Endglied länglich eyförmig

abgestutzt.

Kiffer (a) hornartig , lang, gebogen, spitzig, mit einer Kerbe in

der Mitte.

Kinnladen (b) hautig, gebogen, spitzig, die Innenseite gefranzt.

Lippe \ hornartig, dreizabnig, der Mittelzahn spitzig und

so lang als die Seitenzähne, welche breiterund an

(c) der Aussenseite zugeriindet sind.

Zünglein
I hautig, dreizabnig, der Miitelzahn kurz, abge-

stutzt, mit zwei Borsten, die Seitenzahne schmal
,

hin" und relic.pzi.
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Caracière tiré d'organes extérieurs.

/ Palpes dernier article des intermédiaires et postc^ieül^•

I
oblong , sensiblement tronqué au sommet,

r- f Pénultième des interméJiaiies plus court que

le dernier.

ylnleniies linéaires de onze articles'; le premier le plus

long, le secotid le plus court, le troisiètne

nn peu moins long que le quatrième et suivanj

égaux entr'eus: et cylindriques.

Jambes anlèrieiircs échancrées.

m

I

{

Tig. 2.

Tarses de cinq articles ; les quatre premiers obconlques

allant en diminuant, le dernier oblong ter-

miné par deux crochets.

La longueur frappante des mandibules pour un si petit

insecte a été déjà observée, elle a servi même à le faire

distinguer de ceux qui d'ailleurs ont quelque ressemblance

avec lui. Attentif à mon louf à ce caractère ,
j'ai été

engagé à examiner plus particulièrement les autres et me

suis bientôt convaincu de leur différence avec les genres

connus de la famille , de façon à ne pouvoir me dispenser

d'en établir un nouveau. Je ne connois jusqu'ici que

Cette seule espèce qui y appartienne.

ESPÈCE REPRÉSENTÉE.
Fig. a. A. Stomis pumicatus. Car. Paiiz. harpaîus Lat'r.

Cet insecte dont tout l'habitus a quelque cLose de

particulier, n'a que 5)2 lignes de longueur. Son coloris

H'est pas distingué, c'est un brun-noir assez uniforme,

mais il est luisant. La tète plus foncée a deux enfonce-

mens à côté des j-cux. Le corcelet en coeur tronqué,

alongé, n'a|(partient à aucune division de ceux des liar-

l)ales, il est sillonné au milieu par une ligue longitudi-
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Aeussere Kenn2cichen4

Taster das Endglied dei' Mittlern und Hintern länglich
j

abgestutzt , das vorletzte Glied der Mittlern

kürzer als das letzte.

Fühler fadenförmig, eilfglicdig ; das Wurzelglied das

längste, das zweite das kürzeste, das dritte et-

%'vas kürzer als das vierte und die folgenden,

welche gleich lang und walzeniörmig sind,

r-- f Voräcrschienen ausgerandet.

I
luifsgliccler fünf; die vier eritcn verkehrt kegelförmig,

sie werden allniiihlig kürzer; das Endglied läng-

lich mit ^^vei Klauen.

t)ie auffallende Länge der Kiefer bei einem so kleinen

Insekt wurde schon lange bemerkt^ um dasselbe von andern

verwandten Aiten zu unterscheiden. Dies reitzte mich dio

übrigen Theile genauer zu betrachten, und ich wurde bald

überzeugt , dafs sie von allen bekannten Gattungen dieser

Familie abweichen : deswegen nuifste ich eine neue er-

richten, wovon ich nur diese Art kenne.

V O R G E S T E L L T i: A R T.

Flg. a. A. SroMis pnmicatus. Car. Vanz. harpaliis Lntr.

Dieser Käfer, dessen ganzer Körperbau etwas Sonder-

bares hat, ist nur 5 /^ Linien lang. Seine Farbe 2eichnet

ihn nicht aus, sie ist nur einförmig braun-schwiirzlich ; abci*"

glänzend. Der Kopf ist dunkler, hat zwei Eindiücke an

den Seiten der Augen. Halsschild herzförmig abgestutzt^

verlängt, mit einer Längsfurche, die aber weder vorne

noch hinten auslauft ; dann mit zwei Eindrücken gcgeu

//. D
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nale, qui ne s'étend cependant ni jusqu'à la base ni jusqu'au

bord snjiérieur, et par deux impressions près des angles

inférieurs qui sont poinliîlées comme le bord même de la

base. Les élytres ont chacune huit stries formées par des

points enfoncés *) , la huitième près du rebord en a de

plus grands en avançant vers l'extrémité. Les palpes, les

antennes et les pattes sont maron clair.

On le trouve dans les jardins , les champs etc.

{

SEPTIEME GENRE. Loricera. Latr. PL VII.

Caractère tiré des parties de la bouche.

Palpes C antérieurs de deux articles cylindrifjues courLës sur

les Diachoires.

inlernièdiaires de quatre articles ; le premier le plus

Fig,^ court, le second le plus long, le troisième plus

court que le dernier, oblong, tronqué au sommet,

c ^05/e/'<e«/'j de trois articles ; le dernier oblong, tronqué

au sommet.

Mandibules (n) cornées, larges à la base, pointues au sommet,

un peu trenelces au-dessous du milieu à l'intérieur.

Madioires (h) membraueuses pointues , arquées
, garnies à l'inté-

lieur de quelques soj'es épineuses et ayant sur le dos

derrière les palpes une dent et une artte ciliées de

soyes.

Lèvre "A cornée, trideuiüc, les dents latérales jjIus grandes

> ('c) ei arrondies à l'exierieur.

Languette J nieniLraneuse , large, carrée, légèrement triden-

tée , les angles et le milieu s'élèvant un peu eo

pointes ciliées , avec deux soyes plus fortes.

" ) Le croiscincut ou l,i conllueuîc de deux stries aux élyires de

l'original représente , est un accideiic individuel que l'on re-

marque de leins en tems aux espèces de caraLiques et sur-tout

aux Juirpalcs.



O/'T^^^^Cly VU

f''^\.

^x

^.
^

^^-^

f





51

den Hinterwinkeîn , welche so wie der Hinterrand, punliürt

sind. Seine Gestalt pafst zu keiner Abllieilnng der Galtung

Harpalus. Die DeckflHgel liaben aclit Punktstreife aus

eingedruckten Punkten *) , welche am achten, der ani

Ftande steht, gegen die Spitze stirker werden. Taster,

Fühler und Fiifse sind hell Kastanien-braun.

Man findet sie iti Gärten, auf Feldern etc.

SIEBENTE GATTUNG. Loriceha. Latr. Taf. FIL

Kennzciclien aus den Mundtbeilen.

{

Taster ( vordere, aus zwei Avalzcnföriuigen Gliedern auf die

Kinnlade hingebogen.

initiiere vicrgliedig; das Wtirzelglied das kürzeste^

Fig. ^ das zweite das längste, das dritte kürzer als das

I längliche abgestutzte Endglied.

I c hintere dreigliedig; das Endglied länglirh al>gestiitzt.

Kicjer (a) liornariig , am Grunde breit, -vorn zugespitzt, am

Innenrande unten etwas gekerbt.

Kiruiladeit (ù) baütig , zugespitzt, gebogen, am Innenraude mit

einigen dornförmigen Eorstcn ; dann steht auf dem

llückeu hinter den Tastern ein Zahn und eine mit

Borsten gefranzte Kante.

L'ipp^ ") hornartig , dreizahnig , die SeitenzLihne gröfser

> (c) und an der Aussenseite zugerundet.

Zünglein J hautig, breit, vie: eckig, ein wenig dreizabni»^

die Winkel und die îMiite erbeben sich in drei

Ideinen Spitzen gefranst und mit zwei stiirkcni

Eorsten.

) Die Durchkreuzung zweier Streifen au den Deckflügeln des

vorgestellten Originals ist ciu Zufall, welcher gar nicht soliui

ist bei mebrern Arten dieser Familie -, besondere bei dexü

HnrpaJciK
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Caractère tiré d'organes extérieurs.

f Palpes tlt-rnier article des intermcdiaires et postérieurs

H oblong ovalaire , tronqué au sommet.

Fig. 1./ Pénultième des intermédiaires plus court (jue

le dernier.

(

Fis. 2.

/antennes un peu setacées , de onze articles , le premier

le plus long , le second et quatrième les plus

courts, le troisième et cinquième moins longs

que les six derniers qui sont plus menus, cy-

lindriques et velus, les autres ont quelques

poils roidcs.

I
Jambes anièrieures écliancrées.

I
Tarses de cinq articles , les quatre premiers obconiques

allant en diminuant, le dernier oblong ter-

miné par deux crochets.

ESPÈCE REPRÉSENTÉE.

Fig, a. A. LoRiCERA. Carab. pilicornis Fahr,

Bronzé en dessus, noir en dessous. La tète assez large,

hérissée en dessous , a deux impressions sur le front ; les

yeux gros sont bruns, les palpes roussâtres; les antennes

brunes, \es cinq premiers articles hérissés de soyes et

obconiques; \cs si^c derniers plus grêles, C3lindriques et

velus. Le corcelet en coeur tronqué a Ja ligne ordinaire

longitudinale au milieu et deux impressions poinîillées à

la base prés des augles. Les élytres rayées par des points,

ont en outre ciiacune entre la tioisième et quatrième raj^ure

quatre plus gros points enfoncés , Tun à la base, le second

au tiers , le troisième au milieu et le quatiiéme aux trois

quarts. Le rebord est aussi sépaié par de gros points. Les
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Aeussere Kennzeîclien.

Taster, Endglied der mittîeru und hintern länglich

ey Förmig abgestutzt.

Fis. i./ Vorletztes Glied der mi'ttlern kürzer als das

I letzte.

\^ Fühler etwas borstenförrnig , eilfgliedig; d.^s Wurzel-

glied das längste, das zweite und vierte diQ

kürzesten , das dritte und Tüufte minder lang

als die sechs letzten , welche feiner, walzen-

förmig zottig sind; die unteren haben einige

steife Haare.

T''orderschienen ausgeraiidet.

Fufsgliecler fünf; die vier ersten verkehrt kegelförmig,

werden allmählig kürzer, das Endglied liinglich

mit zwei Klauen,

VORGESTELLTE ART.

Fig, ci. A. LoRiCERA. Carah. -piliconiis Fabr.

Oben metallisch-braun , unten schwarz, der Kopf ziem-»

lieh breit, unten haarig, auf der Stirne zwei Eindrucke;

Augen grofs , braun ; Taster röthlich ; Füliler braun ; die

fünf ersten Glieder verkehrt kegelförmig , mit Borsten

haarig; die sechs letzten dünner, rottig, walzenförmig.

Halsschild herzförmig abgestutzt , mit einer Längslinie in

der Mitte und zwei punktirten Eindrücken am Grunde ,

nahe an den Winkeln. Deckflugel punktstreifig; zwischen

dem dritten und vierten streifen vier eingedruckte Punkte ,

einer am Grunde, der zweite auf dem Driltheil , der dritte

auf der Hälfte, der vierte auf drei Viertheil der Deckflugel.

Der Deckdugelrand ist durch grofse Punkte getrennt , dio
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cuisses sont fortes et noires , les jambes et les tarses

roussAtres.

Je ne connois aucune autre espèce de ce genre, non

plus que la larve.

HUITlÈxME GENRE. Clivina. Latr. PL VIIL

Caractère tiré des parties de la bouche.

Palpes f antérieurs de deux articles oylindrIfj[ues , courbés sur

les mâchoires.

l intennédiaires de quatre articles ; le troisième obco-

rig.s, nique, moitié plus court que le dernier, oblong

ovalaire» tronqué au sommet.

c ^joç/6-/7'eMr^ de trois articles ; le dernier oblong ovalaire,

tronqué au sommet.

]\lancl/'ùnles (a) cornées , fort pointues , un peu crénelées à l'in-

térieur au milieu et au-dessous.

Hlac/ioires Çù) membraneuses, pointues, un peu arquées, ciliées à

l'intérieur, et sur le dos , derrière les palpes, gibbeuses

avec une soye.

Lèvre
"J

cornée, tridentée, les dents presque égales, les

/(c) latérales arrondies à l'extérieur.

Languette ' membraneuse , trifide , la partie du milieu plus

large angulaire et garnie d'une soye, les latérales

étroites, pointues, un peu en crochet.

taraclère tiré d'or^-anes extérieurs.

Palpes dernier article des intermédiaires et postérieurs

oblong ovalaire, tronqué au sommet.

fig. i./ Pénultième de? intermédiaires plus court que

le dernier.

Antennes monihformes, le premier article le plus gros,

le second le plus long et le plus menu , le

troisième moins long obconique, les suivans

{irrondls , le deruifr ovc,



/̂/y/fZ6JL \\\\

iù f s

\ (/M ^^^g^
7"^^^^

I I





55

ochenkel stark und schwarz ; die Sclnenen nnd die FuH;-

glieder rölhlich.

Die Larve ist unbekannt.

Ich fand ausser dieser keine Art welche hleher gehörte.

ACHTE GATTUXG. Clivixa. Lr.^r. Taf. J'IIT.

Kennzeichen aus den ^lundtheilen.

Taster [ vordere aus zwei walzcniörniiccn Gliedern auf ilic

f^\ Kinnlade Lin<reboi:e3.

t

mittlere vierglictiig; das dritte Glied nur 1i;iIü so lang

f'S-^ als das letzte, -v^elcbes länglich cvförmig al'^e-

stutzt ist.

hintere dreigüeiKg; das Endglied länglich eyförniig

abgestutzt.

Kiffer (iij hornartig, stark zugespitzt, die Innenseite von dem

Mittel abwärts etwas gekerbt.

KinrAade {l>) hautig, zugespitzt, etwas gebogen, die Innenseite

gcfranzt uud auf dem Rücken hinter den Tastern

buckelig mit eiuer Borste.

Lippe "\ liornartig, mit drei fast gleich langen Zähnen; die

(c) Seitenzähne an der Aussenseitc abgerundet. »

häutig, dreispaltig; das ?»Iittelstûck breiter , eckig,

mit einer Borste, die Seitenstucke schmal, spitzig,

etwas hackeuforraij;.

\

Aeussere Kennzeichen.

Taster. Endglied der mittlem und hintern länglich

I
eyförmig, abgestutzt.

Fig. 1.' Vorletztes Ghed der mittlem kurzer als das

letzte.

Fühler schnurförmig, das ^Turzeîglied das gröfste , das

zweite das längste nnd dünnste , das dritte minder

lang verkehrt kegcltörmig , die ûbrigtn abge-

rundet , dss Endglied eyiöimijj.

i
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Ç^Jambcî antérieures écbancrées allant en s'clargissant

,

^'o' ^' \ fortement dentées et comme palmées.

^ Tarses de ciurj articles; les premiers obconiques , allant

en diminuant; le dernier oLIong, terminé par

deux crochets.

Toutes les espèces de ce genre, connues jusqu'ici, sont

pciites , fort alongées avec un corcelet plus ou moins

arrondi et bojnbé , séparé des élytres par un intervalle. Les

jambes fortes et épineuses. On ne connoit point leurs

larves,

ESPECES II E I> R É S E N T É E S.

Fig. a. A. Clivin'A arenaria, Scarites Fahr.

Le coloiit de cette espèce varie du brun-noir au fauve,

mais \t% palpes, les antennes et les pattes sont toujours

rousses. La tète a un point enfoncé au sommet et deux

sillons près des yeux. Le corcelet presque carré est fort

arrondi à la base, qui est retrecie à la vérité, mais coupée

droite sans prolongement. La moitié de la largeur d'une

élytre est environ la mesure de la distance qui le sépare

d'avec elles. Celles - ci sont rayées par des petits points

et en ont souvent trois plus distincts et plus gros sur la

troisième strie , en comptant de la suture.

Longueur 3 lignes , largeur i ligne.

On le trouve aux lieux sabloneux.

Fig. b. B. Clivina gibba. Scarites Fahr.

Couleur noire. Les palpes fauves. Les antennes ont

les premiers articles fauves, les derniers obscurs. La tète

est sillonnée près des yeux; le corcelet fort convexe est

Vin peu moiiis Cciriè qu'à l'espèce préctdcnte et n'a j)oint
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r forderschienen auf der Innenseite ausgerandet , an der

Fig. 2. "( Spitze erweitert und beinahe bandförmig gezabnr.

^Fiifsgliedcr fünf; die vier ersten allmähb'g kleiner,

verkebrt kegelförmig , das Endglied länglich

mit zwei Klauen.

Die bekannten Arten dieser Gattung sind klein , sehr

verlängt; das Halsschild mehr oder weniger zugerundet,

oben gewölbt und durch einen Zwischenraum von den

Deckfliigeln getrennt; die Schienen stark und dornig.

Man kennt keine Larve.

VORGESTELLTE ARTEN.

Fig. a. A. CnviXA arenaria. Scarites Fahr.

Die Farbe wechselt vom schwarzbraunen bis auf röthlich

gelb, aber die Taster, die Fühler und die Füfse sind immer

röthlich; der Kopf hat vorne einen eingedri"ickten Punkt,

und zwei Furchen neben den Augen ; das Halsschild ist fast

viereckig , am Grunde sehr zugerundet , zwar zuge-

schmälert, aber ohne Verlängerung gerade abgeschnitten;

die Hälfte eines Deckfliigels ist etwa das TNIaas der Ent-

fernung von denselben und dem Halsschild. Deckflugel

punktstreifig aus feinen Punkten ; öfter sind auf dem dritten

Streifchen von der Nath an drei stärkere Punkte.

Länge 3 Linien. Breite i Linie.

Man findet sie auf Sandboden.

Fig. b.B. Clivina gihba. Scarites Fahr.

Scliwarz, Taster fahl, Fühler dunkel, die Wurzelglieder

fahl ; der Kopf hat Fnrchen neben den Augen. Halsschild

gewölbt, minder viereckig als bei der vorhergehenden Art,

ohne eingedrückte Längslinie ; Deckflugel ebenfalls sehr
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au milieu de ligne longitudinale enfoncée ; les élytres

rayées par des points assez gros et peu serrés sont aussi

fort convexes et embrassent bien l'abdomen ; les pattes

sont d'un roux obscur ; les cuisses des antérieures très-

grosses avec leurs jambes larges , épineuses palmées.

Longueur i % ligne. Largeur ^3 au plus.

On le trouve au printems sous les pierres.

Les autres espèces de ce genre sont

CuviNA thoracica, Scar. Fabr.

Cursor.

h) Pénultième des palpes intermédiaires égal en longueur au deruier.

NEUVIEME GENRE. Scarites. Fabr. PL IX.

Caractère tiré des parties de la bouche.

f'

Palpes ^antérieurs de deux articles cylindriques, couchés sur

les mâchoires.

intermédiaires de quatre articles; le troisième ohco-

Fig.^ nique égal en longueur au dernier, qui est oblong

ovalaire , tronqué au sommet.

\ c postérieurs de trois articles ; le dernier oblong ova-

laire, tronqué au sommet.

Mandibules (a) cornées, grandes, pointues avec trois dents à l'in-

térieur , dont celle du milieu est la plus large et la

plus longue.

jj^lachoires (b) membraneuses, arquées, pointues, ciliées à l'in-

térieur et portant sur le dos derrière les palpes une

élévation épineuse.

Lèvre \ cornée , tridentée , les dents latérales arrondies à

\(t) l'extérieur.

Languette I lar^^e, évasée, ciliée de soyes au milieu et si:r les

angles.
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gewölbt j umschliefsen den Hinterleib, sind gestreift mit

groben Punkten, fast kerbstreifig; Füfse dunkel fuchsroth,

Vorderschenkel sehr grofs, breite bandförmige dornige

Schienen.

Länge I % Linie. Breite Jj Linie.

Man findet ihn im Frühling unter Steinen.

Hieher gehören noch

Clivisa thoracica, Scar. Fabr.

Cursor.

h) Vorletztes Glied der Mitteltaster dem Endglied gleich lang.

NEU X TE GATTUNG. Scarites. Fabr. Taf. IX.

Kennzeichen aus den Mundtheilen.

Laster Ç vordere aus zwei walzenförmigen auf die Kinnladen

^ \ hingebogenen Gliedern.

^mittlere viergliedig ; das dritte verkehrt kegelförmig
,

^^g-\ von der Länge des vierten, welches länglich ey-

förmig abgestutzt ist.

c hintere dreigliedig; das Endglied länglich' eyförmfg

abgestutzt.

Kiefer {a) hornartig, grofs, zugespitit; drei Zähne an der Innen-

Seite, der mittlere breiter und länger.

Kinnladen (l>) hautig, gebogen, zugespitzt; die Innenseite ge-

franzt, auf dem Rücken hinter den Tastern eine dor-

nige Erhöhung.

Lippe \ hornartig , ilreizahnig ; die Seitenzähne auswärts

>(c) zugerundet.

Zünglein I breit, ausgehöhlt, gefranzt mit Borsten an dec

Mitte um', auf den Winkeln.
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Caractère tiré d'organes extérieurs.

1

Palpes dernier article des intermédiairi-'s et des poste-

rieurs oblong ovalaire, tronqué au sommet.

J^ig. i.<^ Pénultième des intermédiaires égal en longueur

au dernier.

antennes courtes, linéaires, de onze articles; le premier

le plus long, le troisième le plus court, ks

autres égaux entr'eux , obcouiques courts et

non arrondis , ou moniliformes.

Jambes antérieures échancrées.

{
Fig. 2 ,

Tarses de cinq articles ; les quatre premiers oLconiqucs

allant en diminuant ; le dernier oblong , ter-

miné par deux crochets.

Les Scarites ont le corps oblong , applati , la tête large

et des mandibules fortement dentées ; le corcelet posté,

rieurement arrondi , sans aucune prolongation , et assez

distant des élytres pour laisser le pédicule du corps à dé-

couvert; point d'écusson apparent ni d'ailes inférieures;

les pattes antérieures plus grosses que les autres, la jambe

sur-tout fort large, épineuse et comme palmée. Les espèces

se ressemblent tellement sur tous ces points que la grandeur

est presque la seule différence qui les distingue ; en sorte

que le portrait d'une, fait sur diverses échelles, pourroit

presque suffire à les représenter toutes.

Ces insectes vivent dans les lieux sabloneux des pfi3s

chauds. Leurs larves sont inconnues.

ESPÈCES REPRÉSENTÉES.

Fig. A. Scarites gigas. Fabr.

Tout noir et lisse, les mandibules et le devant de la

tète sillonnés. Le corcelet en demi -cercle, avec d'Vii\
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Aeussere Kennzeichen.

Taster. Endglied der mitilern und hintern länglich ey-

foruiig abgestutzt.

Jig, I. } Vorletztes Glied der Miiteltaster dem Endglied

[gleich lang.

Fühler kurz , eilfgliedig, fadenförmig; das Wurzelglied

das längste, das dritte das kürzeste, die übrigen

gleich lang unter sich, verkehrt kegelförmig,

kurz , aber nicht zugerundet oder schnurförmig.

I Vorderschienen ausgerandet.

I FiiJsgUeder fünf ; die vier ersten verkehrt kegelförmig,

werden allmählig kleiner ; das Endglied länglich

mit zwei Klauen.

Fig. 2.

Die Arten dieser Gattung haben einen länglichen flachen

Körper, breiten Kopf, stark gezahnte Kiefer; Halsschild

hinten ganz zugerundet, keineswegs verlängert, aber ab-

stehend von den Deckflügeln, so dafs ein unbedecktes

Stielchen sichtbar bleibt. Schildchen, Unterilügel fehlen;

Vorderfüfse gröfser, mit breiten fast handförmigen Schienen.

Die Arten sind in allen diesen Kennzeichen so gleichförmig,

dafs die besondere Gröfse fast der einzige Unterschied ist,

welchen man unter ihnen findet; dergestalt dafs die Ab-

bildung einer, mehr oder weniger vergröfsert, leicht für

alle passen könnte.

Sie wohnen auf Sandboden in warmen Ländern. Die

Larven sind unbekannt.

VORGESTELLTE ARTEN.

Fig. A. ScARiTEs gigas. Fabr.

Schwarz, glatt; Kiefer und Vorderkopf gefurcht. Hals-

schild halb kreisförmig mit zwei kleinen Erhöhungen durch
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légères convexités, séparées par la ligne longitudinale du

inilieu; les élytres ont des rayures, mais si fines, qu'on

ne les découvre qu'à la loupe. Les jambes Hu milieu et

les postérieures, un peu épineuses, sont velues de poils

roux ; les antérieures plus vigoureuses
, plus larges , ont

aussi vers l'extrémité des épines plus grandes qui les rend

un peu palmées.

Longueur de 14 lignes. Largeur de 4 à 5 lignes.

On le trouve non-seulement en Afrique, mais encore

en Espagiae et même dans les parties méridionales de la

France, en Italie, etc.

Fig. B. ScARiTES S ab 11 lo SUS, Oliv. Lcevigacus Fabr.?

Il ressemble au précédent par la forme, mais il est

beaucoup plus petit , n'ayant guères que 8 lignes de

longueur sur 3 de largeur. Les élytres ont des stries assez

légères; on remarque à la troisième du côté de la suture,

un point enfoncé, placé environ aux trois quarts de la

longueur. Les pattes sont moins noires et, si l'on excepte

quelques épines courtes, les quatre postérieures sont lisses

et sans poils ; les antérieures sont conformées comme

celles de l'espèce précédente.

On trouve aussi celle-ci dans la partie méridionale de

l'Europe.

La ftg. B. n'est pas exc'ciiire à mon gré. L'orii;inal vient île

Genève, comme celui du Car. Spinipes S u I z e r.

Je suis en doute si cet insecte est le Scarites Lœvigatus

Fahr, puisque les élytres de celui-ci sont indiquées tiès-
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die mittlere Längslinie getheilt. Deckfliigel zwar gestreift,

abernur unter dem SucLglas sichtbar. Mittel- und Hinter-

schienen ein wenig dornig mit langen fuchsröthlichen

Zotten besetzt. Vorderschienen stärker und breiter^ am

Ende mit fingerförmigen Dornen.

Länge bis 14 Linien. Breite 4— 5 Linien.

In Spanien, Italien und dem mittägigen Frankreich , so

wie in der Barbarey und übrigen Afrika.

Fig. B. ScARiTEs sab n los US, Oliv. Lxvigatiis Fabr.?

. Sehr ähnlich dem vorhergehenden, aber viel kleiner^ nur

ö Lin. lang. Deckfliigel mit ein wenig deutlichem Streifen ;

auf dem dritten Streifen von der Nath an, beiläufig auf drei

Viertheil der Deckfliigel, bemerkt man einen eingedruckten

Punkt. Die Füfse minder schwarz; die Hinterfufse, bis auf

einige kurze Dornen, glatt ohne Haare. Die Vorderfüfse

wie jene der vorhergehenden Art.

Auch im mittägigem Europa, auf Sandboden.

Die Fig. B. ist nicht nach meinem Wunsche ausgefallen. Das

Original ist aus G e n £ , woher auch Herr Dr. S u 1 z e r seineu

Car. Sfiinipës erhalten hat.

Dafs dieses Insekt das Scantes Lcevigatus Fabr. sey

^

bin ich nicht sicher, weil die Deckflugel ganz glatt be-

sciirieben sind (El) tra loevissiina) ; es konnte aber das-

selbe seyn, v^elches Herr Greutzer Iktoralb genannt
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lisses
,
(Elytra lœvissinia) ; mais il peut fort bien être lo

même que Creutzer a nommé littoralls (Ent. vers.

p. 134-) quoiqu'il le dise disco impunctato ; ces sortes de

points n'étant pas toujours également bien exprimés. Je

citerai encore ici Car. interruptus Herbst (Fu e fs 1 y Arcliiv.

T. 29. fig. 4-) enfin Carab Spinipes Sulzer bist, insect.

T. 7. fig. 4« *)• Cette figure , dira-t-on , est trop grande
;

j'en conviens; mais il faut savoir que le peintre a outre-

passé dans son dessein la proportion de l'original, à quoi

il étoît très -sujet, et dont la même planche peut fournir

d'autres preuves. Kovivel avis de ne pas se hâter de

prononcer sur des peintures qui, outre ce défaut d'ex-

actitude de l'artiste peu attentif, ont souvent encore celui

d'être si mal caractérisées, qu'on peut avec une égale

raison les rapporter à deux ou trois insectes différens **).

Le plus sûr avant tout , scroit de recourir à l'original

,

cette méthode abrégeroit les contestations, couperoii court

^) lUiger, après avoir critiqué Olivier de rapporter cette

figure 4' äU- Car, Cephalolcs et ajouté quelques réflexions iia-

zardées sur Mr. Sulzer, prononce qu'on doit regarder sans

hésiter cette mtiue figure 4. comme une bonne peinture de Sca-

rites sublerraneus Fabr. Lorsqu'on juge ainsi el qu'on fait soi

même un Scnrites de Cep/ialotes , sans jiarler de Scar. gngates

,

piceits etc. on ne devroit pas être si sévère. Les nitilleurs ou-

vrages au reste ne sont pias exempts de quelques inexactitudes ; celui

des Coléoptères de Prusse pas plus que d'autres; je n'en relèverai

qu'une de ce dernier, en assurant l'auteur que la famille, les

amis et tous les concitoyens de Mr. le Dr. Sulzer se félicitent

de le posséder encore et se flattent même de ne pas le perdre de

sitôt. Que ne pouvons nous en dire autant de notre excellent

Fuefsly , dont les counoissances rares en Entomologie étoient

accompagnées d'une modestie pjlus rare encore !

**) Des figures ! mais combien peu de fidèles et dont rEntomologne

exact puisse faire usage; une pcùte dt;\i.iliou de l'i-ri^ijial dans
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bat, obwohl dieses ohne Punkt vorkommen soll. Disco

impunctato : allein solche Punkte sind nicht immer gleich

deutlich ausgedrückt. Car. interniptus Herbst (Fuefsly

Archiv. Taf. 29. Fig. 4.) gehört hieher. Endlich werde ich

auch Car. Sinipes S alz er (hist. insect. T. 7. Fig. 4.) *) an-

führen. Diese Figur ist doch zu grofs, wird man sagen?

gut ; es ist aber zu wissen, dafs der Mahler das Verhäknifs

des Originals übertrieben hat; ein Fehler, wovon die

nämliche Tafel andere Beweise geben kann; daher eine

Warnung die Abbildungen nicht zu geschwinde zu be^

stimmen, welche ausser diesem Versehen, auch noch so

undeullich sind, dafs man sie mit gleichem Recht auf

dreierlei Insekten anwenden könnte **). Das Sicherste

wäre allererst das Original zu Rathe zu ziehen ; dadurch

würden die Streitigkeiten bald abgekürzt , die weiiläuf-

} Herr Illiger, nachdem er Olivier beschuldigt hat, dieselbe

Figur auf den Cephalotes angewendet zu haben , und nach

einigen gewagten Bemerkungen über -den Herrn Salzer, spricht

aus, dsfs man irohl ohne Bedenken die Sulzersche Ablildiiu'^

für eine gut gerathene Darstellung des Scarites subiermneus

erklären kann. Wenn man so urtheilt, und selbst von Cepha^

loten einen Scarites gemacht hat
, (geschweige Scariies gagates

piceus etc.) sollte mau nicht so streng seyn. Die besten Bücher

sind keineswegs ganz von Unrichtigkeiten frei , à'iQ Käfer Preusscns

rieht ausgenommen. Ich werde nur eine rügen, nämlich dafs

die Aliverwandten, die Freunde und die Mitbürger des Herrn

Dr. S 11 1 z e r sich freuen, niclil nur ihn noch zu besitzen,,

sondci u auch hoffen, ihn nicht so bald zu verlieren. Wie
bedauern wir nicht , dafs wir eben das von unserm vortre')icliea

Fuef.-.]y nicht mehr sagen können 1 einem Manne von scheuen

entoinolonisclien Kenntnissen, verbunden mit einer noch sel-

teneren Bescheidenheit.

**) Allein Ablildungen ! wie wenige finden wir, welche der Natur
getreu und dem Systematiker brauchbar sind l Eine kleine Ab-

{
\
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aux longs raisonnemens et empêcheroit sans doute Je

blâmer trop légèrement des auteurs distingués, qui ont

bien mérité de rEniomologie. Mallieurensement ce moj'eu

n'est pas toujours praticable; dans ce cas il vaudroit mieux

abandonner une bonne fois toutes ces figures incorrectes,

indécises, propres seulement à induire en erreur, au moins

qui ne servent à rien ; car toute l'autorité de celui qui

prétend les déterminer ne les rend »i meilleures ni plus

claires.

DIXIEME GENRE. Harpalus. Latr. FI. X,

Caractère tiré des parties de la bouciie.

Palpes f antérieurs de deux articles cylindriques couches sur

les rnaclioirt'S.

intennccliaires de quatre articles ; le troisième oLco-

Fig.S. nique , egal eu longueur au dernier, qui est oblong

I
tronqué au sommet.

\c postérieurs i\Qivoi%uvùc\e%; le dernier oLIong, tronqué

au sommet.

Mnndihules (a) cornées, pointues, simples, sans dentelures.

Mâchoires {!') membraneuses, arquées, iJointues , ciliées à l'in-

térieur, un peu gibbeuses sur le dos, derrière les

palpes.

Lèvre "\ cornée , tridentée , les dents latérales plus élevées

/ (c) et arrondies à l'extérieur.

Languette -^ membraneuse, triiide, la pièce du milieu plus

large, carrée, surmontée de deux soyes, les la-

térales étroites, plus ou moins pointues.

la copie, ou une ressemblance obscure entre les deux, trompe

souvent les plus attentifs et les porte à diviser une seule espèce

en deux ou à réunir deux en une seule. I. G. Fuefsly, Magasia

pour les amateurs d'eatomologie , premier cahier p. 28g.

i
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lîgen Raisonnements ein Ende haben, und die um die

Entomologie sehr verdienten Männer nicht so leicht be-

schuldigt. Unglücklicherweise ist das Mittel nicht immer

anwendbar , in diesem Fall wäre es besser alle diese

unrichtigen Abbildungen ganz zur Seite zu legen; denn

sie taugen zu nichts, ausser irre zu führen, und kei«

Älachtspruch kann selbige weder deutlicher noch kenn-

barer machen.

ZEHNTE GATTUNG. Harpalus. Latr. Taf. X.

Kennzeichen aus den Mundtheilen gezogen.

Taster C 'vordere ans zwei walzenfürmigen auf die Kinnlade

hingebogenen Gliedern.

mildere viergliedig ; das dritte verkehrt kegelförmig

Fig.\ von der Lange des vierten, welches länglich ah~

gestutzt ist.

c /untere dreigliedig ; das Endglied länglich abge-

stutzt.

Kiefer (a) hornarlig, zugespitzt ohne Zähne.

Kinnladen (l) hautig, gebogen, zugespitzt, die Innenseiie ge-

frauzt , auf deTii Kücken hinter den Tastern ein wen;"

b ucklich,

Lippe '\ hornartig, dreizahnig, die Seitenzahne auswärts

/ (c) zugerundet.

Zünglein -^ hautig, dreitheilig, das Mittelstuck breiter , vier-

eckig, mît zwei Borsten begränzt, die Seitenstücks

schmal , mehr oder weniger zugespitzt,

vseichung eines Originalstückes von der Copie , oder eine un-

deutliche Aehnlichkeit zwischen Leiden betrügt öfters den Vor-

sichtigsten , dafs er entweder zwei aus einer Gattung, oder eioe

aus zwei macht. 1. G. Fuefsly Miigazin für die LieLhaLer der

Eotoniülogre. Erster Band. S. a£9.



Caractère tiré d'organes extérieurs.

Palpes dernier article îles intermédiaires et postérieurs

oblong , tronqué au sommet.

l'ig, i. J Pénultième des intermédiaires égal en longueur

au dernier.

Antennes de ouic articles; le second un peu alonsfé,

mais le plus court, le troisième plus long que

le quatrième, celui-ci égal eu longueur à

chacun des suivaus obconico-cylindriques , ou

—

.

cylindriques.
Fig, a. /.

j -1

Jambes anlé/iearcs échancrées.

{
Tarses de cinq articles ; les quatre premiers obconiqueî,

allant en diminuant, le dernier oblong, ter-

miné par deux crochets.

Les tarses des mâles sont souvent plus dilatés que

ceux des femelles.

Uhabitiis des Harpales n'est pas uniforme entre les

espèces, ce qui feroit soupçonner plusieurs genres
; je n'ai

cependant pu découvrir de caractères essentiels sufflsans

pour démembrer celui-ci; peut-être quelqu'observateur

plus clairvoyant en appercevra-t-il , ce qui seroit fort à

souhaiter, vu le grand nombre d'espèces dont la déter-

mination embarasse assez souvent. En attendant il faudra,

pour faciliter les recherches , se contenter des division!

prises des diverses formes du corcelet , comme on a fait

jusqu'ici; mais afin d'ùter autant que possible l'équiyoque

A l'égard de ces formes ; j'ai cru qu'il seroit utile d'en

tracer des figures , au moyen desquelles il y auroit moins

d'incertitude et plus d'accord pour rapporter les espèces

à leurs divisions propres. J'ai disposé les miennes dans

l'ordre suivant, sans prétendre qu'il soit le meilleur. Les

ailés et non ailés a'ea. forment point de particuliers ;
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Aenssere Kennzeichen.

Taster Endglied der miltleru und hintern Ilinglich ab-

gestutzt.

Fig. i./ Vorletztes Glied der Mitteltaster dem Endglied

gleich lang.

J'ühler eilfgliedig ; das zweite Glied länglich aher das

kürzeste ; das dritte länger als das vierte , dieses

mit den übrigen gleich laug.

Fh
J^'orclerschienen ausgerandet.

Fiifsglieder fünf; die vier ersten verkelirt kegclforniig,

allmählig kleiner; das Endglied länglich luic

zvv'ei Klauen.

Die Männchen haben gewöhnlich breitere Fufs-

glieder als die Weibchen.

Diese Käfer sind nicht gleicliförmig gebaut, die Ver-

Lältaisse der Körperlheile sind so verschieden, dafs man

mehrere Gattungen vermulhen sollte; ich war aber niclit

vermögend entscheidende Kennzeiclien zu finden , um sie

zu trennen. Vielleicht frndet sie ein aufmerksamerer Be-

obachter; und dies wäre wegen der JMenge der Arten,

die oft schwer zu bestimmen sind, sehr zu v.ünschen.

Einstweilen wird man sich, wie bisher, an clie Bildung

des Halsschilds halten, müssen ; aber um jeden Mifsver-

stand auszuweichen, habe ich diese Bildungen mit Grund-

linien vorgestellt, damit es künftig leichter werde jede

Art unveränderlich zu ihrer Abiheilung hinzustellen. Ich

liabe die Ablhcilungen wie folgt, aufgestellt, ohne zu

behaupten, dals diese Anordnung die befste ist. Von dem

Dascyn oder dem Mangel der Unterllügel wollte ich keine

besondere Abihcilung machen, weil die Unterflügel zu-
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parcequ'indépendamment de ce que la manque d'ailes

peut venir d'accident ou d'imperfection individuelle , on

est par-là obligé de séparer à des distances plus ou moins

grandes des insectes qui, par leur analogie, demandent

à être très -rapprochés.

* Coicelet en cœur rétréci à la base , qui se prolonge un peu

sur le pédicule du corps.

ESPÈCES REPRÉSENTÉES.
Fig. A. Harpalus cephalo t es. Carab. Fuhr.

Cette espèce une des plus grandes , est toute noire
;

la tête grosse, les yeux gris; le corcelet rayé légèrement

des lignes ondulées transversales , avec un sillon longi-

tudinal au milieu ; les élytres étroites sont lisses à la vue

simple , mais réellement rayées par de fort petits points.

Les jambes antérieures échancrées ne sont point épineuses

à la manière des Scarites, dont cet insecte n'a tout au.

plus qu'un faux air général, car tous les caractères par-

ticuliers4'en sépare. Long. 8^9 lignes. Larg. 3 lignes.

On le trouve en automne et au printemps sous des

pierres dans les champs, sur -tout \q% montagneux. Sa

larve est inconnue.

Les autres espèces de cette division sont

Harpalus caljdonius Car. Fahr,

inlerriiplits

lucrphaliis Oliv. Scaiiriis siilcains FaLr.

+¥ Corcelet poimillê et velu sans égard à la forme plus ou moins
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weilen zufällig fehlen, und weil es die ähnlichen Arten

zu weit von einander entfernt.

* Halsschilcl herzförmig, am Grunde ziigesclinürt , verlängert

sich ein wenig auf dem StielcbcQ de» Hinterleibs.

Fif!.

VORGESTELLTE ARTEN.

Fig. A. IIarpalus cephal o t es. Carab. Fahr,

Diese Art ist eine der gröfsten, ganz schwarz; der

Kopf grofs, die Augen grau; Halsschild mit einer einge-

druckten Längslinie und leichten wellenförmigen Quer-

streifen; Deckfliigel schmal, eben, nur unter dem Such-

glas fein punktstreifig; die Vorderschienen ausgerandet ,

aber nicht dornig, wie bei Scarites , welchem er, nur

oberflächlich betrachtet, gleich sieht: übrigens durch

alle Kennzeichen davon genugsam abgesondert ist. Länge

8 bis g Linien. Breite 3 Linien.

Man findet sie im Herbst und Frühling auf bergigen

Feldern unter Steinen. Die Larve ist unbekannt.

Die andern Arten dieser Abtheilung sind

Harpalus cnljdonius Car. tabr.

interriiptns

bncepltaliis Oliv. Scannis siilcatus Fabr.

**^ Halsscliild punktirt , mit Haaren besetzt , ohne Rücksiebt auf die

mehr oder ^Yeuiser viereckige Bildung,
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Fig. 2.

Le caractère de cette division consiste non -seulement

dans le corcelet pointillé et velu , mais aussi dans les élytres

également pointillées par-tout. Le grand nombre de petits

points qu'on y observe donne naissance à autant de poils,

qui rendent ces insectes fort velus, quand ils sont frais, et

qui attestent encore cette villosité quand elle est usée et

presqu'entièrement disparue.

Hakpall's liinatus Car, Fabr,

holosericeus

vestitiis

zonalns Panz.

azurens Chlorophanus Panz.

saltilicola

agricola Car. Terricola herbst. Pant, nibcœriilcns

lllig.

riißcornis

obscttrns etc. etc.

*^* Corcelet arrondi à la base, les angles en étant effaces.

a
Harpalus œthiops UHg- Panz. MacUdiis Latr. bist, des

ins. 8> vol.

marginatus Car. Fabr.

anstriacits

sexpunctatus

pariimpitnctattts

induits Car. Panz.

lutescens

oblongiis?

tjuaclristriatus Payk,

nigriceps. Long. 3 lignes.

Couleur ferrugineuse, plus rougeàtre sur

le corcelet; tê:e noire; à l'extrémiu: des

élyires est une tâche de bleu d'acier

obscur; poitrine brune.

Fi^.0-
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Flg. 2. \^i}Ê

Auch die Deckflügel sind punktirt und behaart. Das

Siichglas zeigt, dals die unzähligen Punkte so viel Haare

hervorbringen, wodurch die Käfer zottig erscheinen,

wenn sie ganz unverdorben sind; und welche Punkte,

wenn die Haare abgenutzt sind , ihr Dase)-n noch be-

zeugen.

Harpall'S Innatiis Car, Fabr.

holosericens

vestitits

zonatus Pa?ii.

azureus Chlorophanus Panz,-

sabiilicola

agricola Car. Terricola herbst. Panz. snbcœrultuis

Ulis,
riißcornis

obscnrus etc. etc.

*^^ Halssrliilil am Grunde rundlicli , die Iliaterwinkel ginz aus-

gCTundct.

Fi£r. -o
Harpalus eethiops lU'g' P^"~- MadUJtis Latr, List, des

ins. S. vol.

viarginatus Car. Fabr.

anstriacHS

scxpnnctatits

paritmpiinctatits

viduiis Car. Panz,

lutcsccns

oblongus ?

tjundristriatiis Pajh,

nigriceps. 5 Linien lang.

RosifarLen ; das Ilalsscliild mehr rötlilicli
;

der Kopf schwarz ; die Spitze der Dcrk-
ilügel dunkel Stahl -Llau; die Brust

braun.
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**'*>' Corcelet en cœur tronqué plus ou moins rétréci à la base,

mais toujours avec une petite saillie aux angles inférieurs.

Fis. *a
IIarpAll» mocUdiis Car. Fabr. Scarites gnß:nlei Hellfv.

terricola picciis .....

vinnLicola Helliv.

lencophilialmns Fabr. Pnyk. Latr. hisl. des ins. T. 5.

inelanarias Ulig. et haïr, T. 8«

Vianrus Fohr. '\

vidas Creulzer. r *)

aterriinus Fabr. Pa^k. '

oblojigo pniiclatns

horealis ? Car. oblongo ptinctatus Latr. hist.

des ins. T. 8«

nigriia Car. Fabr. anthracinns Panz,

anguslicollis

alhipes

prasinus

pallipes Latr.

cxcavalus Car. Payk,

jiiger Fabr. Scitaller.

Outre qu'il est plus grand que Leitcophthaî-

mus, il se distingue encore par la lar-

geur et les impressions latérales de son

corcelet, dont les deux traits enfoncés

sont inégaux, l'intérieur est en effet plus

long que l'extérieur ; tandis que ces deux

traits sont égaux en longueur au Leu—

cophlhalmus. Fabr.

^) Ces trois noms me paroistent n'indiquer qu'une seule et même
espèce. Fabricius fait Mauriis aptère dans son syst. Eleuth. ,

il l'avoit dit ailé dans le Supplément de sou Entomologie

svstem. ; ce qni avoit alors empêché Creulzer d'y rapporter son

JSIelas. Il laisse encore yJterrimus ailé, tout en citant PaykuU

^

qui ne fait aucune mention d'ailes. Les grandeurs indiquées

sont les mêmes.
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**v* Halsschild lierzförmig abgestutzt, mehr oder weniger hintea

zusammen gezogen . am Hiuterwinkcl aber siebt immer

eine kleine Spitze deutlich hervor.

nFig. 4.

Harpall's madidm Car. Fabr. Scarites gagates Heller.

terricolci piceus

jnonticola Hellfv.

leucophthahnm Fabr. Pajh. Latr. hist. des ins. T. 3,

melanarius lllig. et Lalr, T. 8.

viniirus Fabr. '\

melas Creiitzer. / •*')

aterrimus Fabr.Payk. ^

oblongo pntictati!^

lorealis ? Car. oblongo pimctatiis Latr. hist^

des ins. 8. vol.

nigrita Car. Fabr. anihracinus Ponz,

angnsticollis

albipes

prasinus

pallipes Latr.

excavatus Car. Pajk.

niger Fabr. Schalïer.

Gröfser als Leucophthalmus ^ und der noch

überdies am Grunde des Halsschilds zu

jeder Seite zwei ungleiche eingedruckte

Striche hat, welche gleich lang sind bei

dem Leucophthalniiis. Der Niger ist hier

der Letzte, weil die Breite seines Hals-

'^) Diese drei Namen scheinen mir nur Eine Art ianzuzeigen.

Maurtis im Sjstem. Eleitilieratoriiin ist ungeflügelt ; er wird in

dem Entom. sjstem. Supplement geflügelt genannt, wodurch

Herr Creitizer gehindert wurde seinen Melas dahin zu fügen.

Fabricins läTst noch Aterrimus gefUigelt, obwohl er Payktill

citirt , welcher von keinen Fliigelü Meldung thut. Die ander-

weitige Gröfse kommt übereiu.
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Je place Niger le dernier ici , la largeur

de la base de son corcelct le rendant

propre à faire le rapprochement de cette

division à la suivante.

^^i-'^H-r- Corcelct carré ou presque carré, la Läse étant aussi large

que le sommet, ou même un peu plus large.

Fi,. 5. 6. Q Q
Je réunis ces deux formes du corcelet qui se nuancent

Tune dans l'autre, mais que l'on peut cependant séparer

si l'on veut.

Le caractère de cette division consiste non- seulement

dans la forme carrée, mais en ce que la base est coupée

droite sans échancrure et à angles à-peu-près droits.

IIaupalui, siiiola Car. Fabr.

jneLallicus

Fig. B. tricolor No. 155.

La tête est cuivreuse avec deux traits enfoncés sur le

front; la bouche et les palpes sont noirs; les antennes ont

les deux premiers articles roux, les autres bruns noirs; le

corcelet cuivreux, carré, un peu arrondi sur les côiés , est

marqué d'une ligne longitudinale au milieu, et de deux

traits enfoncés, inégaux en longueur, prés des angles in-

férieurs; les élytres striées sont d'un beau verd; mais leur

rebord est cuivreux; le dessous du corps est noir; les

cuisses fortes et les jambes épineuses sont aussi noires; les

tarses bruns. Longueur 6 lignes. Largeur 2 j'^ lignes.

On le trouve sous des pierres au printems; il est peu

commun.

llARrALUs Icpiclits Car. Fabr.
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tcbilds îhn daxa eignet den Uebergang

zwischen dieser und der folgenden Ab-

theilung zu machen.

^f->t->i-'(- Halsschild viereckig , oder hinten etwas breiter.

K.. 5. 6. Q Q
Ich vereine hier zwei Bildungen des Halsschilds wovon

man Uebergänge von einer zur andern findet, und welche

man wieder trennen kann, wenn man will.

Diese Abiheilung unterscheidet sich von der vorher-

gehenden , dafs der Hinterrand immer gerade abge-

schnitten ist, und so breit als der Oberrand oder etwas

breiter.

Harpalus striola Car. Fabr.

metalllcits

Fig. B. tricolor No. 135.

Der Kopf kupferfarbig, mit zwei eingedrückten Strichen

auf der Stirne; der Mund, die Taster schwarz; die Fühler

braun , die beiden Wurzelglieder roth ; das Halsschild

kupferfarbig, viereckig; an den Seiten nur ein wenig zu-

gerundet, mit einer Längslinie, und neben jedem Hinter-

winkel am Grunde mit zwei nahe beisammen stehenden

ungleichen Strichen; die gestreiften Deckflugel schön me-

tallisch-grün , der Rand kupferfarbig ; der Körper unten

schwarz; die Schenkel stark, die Schienen dornig, die

Glieder braun. 6 Lin. lang. 2 J3
breit.

Man findet ihn im Früliling zuweilen unter Steinen ; er

ist nicht gemein.

Harpalus lepidits Car. Fabr.

Clipreu s
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J'rigidits? Car. Fabr.

cœrule-scens

œnens

TTielanocephalus

aulicns Kngelann.

torriclus

Jerrugineus

tardas

lœtus? Car. semiviolacus Sturm,

hinotatus Fabr.

helopioldes

erjnoilius Panz,

l'ernulis

communis etc. etc.

On trouvera sans doute que dans la liste ci-dessus , il

manque beaucoup d'Harpales d'Europe ; mais ne pouvant

rapporter avec sûreté à leurs divisions que ceux dont j"ai

pu examiner les caractères, le nombre s'est trouvé borné

aux espèces que je possède. J'aurois la plus sensible obli-

gation aux Entomologues qui voudroient bien me favoriser

de celles dont je n'ai point parlé, ou m'instruire à l'égard

de celles sur lesquelles je me serois trompé. Ils peuvent

être assurés que je ferai usage de l'un et de l'autre à la

première occasion, en leur témoignant ma juste recon-

noissance.

c) PenulUcme article des iutermédiaires plus long (jue le dernier.



J'rigidus? Car. Fabr.

ccerulcscens

œneiis

jiiclanocepfialus

aitlicus Kugelann.

torridas

Jerrugincits

tanins

lœtus ? Car. seiniviolaceus Sturm,

binotatus Fabr.

helopioiiles

erjnothus Panz.

vernalis

communis etc. etc.

Man wird gewifs dieses Verzeichnifs europäischer Har-

pali kurz finden; allein ich bestimme nicht gerne was

ich nicht im Original kenne. Ich wurde daher den ge-

fälligen Entomologen sehr verbindlich seyn, welche so

gütig seyn würden mir diejenigen Arten niitzutheilen
,

welche hier fehlen, oder mich mit ihren Belehrungen r\\

begünstigen ; sie können versichert seyn , dafs ich mit

Dankbarkeit Gebrauch davon machen w^erde.

c) Vorletztes Glied der miitlera Taster läager als das leute.
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ONZIEME GENRE. Zaerus. PL XL

Caractère tiré des parties de la bouche.

ri

Palpes f antérieurs de deux articles cylindriques courtes sur

les mâchoires.

intermédiaires de quatre articles ; le troisième plus

long que le dernier, qui est oblong, tronqué au

sommet.

postérieurs de trois articles ; le dernier oLlong , tronqué

au sommet.

Mandibules (a) cornées
,
pointues , un peu dentées au-dessous du

milieu.

Mâchoires (b) membraneuses , arquées
,

pointues , ciliées à l'in-

térieur , avec une élévation anguleuse sur le dos

derrière les p;ilpes et deux soye« assez fortes.

Lèvre "\ cornée, tridentée, les dents latérales plus grandes
,

/ (c) arrondies à l'extérieur.

Languette -^ membraneuse, trifide, la pièce du milieu large un

peu cornée, tronquée et surmontée de deux soyes ;

les latérales plus étroites, plus transparentes et

j pointues.

Caraclère tiré d'organes extérieurs.

( Palpes dernier article des intermédiaires et posté-

I rieurs oblong, tronqué au sommet.

Ftg. i-< Pénultième des intermédiaires plus long qu«

S le dernier.

V^ Antennes linéaires de onze articles obconiques ; le second

le plus court, le troisième un quart environs

plus long que le quatrième et suivans égaux

entr'eux.

_ ) Jambes antérieures échancrées.

\ Tarses de cinq arùcles , les quatre premiers obconiques,

allant en diminuant; le dernier oblong terminé

par dfcus. crochets.

Les espèces connues de ce genre ont le corps épais,
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EILFTE GATTUNG. Zabrus. Jaf. XL

Kennzeichen aus den Mundtheilen.

Taster r vordere aus zwei walzenförmigeu auf die Kinnladen

(^ / Lingebogenen Gliedern.

\ mittlere viergliedig; das dritte länger als das vierte,
u

^^S'^ welches länglich abgestutzt ist.

c hintere dreigliedig; das Endglied länglich abgestutzt,

Kiefer (a) liornariig, zugespitzt, unter der Mitte etwas gezahnt.

Kinnladen (b) häutig
,

gebogen , zugespitzt ; die Innenseite gc-

franzt ; auf dem Rücken hinter den Tastern eine eckige

Erhöhung und zwei starke Borsten.

Lippe "^ hornartig, dreizahnig, die Seitenzähne gröfser, aij

/ (c) der Äussenseite zugerundei.

Zünglein -^ hautig, dreitheilig, das Mittelstück breit, etwa»

hortiartig, abgestutzt, mit zwei Borsten begränzt ;

die Seitenstücke mehr durchsichtig, schmal und

zugespitzt.

Aeussere Kennzeichen.

Taster Endglied der mittlem und hintern länglich,

j
abgestutzt.

Fis- '-'v Vorletztes Glied der Mitteltaster länger als das

- letzte.

{

lFühler fadenförmig, aus eil£ verkehrt kegelförmigen

Gliedern ; das dritte etwa ein Viertheil länger als

die folgenden unter sich gleich langen Gliedtr.

r.r, o } T^orderschiencn auseerandet.

yFiifsglieder fünf; die vier ersten verkehrt kegelförnii;^,

allmählig abnehmend, das letzte länglich niic

zwei Klauen.

Die bekannten Arien dieser Gattung sind diele, halb

//. F
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demi-cylindrique, la démarche lourde; chose rare parmi

lei carabiques ; enfin sont de couleur noire.

ESPÈCE REPRÉSENTÉE.

Fig. A. B. Zabrus gib bus. Car. Fabr. Ilarpalus piger

Latr.

Noir luisant, forme oblongue et vontée; la lête marquée

sur le front de trois traits , dont celui du milieu est le plus

court; les yeux gris-blancs; les palpes et les antennes d'un

brun plus ou moins approchant du maron; le corcclet carre,

un peu arrondi et bortlé sur les côtés, plus convexe à la

partie proche de la tête qu'à la base; on y remarque à 1ä

loupe des traits transversaux ondulés ; la ligne longitudi-

nale du milieu est peu profonde, les impressions latérales

le sont davantage et pointillées comme toute la base; 1rs

él} très sont striées par dix rangées de points et leur rebord

est ponctué» Les cuisses d'un brun plus ou moins noir,

les jambes et les tarses maron. Le trochanter e.st gros,

obtus tt .'."étend au moins à la moitié de la cuisse.

On le trouve dans les cliamps, les jardins et sous des

pierres. Larve inconnue. Long. 6 à 7 lign. Larg. 3 lignes.

Le Carabiis blapoïdes de Creutzer paroit appartenir

à ce genre, à en juger du moins par la description, dans

laquelle on dit, en le comparant au Gibbus, que le dernier

article des palpes intermédiaires est plus petit que Cfli^i qui

le précède. Fabricius a fait de cet insecte Blaps spinipes.

L'écîiancrure seule des pattes antérieures ne laisse pas

douter qu'il ne soit un carabique.
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Vv^alzenförmig , schwarz; ihr Gang ist plump und tiä^e,

was in dieser Familie sehr selten vorkommt.

VORGESTELLTE ART.

Fig. A. B. Zaerus gib bus. Car. Fabr. Harpalus pigét

Latr.

Schwarz, fast halb walzenförmig; drei Striche auf der

Stirne, der mittlere kürzer; die Augen grau-w^eifs; die

Taster und die Fühler mehr oder weniger kastanien-

braun. Halsschild viereckig, an den Seiten ein wenig

zugerundet und gerandet , mehr vorne als am Grunde

gewölbt; das Suchglas zeigt wellenförmige Querstriche;

die Längslinie ist leicht , die zwei Seiteneindrücke sind

stärker ,' und wie der Grund selbst punktirt. Decküngtl

mit zehen Punktstreifen und einem punktirten Piand. Die

Schenkel mehr oder weniger schwarzbraun; die Schienen

und die Fufsglieder mehr kastanien-braun. Der Schenkel^

Anhang ist dick, stumpf, und so lang als die H.dfte dta

Schenkels. Länge 6 — 7 Linien. Breite 5 Linien.

Man findet ihn auf Feldern , in Garten und unter

Steinen. Die Larve unbekannt.

Carabus blnpo'ides Creutzer scheint, nach der Be*

Schreibung, hieher zu geiiören. Er wird mit Gibbus ver-

glichen, und dabei bemerkt, dafs das Endglied der ?vlit-

tsltaster kleiner als das Vorletzte sej'. Fabricins hat die-

ses Inzkkx. Blaps spinipes genannt; die Aushülung aber der

Vorderschienen beweiset schon hinlänglich dafs es zu den

Carabicis gehört.
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DOUZIEME GENRE. Sphodrus. J?l XIL

Caiaclère tiré àG% parties de la bouche.

l'uîfies r antirieurs de deux articles cylindriques; le second le

plus loug, couches sur les mucLoires.

incennéiUaires de quatre articles ; le troisième plus

Fig.-^ long que le deruler
,

qui est oLloag ovalaiie,

f

tronqué au sommet,

c postérieurs de trois articles ; le dernier oblong ova-

laire, tro.nque au sommet.

JSIandibuîes (o) cornées, assez longues et étroites, pointues et den-

telées à l'intéiieur près de la hase.

Mâchoires (h) memtraneuses, arquées, fort pointues , ciliées à l'in-

térieur et giLbeuses sur le dos derrière les paipes.

Uire \ cornée, tridentée, la dent du milieu courte, un

^ (c) peu Lilîde, les latérales plus élevées, arrondies à

g Tcxterieur,

I.cngmtte y membraneuse, tripartite, la pièce du milieu large,

un peu évasée, surmontée de deux soyes, les la-

térales étroites, linéaires, pointues, hérissées de

quelques soye» et Leaucoup plus longues que celle

du milieu.

Caraclère tiré d'org.'ines extérieurs.

/ Palpes dernier article des intermédiaires et des posté-

I rieurs oblong ovalaire , tronqué au sommet.

r^^,_ j_/ Fénultième des intermédiaires plus long que

I
le dernier.

l Anlenncs lluéaires de onze articles ; le second le plus

court, le troisième le plus long, une fois plu»

que le quati'ièrae obconique , égal en longueur

à cLncun des suivaus, qui sont cylindriques.

,-.. F Jambes antérieures écbancrées.

\ Tarses de cinq articles ; les quatre premiers obconiqucs

allant en diminuant, le dernier oblong terminé

par deux crochets.
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ZWÖLFTE GATTUNG. Spkodrus. Taf.XII.

Kennzeichen aus den jMund.iheilen.

Taster ( -vordere aus iwei walzenförmigen auf f!ie Kinnlade

'''' \ hingeLogenen Gliedern ; das Endglied länger.

^mittlere viergliedig; das dritte Glied länger als das

'\ letzte, we'cbes länglich eyförmig al'gestutzt ist.

\c hintere dreigliedig ; das Endglied länglich eyförmig

abgestutzt.

Kiefer (a) hornartig , lang, schmal, zugespitzt, die Innenseite

nahe am Grunde gezahnt.

Kinnladen (b) hautig, geLogen , sehr zugespitzt, d:e Innenseite

gefranzt, auf dem Rücken hinter den Tastern hucklich.

Lippe ^ hornartig, dreizahnig , der Mittelzahn kurz, ein

\^(c) wenig zweispaltig, die Seitenzähae langer, aus-

I
wärts zugerundet.

Zünglein
J hautig, dreitheilig , das Miîtelst^ick hreit, etwas

ausgehölt , mit zwei Borsten gekrönt , die Seiten-

stücke schmal, lang, zugespitzt und mit einige^

Borsten besetit.

AeussGre Kennzeichen.

Taster Endglied der mittlem und hintern länglich ey-

förmig abgestutzt.

j-/g_ ,,^ Vorletztes Glied der Mitteltaster länger als das

letzte.

Fühler fadenförmig, eilfglisdig ; das zweite Glied das

kürzeste , das dritte doppelt so lang als das vierte

verkehrt kegelförmig, gleich lang wie jedes der

übrigen, welche walzenföriaig sind.

p^orderschienen ausgerandet.

1 Fiifsglicder fünf; die ersten vier verkehrt kegelförmig,

allmählig abnehmend ; das Endglied länglich mit

zwei Klauen.



85

La seule espèce que je connoîsse de ce genre a plutôt

}n forme d'un Carabe que d'un Ilarpale; elle pourroit

être regardée comme tenant le milieu entre les deux genres,

sous le point de vue de XHabitus ; les caractères essentiels

de leur côté l'éloignent également de l'un et de l'autre.

ESPECE REPRÉSENTÉE.

Wi§. Sphodrus planus. Carah. Fabr. Harpalus

leucophthaliiius lilig.

Entièrement noir, les yeux même le sont à l'individu que

je possède; mais les antennes et les palpes sont bruns; la

tète longue de deux lignes, non comprises les mandibules,

est plus longue derrière les yeux qu'en avant. On y re-

marque deux enfoncemens sur le front ; le corcclet en coeur

tronqué, plus étroit que les élytres, est légèrement ridé;

les rebords latéraux sont larges et les impressions de la base

paroissent s'élever jusqu'à la partie supérieure ; la ligne

longiiudinale est peu profonde; il n'y a point d'Harpale qui

ait un corcelet précisément de la forme de celui-ci. Les

élytres ont sept stries légères tracées par des petits points,

et une huitième plus profonde et plus fortement ponctuée

le long du rebord. Ces él3tres recouvrent des ailes très-

larpes dont les nervures ferrugineuses ont été bien observées

par Paykull *). Le dessous du corps est plus luisant que le

dessus; les cuisses sont longues et grêles, le troclianter

*j L'existenrç de ces ailes sutlit pour empèrher de rapporter le

Sphodrus au Car. leitcophthnlmus de Linné , dit expressënient

aptère (npterus). Le reste de la phrase est à la vérité fort

vague , et pourroit s'appliquer à deux ou trois espères différenies ;

mais dans le doute, je iti'cn rapporterai toujours, de préférence

ai^ix élèves de Linné, à Fabriçius et à Pajknlt.
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Die einzige Art die icli kenne, hat mehr den Körper-

bau eines Carahus als jene eines Harpalns ; man könnte

sie als ein Mittelding betrachten , aber die Gnllungkenn-

zcichen lassen keinen Zweifel über die Verschiedenheit

von beiden.

VORGESTELLTE ART.

Fig. SphodPvUS planus. Carah. Fahr. Harpalns

leucophthal/nns Illig.

Schwarz, auch die Angen sind es, bei meinem Exem-

plar; die Taster, die Fühler braun; der Kopf zwei Linien

lang, die Kiefer nicht mitgerechnet; die Augen vor der

Hälfte; die Slirne mit zwei leichten Eindrücken; Hals-

schild herzförmig abgestutzt, schmäler als die Deckflügel,

etwas runzlicht, der Seitenrand breit, die Eindrücke des

Grunds ziehen sich fast bis oben hin ; die Liingslinie ist

nicht tief; es giebt keinen Harpalus welcher einen gerade

so gebildeten Halsschild habe. Die Deckflügel mit sieben

leichten Punktstreifen, der achte Punktstreif, deramRande

steht , ist tiefer und stärker punktirt. Die Unterflügel

breit ; das Aderngeliecht rostfarbig , was Fayluill gnt

bemerkt *). Unten ist der Körper glänzender , die

Schenkel lang , dünn ; der Schenkelanhang sehr zuge*

*} Er kann nicht Leucophthalniiis Lin. seyn , von v\elchem Linné

ausdriick'.icli sngt, dafs er o'nîie Flügel ist, {oytcrus). Die

übrige Beschreibung lüfst sicU wohl an£ mehrere Arten an-

\vendeu ; aber wenn es darauf ankommt über ein Linne'sches

Insekt zu entscheiden , so würdtn Li.ine's Schüler Faüricius

oder PajLiill meine f übrqr. scju..
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long, snbulé, fort pointu, d'où PaylniU a tiré le nom

de Spiniger pour celte espèce; les jambes grêles sont un

peu velues; les tarses sont bruns.

Long. lo lignes. Larg. 3 ^^ prise au milieu du corps.

On trouve cet insecte dans les bois et U% lieux humides.

Sa larve est inconnue.

Le genre Graphyptere àe Latreille peut être placé ici.

Comme il est tout exotique, je n'en dirai rien de plus.

D. Dernier article des palpes intermédiaires etpostérieurs obcOnique.

Pénultième des intermédiaires égal en longueur au dernier,

Jepîacerois ici le genre Anthia àe Fabricins , à l'ex-

clusion de ce qui appartient au genre Graphypterus,

Les Anthies sont les géans de la famille, comme le dit

Illiger, qui les fait congénères avec les Nebries l Sans doute

par la fortne des palpes ; car c'est le seul rapport qui puisse

les rapprocher. Ne connoissant aucune espèce européenne

de ce genre je me borne à cet énoncé.

E. Dernier article des palpes intermédiaires, oblong ovalaire,

tronqué au sommet.

Dernier article des palpes postérieurs, plus gros, plus large,

plus fortement et plus obliquement tronqué que celui des in-

termédiaires.

i.) Pénultième des intermédiaires égal en longueur au dernier.
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spitzt, weswegen iim PayJudl Car. spiinger nennt. Die

Schienen dünn, etwas zollig, die Fufsglieder brann,

Länge lo Lin. Breite 3 /^ Linien, von der Mitte des

Leibs genommen.

Man findet dieses Insekt in Waldungen und an feuchien

Stellen. Die Larve ist unbekannt.

Die Gattung GraphypternsLatr. kann hielier ihre

Stelle finden. Da aber alle Arten ausländisch sind, so habe

ich nichts weiter davon zu sagen.

B. Endglied der Mittel und Hintertaster verkehrt kegelförmig.

Vorletztes der Mitteltaster dem Endglied gleich lang.

Hieher würde ich die Galtung Anthia stellen.

Die Arien dieser Gattung (die von Gr apliyp t erus

ausgenommen) sind die Riesen von Caraben , wie der Herr

Illiger sie nennt, welche er doch mit den kleinen Nebrien

vereinigt hat; vielleicht wegen der ziemlichen Aehnlichkeil;

der Taster; dies ist aber die einzige Gleicheit welche ich

finde. Die Gattung Anthia ist ganz ausländisch.

E. Endglied der Mitteltaster länglich eyförmig , aa der Spitze

abgestutzt.

Endglied der Hintertaster gröfser, breiter, stärker und schiefer

abgestutzt als das der Mitteltasier.

») Vorletztes Glied der Mitteltastcr dem letzten gleich lang.
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TREIZIÈME GETiTRE. BAmstER. PL XIII.

Caractère tiré des parties de la bouche.

ii
Palpes r antérieurs cîe deux articles cylindriques couches «ur

les mâchoires.

I
- intermédiaires de quatre articles ; le troisième aussi

Fig. Y long que le deruier, oI;Iong ovalaire , tronqué au

sommet.

{ postérieurs de trois articles; le troisième plus gros,

ovale, tronqué obliquement au sommet.

'J[7andibiiles (a) cornées, courtes, pointues, sans dentelures.

JSIachoires (b) membraneuses , arquées
,
pointues , ciliées à l'intérieur,

gibbeuses sur le dos derrière les palpes.

Lèvre ^ cornée non tridentée , la dent du milieu étant

^ (c) effacée; les latérales élevées, arrondies à l'extérieur.

Languette ^ membraneuse , trifide, la partie du milieu plus

large, un peu cornée, tronquée au sommet, por-

tant deux soyes , les pièces latérales plus trans-

parentes
,
plus étroite» et pointues.

Caractère tiré d'organes extérieurs.

/ Palpes dernier article des palpes postérieurs plus gro»,

I plus oval, et tronqué plus obliquement que

I
celui des intermédiaires.

J'ig. r. J Pénultième de ceux-ci égal en longueur au

dernier, qui est oblong ovalaire, tronqué hori-

zontalement au sommet.

f Antennes linéaires de onze articles; le premier le plus

long, le second arrondi, le troisième obco-

riqne, de la même longueur que chacun des

suivans cylindriques et velus,

( Jambes antérieures écliancrées.

^' \ Tarses de cinq articles ; les quatre premiers obconiques

allant en diminuant, le dcraitr oblong ter-

miné par deux crochets.
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DREIZEHNTE GATTUNG. Badister. Taf. XIII

Kennzeichen aus den Mundtheilen.

Taster rvotclere aus zwei walzenförmigen auf die Kinnladen

(^ 'C hingebogenen Gliedern.

^ mittlere viergliedig ; das dritte Glied dem letzten gleich

Fig. ^ la"gi dieses länglich eyförmig abgestutzt.

f
f c hintere dreigliedig ; das Endglied gröfser als das der

Mitteltaster, eyrund , stark und schief abgestutzt.

Kiefer (a) hcrnartig, kurz, zugespitzt, ohne Zähne.

Kinnladen (b) hautig, gebogen, zugespitzt, die Innenseite gefranzt,

auf dem Rücken hinter den Tastern bucklich.

Lippe \ hornartig , nicht deutlich dreizahnig , der Mittel-

zahn kaum erhaben , die Seitenzähne auswärts

(c) zu gerundet.

Zünglein I hautig, dreitheilig , das Miitelsiück breit, etwas

hornartig, abgestutzt, mit zwei Borsren, die Sei-

tenstücke durchsichtig, schmal und zugespitzt.

Aeussere Kennzeichen.

(Taster Endglied der Hintertaster gröfser, ovaler und

schräger abgestutzt als der Mitteltaster.

I Vorletztes Glied der Mitteltaster gleich lang wie
Jig. i.-f

I das Endglied, welches länglich und wagrecht

[abgestutzt ist.

Fühler fadenförmig , eilfgliedig ; das erste Glied das

längste; das zweite rundlich,' das dritte ver-

kehrt kegelförmig
,

gleich lang wie jedes der

übrigen, welche walzenförmig und haarig sind.

Vorclcrschienen ausgerandet.
Fi£^ * 3. N

' F'.ijsgliecler fünf; die ersten vier verkehrt kegelförmig ,

allmähllg abüchmend, das Endgh"ed liinglicK

mit zwei Klauen.
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ESPÈCE REPRÉSENTÉE.
Fig. a. A. Badisitr h ip u s t. nia tus. Car. Fahr.

Liciniis Latr,

Cette espèce, la seule que je connoisse du genre, a la

tête noire , les palpes fauves ; cependant le dernier article

des postérieurs est noirâtre et hérissé. Le premier articlo

des antennes est fauve ; les suivans noirâtres et les derniers

grisâtres; le corcelet, arrondi à la base, est roux, tant en

dessus qu'en dessous ; outre la ligne longitudinale ordi-

naire, on y voit de chaque côté près des angles inférieurs

«ne impression linéaire. Les élytres fauves, rayées par des

points et fort arrondies à l'extrémité, ont chacune une

grande tâche noire au-dessous du milieu, échancrée en

crochet, dont les bouts se touchent en couvrant la suture

à l'extrémité, de manière à laisser une aire ronde entre

deux. L'abdomen est noir ; les pattes sont fauves.

Longueur 2 % lignes. Largeur i ligne.

Quoique cet insecte ne soit pas rare, sa larve n'en est

pas moins inconnue.

Latreille fait de cet insecte un Licinns. En comparant

les caractères génériques on verra facilement les différences.

Le genre Agra me paroit devoir être placé ici , d'après

la description que Fabricius donne des palpes. Le dernier

article des intermédiaires étant cylindrique oh tus et le

dernier des postérieurs grand et securiforme (System.

Eleuthr. I. pag. 225.) Comme toutes les esjoèces sont exo-

îtiques ,
je ne dirai rien de plus.

1) rénuliiéme des iutermédiaires plus court que le dernier.
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VORGESTELLTE ART.

Fig. a. A, B.U3ISTER bipustulat us. Car, Fair.

Licijius LaCr.

Die einzige Art dieser Gattung welche ich kenne. Der

Kopf schwarz; die Taster rothfahl, doch das Endglied

der hintern schwärzlich und rauch ; das erste Glied der

Fühler roihfahl, die folgenden Glieder schwärzlich, die

letzte graulicht; Halsschild fuchsroth, am Grunde zuge-

rundet, mit zwei liiiienförniigen Eindrücken iind einer

Längsfurche. Deckflüge] rolhfahl punktstreifig , hinlea

ganz zugerundet ; auf jedem unter der Mitte ein iiacken-

förmig ausgerandeter schwarzer Flecken, welche beide

sich mit der Spitze berühren, und ein rundes Mittelfeld

stehen lassen. Der Hinterleib schwarz; die Füfse rothfahl.

Länge 2 % Lin. Breite i Linie.

Die Larve ist bis jetzt unbekannt, obwohl der Käfer

liiciit selten ist.

Ein Lici/ius nach Latreille aber sehr verschieden von

jener Gattung, wenn man beide vergleichen will.

Hier würde icli die Gattung Agra unterbringen, nach

der Beschreibung des Hrn. Fahricins , welcher sagt, dafs

die mittleren Taster walzenförmig stumpf, und die Hinter-

laster grols und beilfürmig sind. Ich übergehe aber diese

Gattung als ausländisclj.

1>) Vorletztes Glied der lulctlero Taster kürzer al$ das ktzte.
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QUATORZIEME GENRE. Takvs. FI. XIK

Caractère tiré des parties de la bouche.

l'f

Palpes f anicricurs Je deux articles c^Iiûdiiques , couchés sur

les inaclioircs.

intcrmt'cliaiies de quatre articles ; le troisitiine oîico-

Fig. \ nique, moitié plus court que le cleruier
,

qui est

[oblong ovalaire, tronqué au sommet*

c posiérieurs de trois articles ; le troisième large et pres-

que triangulaire.

Maticlibules (n) cornées, courtes, sans dentelures.

I^Iachoires (b) membraneuses , arquées
,

pointues , ciliées à l'in-

térieur.

Lèvre 'V cornée , tridentée , la dent du milieu courte et LifiJe ,

/ (c) les latérales arroudics à l'extérieur.

Languette / membraneuse, trifuîe, la partie du milieu large,

c^irrée, surmontée de deux soyes ; les latérales de

nicme longueur, mais plus étroites et pointues.

{

Caractère tiré d'organes extérieurs.

Palpes dernier article des intermédiaires oblong ova-

laire, tronqué au sommet.

I Dernier article des postérieurs large et presque

fig^ j/ triangulaire.

\ Pénultième des intermédiaires plus court que

I le dernier.

[ antennes linéaires de onze articles ; le second le plus

court, le troisième le plus long, les suivans

égaux entr'eux, cylindriques et velus.

ilêrieitres échancrées.

iq articles ; les quatre premiers obconiques
,

allant eu diminuant, le dernier oblong teraiiné

par deux crochets.

Los espèces connues de ce genre sont petites, applaties

avec le coicelet en coeur tronqué et les élytres plus ou

luoiiis slnuces à l'exuêiniLé. Leurs larves sont inconnues»

cgau

I Jambes anléri
ng. 2. <

1 Tarses de cint
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VIERZEHNTE GATTUNG. Takus. Taf. XIV,

Kennzeichen aus den Mundtheilen.

^
ai ter f

l

Taster f vordere aus zwei walzenförmigen auf die Kinnladea

hingebogenen Gliedern.

mittlere viergliedig; das dritte Glied halb so lang als

das Iet7.te, welches länglich eyförmig abgestutzt ist.

hinlere dreigliedig ; das Endglied breit
,
gedruckt und

fast ein Dreieck.

Kiefer (a) hornartig, kurz, zugespitzt, ohne Zähne.

Kinnladen (0) hiutig
,

gebogen, zugespitzt, die Innenseite ge-

franzt.

Lippe "\ hornartig, dreizahnig, dci Mittelzalia kurz , zwei-

^ (c) spaltig, die Seitenzähne auswärts zugerundet.

Zünglein. J hautig , dreitheilig , das Miitclstück breit, viereckig,

mit zwei Borsten; die Seitenstucke gleich lang,

aber schmal und zugespitzt.

Aeassere Kennzeichen.

f Taster Endglied der mittlem länglich eyförmig, ander

•I Sj)itze abgestutzt.

I Endglied der hintern breit
,
gedruckt, fast drei-

Fig. I. ) e^î^i?-

I Vorletztes Glied der mittlem Taster kürzer al»

das letzte.

Fühler fadenförmig , eilfgliedrig ; das zweite Glied das

kürzeste, das dritte das längste, die folgende»

unter einander gleich lang und h.iarig.

l J-^orderschlenen ausgerandec,

^ Fiifsglieder fünf; die ersten vier verkehrt kegelförmig,

allmälilig abnehmend ; das Endglied länglich

mit zwei Klauen.

Die bekannten Arten dieser Gattung sind klein, gedruckt,

das Halsschild herzförmig abgestutzt; die Spitze der Deck-

flügel mehr oder ^YeIliger ausgeschweift. Die Larve un-

bekannt.

l
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ESPÈCES REPRÉSENTÉES.

Flg. a, A. Tarus c r assico l lis. Car. F/iJlich.

Sa couleur doinincinte est un fauve pâle, mais la tète est

plus obscure et le corcelet plus roussâire ; celui-ci est ea

cœur tronqué. La ligne longitudinale du milieu est légère-

ment tracée et les angles inférieurs sont peu saillans ; les

impressions latérales à leur tour sont bien marquées. Les

élytres sont striées par des points et semblent un peu sinuées

vers l'extrémité ; elles recouvrent des ailes.

La forme et le velu du dernier article des palpes posté-

rieurs rapproche cette espèce du genre précédent ; mais les

autres caractères tant essentiels que secondaires prononcent

pour celui-ci.

Longueur 5 ^^ lignes. Largeur i
'f'^

ligne.

On le trouve en Allemagne. Il paroit rare,

Fig. b. B. Ta F. us hunier ali s. Car. Fahr.

Cette espèce varie du brun foncé au brun pâle; cepen-

dant la bouche, les palpes, les antennes et \c?. pattes sont

toujours fauves. Le dernier article des palpes postérieurs

est fort large ^ applaîi et triangulaire; le corcelet, en coeur

tronqué, a ses rebords latéraux assez relevés; le dessus

est convexe pointillé et rayé transversalement de traits on-

dulés, légers; les élytres ont une tâche fauve plus ou moins

large près de Tangle extérieur de leur base; leur rebord est

nussi teint de la même couleur ; l'extrémité est refuse et

fortement sinuée , sans être proprement tronquée, au

ïiioins diffère-t-elle beaucoup en cela de la troncature à^s

élytres des Lebies et ùqs Brachi?ies, L'abdomen plus long
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VORGESTELLTE ARTEN.

Fig. a. A. Tarus er a ssicollis. Car. Frülich.

Die herrschende Farbe ist ein bleich rothfalil, der

Kopf dunkler, das Halsschild mehr röthlich , herzförmig

abgestutzt, mit nicht sehr hervorstehenden Hinterwinkeln,

eine seichte Längslinie , aber deutlichere Eindrücke an

den Seiten des Grunds. Die Deckflugel punktstreifig und

an der Spitze ein wenig geschweift. UnterHügel sind vor-

handen.

Durch die Bildung der Hintertaster gränzt diese Art aa

die vorhergehende Gattung, aber die übrigen Kennzeichen

und auch der Köq3erbau weichen ab.

Länge 3 /a Lin. Breite i J2
Linie.

Man findet ilm in Deutschland. Er scheint aber selten.

Fig. h. B. Tarus humer alis. Car. Fabr.

Die Farbe ist bald schwärzlich-braun, bald braun, bald

bleich-braun ; aber der Mund , die Fühler und die Füfse

immer rothfahl. Das Endglied der Hintertaster breit, ge-

druckt und dreieckig. Halsscbild herzförmig, abgestutzt,

die Seitenränder ziemlich erhaben, oben gewölbt, punktirt,

und mit feinen wellenförmigen Querstreifen. Die Deck-

Hügel haben am Grunde des Aussenwinkels eine röthlich-

gelbe Mackel , die mehr oder weniger breit ist , der Rand

derselben ist auch rötlilich-gelb ; ihre Spitze ist sehr aus-

geschweift , eigentlich aber nicht abgestutzt , wie bei Lehia.

und Brochiniis Der Hinterleib länger und der Bauch am

Grunde bis auf die JNIiite rötblich-gelb. Fabricim nennt

//. G
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que les èlylres, esi quelquefois fauve à la base et cette

couleur s'étend aussi le long du milieu. Quoique Fabricius

le dise ailé
;
je n'ai point découvert d'ailes aux individus

que j'ai examiné.

Il y en a qui ont le corcelet brun maron, d'autres ont

la tâche humerale fort petite et sans liaison avec le rebord.

Ceux-ci sont conformes à la description que Fabricius donne

de Car. axillaris, ce qui fait douter que ce dernier soit

vraiment une espèce particulière. Comme je ne l'ai pas

reçue de TAutriche, je me borne au soupçon^ n'aimant

pas à décider sans voir en nature.

Longueur de 4 ^ 4 /a lignes. Largeur i ^^ ligne.

Outre l'Italie on le trouve aussi en Suisse, en Souabe,

en Bavière etc. ; mais toujours dans les montagnes.

F. Dernier article des palpes intermédiaires et postérieurs large,

applati et presque triangulaire.

a) Pénultième des intermédiaires plus court que le dernier.

QUINZIEME GENRE. Panagaeus. Latr,

PL XF.

Caractères tiré des parties de la bouche.

falpez ( antérieurs de deux articles cylindriques , couclics sur

les mâchoires.

inlermédiaires de quatre articles ; le troisième plus

¥ig.^ court que le dernier, qui est large, tronqué ob-

liquement et presque triangulaire.

c fonèrieiirs de trois articles; le dernier large, tronqué

obliquement et presqu« triangulaire.

ri

r
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ihn geflügelt, die Exemplare aber welche ich habe unter-

suchen können, waren alle ungeflügelt.

Bei einigen ist das Halsschild kastanienbraun , bei

andern ist die Schultermackel klein und setzt nicht in den

Rand der Deckilügel fort. Diese letztern kommen mit

der Beschreibung uberein, welche Fahricius dem Carah.

axillaris giebt; was daher den Zweifel erregt, ob der-

selbe eine wahre Art seye ; ich kann nichts darüber ent-

scheiden , weil ich diesen Car. axillaris , so wie andere

österreichische Insekten niemals aus Wien bekommen

konnte.

Länge /^— /^% Lin. Breite i % Linie.

Ausser Italien findet man ihn auch im mittägigen Frank-

reich, in der Schweiz, in Schwaben und Bayern, aber

Immer auf Bergen.

F. Endglied der Mittlern und Ilintertaster breit, gedruckt, und

fast dreieckig.

a) Vorletztes Glied der mittlem Taster kürzer als das letite,

FÜNFZEHNTE GATTUNG. Panag.4eus. Latr,

Taf. Xr,

Kennzeichen aus den Miindtheilen.

f vordere aus zwei wa

{^\ liingeliogenen Gli

I ^ mittlere viergliedig ;

I

Taster ( vordere aus zwei walzenförmigen auf die Kiu&laden

Gliedern.

das dritte Glied kürzer als da»

Fig./ letzte, welches breit, schriig abgestutzt und fast

dreieckig ist.

C hiruere dreigliedig ; das Endglie<} breit, schräg abge-

slut^c und fast dreieckig.
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Ivlniiclihnlcs (u) cornées , courtes
,
pointues et sans dentelures.

Macliolies (Z») membraneuses , arquées
,

poiutu&s , ciliées à l'in-

térieur,

Lèi're \ cornée, tridentée, la dent du milieu fort courte

/ (c) et Liiide; les latérales arrondies à l'extérieur.

Languette ^ membraneuse, trifide , la pièce du milieu plus

obscure, carrée et surmontée de deux soyes ; les

latérales plus transparentes, étroites et ëmoussée».

Caractère tiré d'organes extérieurs.

Palpes dernier article des intermédiaires et' posté-

rieurs large, tronqué obliquement et presque

triangulaire.

Pénultième des intermédiaires plus court

que le dernier.

Antennes linéaires de onze articles ; le premier le plus

gros, le second le plus court, le troisième

plus long que le quatrième, égal à cbacua

des sept suivans
,
qui sont cylindriques et velus.

, Jambes aniêricurcs ccbancrées.
Fig. 2. ^

Tarses de cinq articles ; les quatre premiers obconiques,

allant eu diminuant ; le dernier oblong terminé

par deux crochets.

On ne connoit de ce genre qu'une seule espèce euro-

péenne.

ESPÈCE REPRÉSENTÉE.
Fig. a. A. Panagaeus crux 7ii aj o r. Car. Fabr.

Tout noir, excepté les quatre tâches rousses des élytres,

dont le fond noir^ qui les entoure, représente assez bien une

croix. La tête a deux sillons dans toute sa longueur avec

quelques poils vers l'extrémité; elle est saillante hors du

cor-celet et montre une sorte de cou. Le corcelet est arrondi,

fort pointillé et velu. Les élyires striées par des points fort

{
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Kiefer (a) hovnariîg^ , îîurz , rnge<;pittt, olme Zähne.

Kinnladen (b) liaïuig
,
gebogen, zugespiizt , die Innenseite ge-

fran/.t.

Livpe \ hormrtig, dreizahnig , der Mittelzalin rcb.r kurz

I und z\TeispaIiig , die Seiten7.ähne auswäits zuge-

^<'s) runder.

Zünglein häutig, dreitlieilig , das Mittelstiick dunkler ; vier-

/ .eekig mit zuei Borsten gekrönt, die Seitcnstiicke

durchsichtiger , sehmal und stumpf.

Aeussere Kennzeichen.

Taster Endglied der mirilern i'ud hintern Lreit, schräg

abgestutzt und fast dreieckig.

Tig. 1.^ Vorletztes Glied der mitileru Taster kürzer al»

das letzte.

Fähler fadenförmig, eilfgliedig ; das erste Glied da»

dickste , das zweite das kürzeste , das dritte

länger als das vierte, gleich lang wie jedes der

folgenden , welche walzenförmig uud behaart

sind.

p'orderschieneri^ ausgerandet.

Ftifs^lieder fünf; die ersten vier verkehrt kegelförmig,

allmählig abnehmend ; das Endglied länglich uiit

zwei Klauen.

Von dieser Gattung ist nur eine einzige europäisdie Art

bekannt.

i

{:

VORGESTELLTE ART.

Fig. a. A. Panagaeus crux major. Car. Fahr.

Ganz scliwarz, mit Ausnahme von vier röthJichen Flecken,

durch welche der schwarze Grund ein Kreuz bildet. Der

Kopf steht hervor und zeigt einen Hals; hat zwei Furchen

der Länge nach, mit einigen Haaren; das Halsscliild ziige-

rundet, sehr punktirt und so wie die grob punklstreifigen



gros, sont aussi velues; enfin le dessous du corps est vélu,

de même que toutes les pattes.

Sa longueur est de 5 ^ 4 lignes.

On le trouve dans les lieux secs et sabloneux.

On ne sait rien de sa larve.

h) Pénultième article des palpes intermédiaires egal , ou presqu'egal

au dernier.

SEIZIEME GENRE. Licinus. Latr. PI. XFL

Caractère tiré des parties de la bouche.

'}

Palpes ( antérieure de deux articles cylindriques , couches sur

les mâchoires.

intermédiaires de quatre articles; le troisième egal

Fig.^ en longueur au dernier, qui est large, tronqué

obliquement et presque triangulaire.

V c postérieurs de trois articles ; le dernier large , tronqué

obliquement et presque triangulaire.

Meindihiilei (a) cornées, courtes, échancrées au sommet.

Mâchoires (^) membraneuses , arquées
,

pointues , ciliées à l'in-

térieur.

Lèvre ^ cornée, sans dentelure au milieu, les dents laté-

I
(c) raies arrondies à l'extérieur.

Languette >* membraneuse, trifide, presque carrée, plus ob-

scure au milieu surmonté de deux soyes, les parties

latérales plus transparentes, plus étroites et obtuses.

Caractère tiré d'organes extérieurs.

f Palpes dernier article des intermédiaires et postérieurs

\ large, applati et presque triangulaire.

Pénultième des intermédiaires à -peu -près

I
égal en longueur au dernier.

V. Antennes linéaires de onze articles , le second le plus
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Deckfliîgel, zottig, eben so zottig sind der Unterleib und

die Fùfse.

Länge 3 — 4 Linien.

Man findet ihn auf trockenen Sandboden.

Die Larve ist unbekannt.

b) Vorletztes Glied der Mitteltaster dem letzten gleich, oder fasï

gleich lang.

SECHSZEHNTE GATTUNG. LiciNrs. Z atr,

Taf. XVL

Kenn^eichen ans den Mundtheilen.

Taster f vordere aus zwei walzenförmigen auf die Kian'aJen

^ ' \ hingebogenen Gliedern.

^mittlere viergliedig ; das dritte Glied dem letzten gleich

Fig.\ Jäag, dieses breit, schräg abgestutzt und fast drei-

eckig.

c hinlere dreigliedig; das Endglied breit , schräg abge-

stutzt und fast dreieckig.

Kiefer {a) hornariig, kurz, abgestutzt.

Kinnladen (ä) häutig, gebogen, zugespitzt; die Innenseite ge-

franzt.

Lippe ~\ hornartig , ohne Mittelzahn , die Seitenzähne aus-

f-{c) wärts zugerundet.

Zünglein J hautig, dreitheilig , das Mittelstuck fast viereckig ;

die Mitte dunkler, mit zwei Borsten gekrönt ; die

Seitenstücke durchsichtiger, schmäler und stumpf»

Aeussere Kennzeichen.

Taster. Endglied der miitleru und hintern breit, ge-

_ druckt, und fast dreieckig-

Tig. i.-^ Vorletztes Glied der mittlem ohngefähr gleich

- I^og wie das letzte.

Fühler fadenförmig , cilfgliedig ; das zweite Glied das

i

{
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court, le quatrième un peu plus long que le

troisième , le cinquième et suivans égaux

entr'eux, cylindriques et velus.

Tis t. } "^'^'"^^•^ antérieures ëcliancrees.

( Tarses de cinq artirles , les quatre premiers obconîquei

allant en diminuant, le dernier oblong ter-

miné par deux crochets.

Les tarses des mâles ont les deux premiers articlei

plus gros {Flg. 2.)

Les espèces de ce genre se distinguent presqu'autant par

lenr forme que par les caractères ci dessus. Leur tête est

plus courte, plus arrondie qu'à tous les autres insectes de

la famille. Leur corps est large, applali ; le corcelet un

peu carré est échancré à la base et au sommet. Les élytre«

plus courtes que l'abdomen sont sinuées, ou légèrement

échancrées près de l'extiêmité.

ESPÈCES REPRÉSENTÉES.

Fig. a. A. LiciNUs cassideus. Car. Fahr.

Sa couleur est un noir mat. La tête plus luisante est

applatie sur le front. Le corcelet, fort arrondi sur les côtés,

est échancré à la base et très-pointillé; la ligne longitudi-

nale du milieu est foible, ainsi que les impressions latérales.

Les élytres, pointillées plus finement que le corcelet, ont des

rnyes ou stries à peine sensibles, et des points plus marqués

le long du rebord. L'abdomen dépasse un peu les élytres;

\^'i pattes sont longues , médiocrement fortes et un peu

épineuses.

On le trouve sous ^ç,% pierres non-seuîement dans la

partie méridionale de l'Europe, mais jusqu'en Prusse.

La larve est inconnue.
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kürzeste, cla^ vierte ein wenig langer als das

dritte, das fünfte und die übrigen folgenden

unter sich gleich lang, walzenförmig und behaart.

Fl T'orclerschienen auseerandet.
Ig. 2. ' °

{ Fufsglieder fünf; die ersten vier verkehrt kegelförmig,

allmählig abnehmend ; das Endglied länglich

mit zwei Klauen.

Bei dem Männchen sind die zwei ersten Glieder dicker

Fig, 2. als die des Weibchens Fig. 5.

Die Arten dieser Gattung bezeichnet auch der Körper-

bau. Der Kopf ist kürzer, mehr rund; der Leib breit,

flach ; das etwas viereckige Halsschild vorne und hinten

ausgerandet ; die Deckflügel kürzer als der Hinterleib und

an der Spitze geschweift , oder fast ausgerandet.

VORGESTELLTE ARTEN.

Fig. a. A. LiciNiis eassideus. Car. Fahr.

Mattschwarz ; der Kopf glänzend ; die Stirne flach.

Halsschild an den Seiten zugerundet , am Grunde ausge-

randet und sehr punktirt. Die Eindrücke an der Seite

des Grunds und die Längslinie sind leicht ausgedruckt.

Deckflügel feiner punktirt, mit kaum merklichen Streifen,

nur etwas deutlichem Punkten am Rande. Hinterleib

etwas länger als die Deckflügel ; Füfse lang , miltelmäfsig

stark und ein wenig gedornt.

Man findet ihn unter Steinen, nicht nur im mittägigen

Europa , sondern auch in Deutschland , bis auf Preussen.

Die Larve ist unbekannt.
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Fig. h. B. LiciNUs silpJioides. Car. Fahr.

Celle espèce est noire comme la piécériente , mais le

bout des antennes et les tarses sont bruns. La tête moins

iiiatte a deux impressions sur le front. Le corcelet est

pointillé comme celui de Cassideiis et de même forme; les

élj'^tres fortement ponctuées, ont trois lignes élevées longi-

tudinales
, qui le sont aussi ; le rebord est large et l'ex-

trémité sinueuse. Le dessous du corps et les pattes sont

d'un noir brillant.

II est de l'Italie, du midi de la France et autres pays

cbauds de l'Europe.

DIXSliPTIEME GENRE. Galerita. Fabr,

PL XVII.

Caractère tiré des parties de la bouche.

Palpes f antérieurs de deux articles cylindriques couches sur

les mâchoires.

intermédiaires de quatre articles ; le troisième égal en

p- I longueur au dernier, qui est plus large, un peu

I applati , tronque obliquement , approchant du

[triangulaire.
c postérieurs de trois articles; le dernier plus large,

tronqué obliquement, approchant du triangulaire

Mandibules (a) cornées, pointues, simples, sans dentelures.

Mâchoires (b) membraneuses , arquées ,
pointues , ciliées à l'inté-

rieur, un peu velues sur le dos, derrière les palpes.

Lèvre \ cornée, tridcntée , ou presque quadridentée , la dent

du milieu étant fort bifide , les latérales ])lus grande«

(c) arrondies à l'extérieur.

Languette 1 membraneuse , trifide , la partie du milieu tronquée,

surmontée de deux soyes , les latérales plus étroites,

plus transparentes , pointues et un peu arquées.

ri

\
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Fig. b.B. Liciîius siîphoides. Car. Fabr.

Schwärzer als der vorhergehende, aber die Spitze der

Fühler und die Fufsglieder braun; der Kopf weniger matt,

mit zwei Eindrücken auf der Stirne, Halsschild punktirt

und von der Gestalt des vorhergehenden. Deckflugel

stark punktirt, mit drei erhabenen ebenfalls punktirten

Längslinien; der Rand breit und die Spitze geschweift;

unten ganz glänzend schwarz, so wie die Fufse.

Er ist in Italien, im mittägigen Frankreich und über-

haupt im wärmern Europa,

SIEBENZEHNTE GATTUNG. Galeritx. Fabr.

Taf. XFIL

}

l

Kennzeichen aus den Mundtheilen.

Taiier [ vordere aus zwei walzenförmigen Gliedern auf die

Kinnlade hingebogen.

mittlere viergliedig ; das dritte Glied dem letzten gleich

Fig.^ lang; dieses breiter, etwas gedruckt, schräg ab-

gestutzt und fast dreieckig.

hinlere dreigliedig ; das Endglied breiter, etwas ge-

druckt, schräg abgestutzt und fast dreieckig.

Kiefer (a) hornartig , zugespitzt , ohne Zähne.

Kinnladen Çù) hautig, gebogen, zugespitzt, die Innenseite ge-

franzt, auf dem Riicken hinter den Tastern etNvas

zottig.

Lippe "1 hornartig, dreizahnig, der Mittelzabn tief gespalteu,

y (c) die Seitenzäline auswärts zugerundet.

Zünglein J häutig, dreitheilig , das Mittelstuck abgestutzt , mit

zwei Borsten, die Seitenstücke schmäler, durch-

sichtiger, zugespitzt und etwas gebogen.
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Caractère tiré cl'oroanes extérieurs.

f Palpes dernier article des intermédiaires et des poste-

rieurs large, arplati et presque triangulaire.

Fig. i,<^ Pénultième des intermédiaires à-peu-près égal

au dernier.

antennes linéaires de onze articles; le premier le plus

long et en massue, le second arrondi, le troi-

sième un peu plus long que les suivans , tous

égaux en longueur enir'eux.

Jnmhes antérieures écliancrées.

f

{
FlA. - .

Tarses de cinq articles ; les quatre premiers allant en

diminuant; le dernier oblong, terminé par

deux crocbets.

Les Galerites d'Europe sont assez étroites et applaties.

Par leurs élytres tronquées sans sinuosité, elles semblent se

rapprocher des Lebies et des Brachines , mais elles en

diffèrent beaucoup par les parties de la bouche, les paîpes

et les antennes.

La languette de Galerita americana Fahr, a sa partie

du milieu plus alongée et moins tronquée que celle de

Galerita olens , représentée sur la planciie. C'est toute

la différence que je trouve dans le caractère générique et

qui ne me paroit pas suffisante pour diviser le genre. Les

élytres sont tronquées de la même manière ; les stries sont

en même nombre et se terminent exactement à l'une comme

à l'autre; chose rare même parmi les espèces congénères *).

"Les Harpales diffèrent beaucoup plus entr'eux , le genre

n'en reste pas moins indivis.

*j 11 est bon de faire attention à la manière dont les stries se

terminent à l'extrémité des élytres , elle peut ser\!r dans des

cas douteux à distinguer des espèces qui auroient d'ailleurs

l'air de n'être que de simples variétés.
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Aeussere Kennzeichen.

Taster, Endglied der miillern und hintern breit, ge-

druckt und fast dreieckig.

Vorletztes Glied der mittlem dem Endglied

ohngefähr gleich lang.

i^«A/er fadenförmig , eilfgliedig ; das erste Glied das

längste und kolbenförmig, das zweite zugerun-

det, das dritte etwas länger als die folgenden,

unter einander gleich lang.

_ l Vorderschienen ausgerandet.
Flg. 2. <

I Fufsglieder fünf ; länglich , die ersten vier allmählig

abnehmend , das Endglied länglich mit zwei

Klauen.

Die europäischen Arten sind ziemlich schmal , flach

gedruckt ; durch die abgestutzten Deckilûgel grunzen sie

an Lebia und Brachinxis , wovon sie durch die Mund-

theile sowohl als durch die Fühler verschieden sind.

Das Zünglein der Galerita americana ist zwar in der

Mitte länger , minder abgestutzt als jenes der Galerita^

olens , dies ist aber der einzige Unterschied welchen ich

in den Gattungskennzeichen finde, und welcher mir kein

hinlänglicher Grund scheint um diese Gattung zu trennen.

Die DeckHugel sind eben so abgestutzt, die Streifen von

der nämlichen Zahl, laufen eben so aus, was sonst bei

Arten einer Gattung sogar selten ist *). Die Arten der

Gattung Harpalus sind unter einander weit mehr ver-

schieden und bilden doch nicht melirere Gattungen.

*} Man sollte immrr darauf Acht geben wie die Streifen der Deck-

flügel auslaufen. Dies würde uns in Stand setzen zweifelhafte

Arten richtif^er zu bestimmen, und Arten keccen lernen, die

wir etv^a fur Abarten halten.
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ESPÈCES REPRÉSENTÉES.

Fig. a. A. Galerita olejis. Fahr.

Cette espèce est fort déprimée; la tête est noire, lui-

sante; la bouche et les antennes ferrugineuses. Le corcelet

est aussi de cette couleur ^ d'une forme alongée, un peu

en coeur tronqué et luisant. Les élj-^tres brunes ont près

de leur base une assez grande tâche ferrugineuse et une

autre plus petite à Textrêmité près de la suture, de

manière que lorsque les élytres sont fermées les deux tâches

rapprochées n'en font qu'une arrondie et commune. Les

pattes longues sont ferrugineuses.

On ne la trouve que dans les parties méridionales de la

France et du reste de l'Europe , toujours sous l'écorce des

arbres ; ce que son corps applati feroit déjà soupçonner.

C'est à Mr. d'Aude bar d fils, jeune Entomologue très-

zèlé pour la science, que je dois l'exemplaire qui a servi à

la peinture de la planche. Il a eu la bonté de me l'envoyer

avec quelques autres insectes intéressans des environs de

Bordeaux.

Fig. h. B. Galerita fasciolata. Fahr.

Celle-ci est noire; la tête et le corcelet sont pointillés et

un peu velus. Les élytres pointillées sont tellement teintes

de fauve qu'il ne reste presque de noir que les contours.

Les antennes sont brunes claires. L'abdomen et les pattes

fauves.

Je n'ai pu examiner cette espèce en nature ; la peinture

qui a servi à la représenter sur notre planche, m'a été

envoyée par le savant possesseur d'un des plus riches cabinets
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VORGESTELLTE ARTEN.

Fig. a. A. Galerita olens. Fabr.

Der Leib zusammen gedruckt , der Kopf glänzend

schwarz , der Mund und die Fühler rostfarbig ; das Hals-

schild eben so, länglich herzförmig, abgestutzt und glän-

zend. DeckHügel braun; eine rostfarbene Mackel nahe

am Grunde, und eine kleinere an der Spitze unfern der

Nath , so dafs sie von beiden Deckflügeln eine gemein©

Mackel zu seyn scheint; die langen Füfse rostfarbig.

Man findet ihn nur im mittägigen Frankreicli und übri-

gen mittägigen europäischen Ländern, immer unter den

Baumrinden , was ihr gedruckter Körperbau sonst ver-

muthen läfst. Herr d'Audebard, ein junger eifriger

Entomologe, hat mir das Exemplar, welches zur Abbil-

dung diente , mit einigen andern Insekten aus der Gegend

yon Bourdeaux gesendet.

Fig. b. B. Galerita fasciolata. Fahr.

Schwarz ; Kopf und Halsschild punktirt , etwas zottig.

Deckflugel punktirt mit einem solchen Anstrich von röih-

lich-gelb, dafs fast nichts als der Umrifs schwarz bleibt.

Fühler hellbraun; Füfse und Hinterleib röthlich-gelb.

Ich konnte den Käfer nicht untersuchen. Der Herr

von Schreber, Professor in Erlangen und Präsident der

kaisti'lichen Gesellschaft der Naturforscher, hat die Güte
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d'iiistoire naturelle d'Allemagne Mr. de Schreber, pro-

fesseur à Erlang et président de l'académie impériale des

curieux de la nature, auquel je m'empresse de témoigner

ici ma reconnoissance.

DIXHUITIÈME GENRE. Drypta. Fabr.

Fl XFlll.

Caractère tiré des parties de la bouche.

Palpes Ç antérieurs de deux articles cylindriques , couchés sui

les murhoires.

intermédiaires de quatre articles ; le troisième aussi

Fig.\ ïo"g <î"s '^ dernier, qui est large, tronqué obli-

quement et presque triangulaire.

postérieurs de trois articles ; le dernier large , tronqué

obliquement et presque triangulaire.

Mandibules (a) cornées, alougées , étroites, pointues, sans den-

telures.

Mâchoires (ù) membraneuses, courbées presqu'à angle droit , avec la

pointe fort alongée , ciliées à l'intérieur de soyes roides.

Lèvre '\ cornée, tridentce, la dent du milieu courte et bi-

y (c) fide, les latérales grandes , arrondies à l'extérieur.

Languette ^ membraneuse , trifide , la partie du milieu très-

alongée, terminée par trois soyes fortes; les laté-

rales moitié plus courtes, plus étroites et pointues.

Caractère tiré d'organes extérieurs.

(Palpes dernier article des intermédiaires et postérieurs

large , tronqué obliquement et presque trian-

gulaire.

°' '\ Pénultième des intermédiaires égal en longueur

au dernier.

Antennes linéaires de onze articles; le premier le plus

long, en massue, le second arrondi, le troisième

plus long que les quatre suivans, plus lung«

eux uiL'iiits que les quaire derniers.
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gehabt, mir die Abbildung zu senden, wofür ich ihm hier

wiederholt meinen Dank erstatte.

ACHTZEHNTE GATTUNG. Drypta. Fahr.

Tnf. XJ^III.

Kennzeichen aus den Mundtheilen.

Taster { -vordere aus zwei walzenförmigen auf die Kiunladcn

f^\ Lingebogenen Gliedern.

I
'^ initiiere vifrgliedig; das dritte Glied dem letzten gicirh

/"/g. < lang; dieses breit, schräg abgestutzt und fast drei-

eckig.

hintere dreigliedig; das Endglied breit , sclirlig abge-

stutzt und fast dreieckig

Kiefer (<?) liornartig , ziemlich lang , schmal , zugespitzt , ohne

Zähne.

Kinnladen [b) hautig, fast recht- v.inkelich gebogen, die Spitze

lang, die Innenseite mit steifen Borsten gefranzt.

Lippe \ horn;'.rtig , dreizahuig , der Mitteizalin kurz , zwei-

I spaltig; die Seitenzähne gröfser, auswärts zuge-

t {c") rundet.

Zünglein J hautig , dreispaltig ; das P/Iittelstiick sehr lang , mit

drei starken Borsten gekrönt; die Seitenslücke viel

kürzer, schmal und zugespitzt.

Aenssere Kennzeichen.

Taster. Endglied der mittlem und hintern breit , schräg/^ Taster. Endglied der mittlem und liin

I
abgestutzt und fast dreieckig.

J^ig. 1.^ Vorletztes Glied der mittlemsrn Taster dem End-

a g!ied gleich lang.

\ Fü/t 1er £n(\en£örmig y eilfgliedig ; das erste Glied das

längste nnd kolbenförmig, das zweite zugerundet,

das dritte länger als die folgenden vier, welche

selbst länger als die vier iiLrigen »iud.

//. H
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Jambes antérieures échancrées.

{•" ^ Tarses de cinq articles ; le premier alongê oLconiqne

le second et troisième un peu arrondis , le

quatrième fendu en cœur, le dernier oblong,

terminé par deux crochets.

La seule espèce que Ton connoisse en Europe a été mise

par Rossi au nombre des Carabes , et par Fabricius d'abord

parmi les Cicindeles ; mais Latreille ayant examiné les

parties de la bouche et trouvé qu'elles indiquoient un

nouveau genre, Fabricius l'adopta sans balancer et en

décrivit les caractères dans son Syst. Eleiitheratonnn , sauf

les parties latérales ds la languette dont il ne fait pas

mention.

ESPÈCE REPRÉSENTÉE.
Fig. a. A. Drypta emargin at a. Fabr.

Cet insecte assez petit est bleu-verdâtre métallique, tout

pointillé et vélu tant sur la tête que sur le reste du corps;

la bouche , les palpes , les antennes et les pattes sont fauves ;

le premier article des antennes est teint de bleu au gros

bout. Le corcelet fort alongé est cylindrique, mais un peu

renflé latéralement vers le haut. Les élytres striées et

tronquées sont plus courtes que Tabdomen.

Longueur 3 à 4 lignes.

Cette espèce ne se trouve en Europe que dans ses parties

méridionales. Ou ne connoit ni sa larve, ni ses habitudes.
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'orderschienen au5geranc!er.

J'ig. 2.7 Piijsglieder inni; das erste verkehrt kegelförmig, das

^ zweite und dritte et\vas riindlicbt , das vierte

iweilappig , das letzte länglich, mit zwei KlaueD.

Die einzige mir bekannte europäische Art bat Rossi

2ur Gattung Carabus gesetzt ; Fahricius setzte sie zur

Cicindela ; Latreille aber errichtete die neue Gattung

nach den Mundtbeilen, wnà FabHeins folgte ihm in Syst,

Eleutheratoniin wörtlich , bis auf die SeitenstQcko des

Züngleins, wovon er keine Meldung thnt.

VORGESTELLTE ART.

Fig. a. A. Drypta emarginat a. Fabr.

Klein, metallisch blau-griin, ganz punktirt und zotlig,

nur die IMundtheile, die Fiihler und die Fufse röthlich-

gelb ; das Wurzelglied der Fühler oben blaulich ; das

Halsschild, sehr verlängt, ist walzenförmig, an den Seiten

aber nach oben etwas aufgetrieben. Die Deckflügel ge-

streift, abgestutzt, kürzer als der Hinterleib.

Länge 5 — 4 Linien.

Diese Art findet man nur im mittägigen Europa. Die

Larve und ihre Lebensart ist unbekannt.
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SECONDE SOUSDI VISION.

DES TERRESTRES.

Jambes sans cchancnire.

A. Dernier article des palpes intermédiaires et postérieurs^

larye, applati et presque triangulaire,

a) Pénultième des intermédiaires égal en longueur au dernier.

DIX-NEUVIÈME GENRE. Cvchrus. Fabr.

PL XIX.

Caractère tiré des parties de la bouche.

Palpes f antcrienrs de deux artirles ; le second le plus lar.^e
,

f I applati, uiâ jieu cotiiijue , k'gértiiitiii cu;irl)é et

I I
oLtus.

^. S l iiüciDu'iUaiies de (riiatre articles ; le troisitme enil en
fis/

\ longueur au deruitr, rjui est dilate, applati et

arrondi.

poslcriciirs de trois articles; le serond le plus long,

garni de quelques épines; le dernier dilate , applati

et arrondi comme celui des intermédiaires.

I^Iandihules (a^ cornées, longues, pointues, liidentees près du

sommet et ciliées de soyes épaisses sur le reste de

l'intérieur.

Mnclioircs {h) membraneuses, étroites, arquées, pointues et ciliées

de soVes fortes.

""
}

""' •—

-

Languette -^

un peu poiniue et terminée jiar Aewx soyes; les

latérales longues, pointues et dentelées en scie à

l'extérieur vers le Las.

(c) raies arrondies à l'extérieur.

incmljraneuse , tripariite, la jiièce du milieu courte.
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ZWEITE UNTERABTHEILUNG
DER G E FR À SSIGEN LANDRÄFER.

Vorderschienen nicht ausgerandet.

A. Endglied der Mittlern und Hintertaster breit, flach

gedruckt und fast dreieckig.

a) Vorletztes Glied der Milteltaslcr dem letzten gleich Inng.

NEUNZEHNTE GATTUNG. Cychrus. Fabr.

Taf. XIX.

Kennzeichen aus den Mundtiieilen.

r l\ gedruckt,

I 2 lind stumii

Taster f vordere aus zwei Gliedern; das zweite breiter, flarh

, etwas kegelförmig, eia wenig gebogen

„..„ „.„..ip£.

Fig. '
l mittlere vierglicdig ; das dritte Glied dein letzten gleich

5 langi dieses erweiiert, flach gedruckt und rundlich.

hintere dreigliedig; das zweite Glied das läng-ste, et-

was dornig; das letzte erweitert, flach i^edruckt

und rundlich.

Kiefer (a) hornartig , lang, zugespitzt, oben zweizahnig; %'on der

Mitte ab die Tnnenseite mit dicken Borsten gefranzt.

Kinnladen (/>) häutig, schmal, gebogen, zugespitzt; die Innen-

seite mit starken Borsten gefranzt.

Livve "^ hornartig, ohne Mittelzahu ; die Seitenzähne auj-

> (c) wäris zugeruudef.

Zünglein J hautig, dreitheilig ; das Mittelstück kurz, etwas

zugespitzt , mit zwei Borsten ; die Seiteustücke

sch;ial, lang, spitzig, von der jNIitte ab auswärts

sägeförmig gezahnt.

//. I
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Caractère lire d'organes extérieurs.

/ Palpes dernierarticle des intermédiaires et postérieurs,

large, applati et arrondi.

Fig. 1./ Pénultième des intermédiaires égal en longueur

au dernier,

antennes linéaires, un peu setiformes ; le premier art.

le plus long, le second et le quatrième les

plus couns , le troisième à peine plus alongé

que le cinquième
,

qui avec les suivans de

même longueur est cylindrique et velu.

Jambes nntcrieiires non éoliancrèes.

Tarses de cinq articles; les quatre premiers obconiques

allant en diminuant, le dernier oblong, terminé

par deux crochets.

Les mandibules longues et fortement dentées suffisent

au premier coup -d'oeil pour distinguer ce genre de celui

des Carabes. La forme du corcelet sans écbancrure à la

base, ajoute encore à ce caractère. Les élytres sont con-

vexes, collées ensemble et embrassent bien le corps.

ESPÈCES REPRÉSENTÉE.!?.

Fig. A. Cychrus rostratns. Fahr.

Tout noir, excepté \q% antennes qui sont brunâtres. La

tête lisse a deux impressions au-dessus des yeux; le chaperon

est long et bifurqué. Le corcelet chagriné est arrondi sur

les côté? et coupé droit à la base; la ligne longitudinale

du milieu n'atteint pas les deux bords supérieurs et in-

férieurs , mais est terminée de chaque côté par une iin-

}>ression plus profonde. Les élytres ovoïdes, chagrinées,

font voir à la loupe quelques traces de deux rangées de

gros points élevés; elles sont d'ailleurs repliées en angle
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Aeussere Kennzeichen.

Taster Endglied der Mittlern und Hintern lireit , flacli
,

{rundlicli.
Vorletztes Glied der Mittlern dem Endglied

gleich lang.

FüJilcr etwas borstenförmig ; das erste Glied das längste,

das zweite und das vierte die kürzesten , das

dritte kaum länger als das fünfte, welclies raie

den übrigen gleich lang , ^valzeniörmig und

behaart ist.

T'orihuscUienen nicht ausgerandet.

{

l

VL. ... .

FnJ'sglu'ilcr fünf; die ersten vier verkehrt kegelförmiij,

allmiihlig abnehmend ; das Endglied länglich

mit zwei Klauen.

Schon die langen siark gezahnten Kiefer sind hinreichend

diese Gattung von Carabns zu unterscheiden; liiezu kommt

noch die Bildung des am Grunde nicht ausgerandeten Hals-

schilds ; die gewölbten verwachsenen den Hinterleib nm-

schliefsenden Deckflügel; endlich die ganze Körperform.

VORGESTELLTE ARTEN.

Fig. A. Cychbus r OS tr atus. Fahr.

Srfiwarz; die Fiilder braunlich ; der Kopf platt mit zwei

Eindrücken über den Augen; das Kopfschild lang, gabel-

förmig getheilt; das Halsschild schagrinartig, an der Seite

zugerundet, hinten gerade abgeschnitten , mit einer Längs-

linie, die weder an den Vorderrand noch Hinterrand geht,

aber zn beyden Seiten mit einem etwas tiefern Eindruck

begränzt ist. Deckdiigel eyiörmig, schagrinartig; das Snch-

glas zeigt einige mehr erhöhte Punkte in zwei Rrihen
;

übrigens sind sie an den Seilen in einen Spitzenwinkel zu-
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aigu sur les côtés et cet «ngle y forme une bordure bien

marquée. L'abcloirien est lisse, ainsi que les pattes. Le

trochanter est court et ové.

On trouve cet insecte dans le$ bois sous la mousse et

sous des pierres sur les hautes montagnes et à leurs pieds;

rarement ailleurs.

La grandeur varie de g à lo lignes de longueur.

On ne connoit ni sa larve ni ses métamorphoses.

Fig. B. Cyctirus a 1 1 67111 a tus. Fabr.

Celui-ci a une teinte cuivreuse ou bronzée, La tele

et It! corcelet sont proportionnellement plus étroits qu'A

l'espèce précédente ; \tiS éljtres ont à leur tour des rangées

"de points plus gros et plus marqués. Les jambes, le«

tarses et la moitié extérieure des antennes sont jaunâtres;

du reste \es rapports entre ces deux espèces sont fort

crands. Ce sont les seules de ce genre que Ton connoisse

indigènes en Europe. La dernière est plus rare, on ne Ta

trouvée jusqu'ici c[ue dans les montagnes du Harz, de

Bohème et du midi de la France.

VINGTIÈME GENRE. Carabus. Fahr. PI. XX.

Caractère tiré des parties de la bouche.

Palpes ^antérieurs de deux articles cylindriques, couchés sur

les maclioires.

intermédiaires de quatre articles ; le troisième égal en

JPl,-,/ longueur au dernier, qui est plus large, tronque

obliquement et un peu triangulaire.

postérieurs de trois articles ; le dernier comme celui

des intermédiaires.

<
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ruckgebogen, und dieser Winkel bildet einen deutlichen

Piand. Der Hinterleib glatt , so wie die Füfse mit dem

kurzen eyförmigen Schenkelanhang.

Länge ,S
— lo Linien.

Man findet ihn in bergigen Waldungen, unter Moosen

und Steinen. Man kennt die Larve und die Verwandlung

nicht.

Fig. B. Cychrus at t eniiat HS. Fahr.

Kupfer oder Bronzefarben ; der Kopf und das Halsschi'd

verhaltnifsmäfsig schmäler als bey dtr vorhergellenden Art.

Die Deckflugel haben ihrer Seits gröbere Reihen erhabener

Punkte. Die Schienen , die Fufsglieder und die äussere

Hälfte der Fühler sind gelblich ; übrigens sind beyde Arten

sehr nahe verwandt , und die einzigen ihrer Galtung welche

in Europa W'obnen. Die letztere ist sehener, wird nur uvn den

Broken gefunden, dann auf den Hochgebirgen zwischen

Sachsen und Böhmen, im südlichen Frankreich etc.

ZWANZIGSTE GATTUNG. Car.uîus. Fahr.

Taf. XX.

Kennzeichen aus den Mundtheilen.

Taster ^vordere aus zwei walzeuförmigen auf die KinnlaJea

b -w liicgebogenen Gliedera.

V mittlere vicrglicdig ; das dritte Glied dem letzten pleieh

FiS-\ lang; dieses breiter, scbrüg abgestutzt und etwas

dreieckig.

c hintere dreigliedlg ; das Endglied breit, scbrüg abge-

stutzt, clivas dreieckig.
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Manäihules [a) cornc'es
, poîntnes, arquées, avec une petite tient

au-dessous du milieu.

Mâchoires (b) mcnil.rancuses , arquées, pointues, ciliées à l'inté-

rieur, et un peu liossues sur le tlos derrière les palpes.

Lèvre ^ cornée, tridentée ; la dent du milieu plus courte,

/ (r) assez aiguë; les latérales arrondies à l'extérieur.

Languette membraneuse, large, carrée, tridentée; la deut

du milieu plus large et ciliée.

Caractère tiré d'organes extérieurs.

t
Dernier article des pnlpes intermédiaires et postérieurs

plus large, tronqué obliquement et presque

I triangulaire.

1 Pénultième des intermédiaires égal en longueur

tau dernier.

Antennes linéaires, un peu setiformes ; le premier art.

le plus gros; le second et le quatrième les plus

courts ; le troisième plus long que le cinquième,

qui avec les suivans de même longueur est

cylindrique et velu.

Jnmhei antérieures non écliancrées.

ri^

{
Tig.

Tarses de cinq articles ; les quatre premiers obconiqnes

allant en diminuant ; le dernier oblong, terminé

par deux crochets.

Les tarses des mâles sont en général plus larges que

ceux des femelles.

Ce genre réduit maintenant à une médiocre partie des

espèces nombreuses qu'il renfermoit ci-devant, et qu'il con-

serve encore dansle Systeuia Eleutheratorum, ne contient

que celles de la première division de Fahriciiis , dont quel-

ques-unes même, ainsi que celles des divisions subséquentes,

ont été transférées à d'autres genres que les règles ont né-

cessité de former. Les insectes restraints à celui-ci sont tous

grands et la plupart ornés de couleurs métalliques brillâmes.
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Kiefer {a) hornartig, zHgespitzt
,

geLogen ; unter der Mitte ein

kleiner Zahn.

Kinnladen [h) hautig, gebogen, zugespitzt; die Innenseite gefranzt,

auf dem Rücken; hinter den Tastern etwas buckeli( h.

Lijype Tj horuartig, dreizahnig; der Mittelzahn kiir/,er, ziem-

£ {c^ lieh spitzig; die Seitenzahue auswärts zugcruudet,

Zünglein ' hautig, Lreii, viereckig, dreizahnig ; der MitCel-

zahn breiter und gcfrauzt.

Fis. 2.

Aeussere Kennzeichen.

Taster Endglied der mittlem und hintern breit, schräg

abgestutzt und etwas dreieckig.

Fi;:;, i. ^ Vorletztes Glied der mittlem dem letzten gleich

lang.

Fühler eilFgliedig ; das erste Glied das dickste ; da»

zweite und das vierte die kürzesten ; das dritte

länger als das füufte, welche» mit den fulgen-

den gleich lang, walzenförmig und behaart ist.

\ f'or(liT<:chieiien nicht awsgerandet.

I Fiijsgliedcr fünf; die ersten vier verkehrt kegelförmig,

allmählig abnehmend ; das Endglied länglich

mit zwei Klauen.

Bei dem Männchen sind die ersten Glieder oft breiter

als bei dem Weibclicu.

Kach so viel neu erricliteten Gattungen blieb in dieser

nur ein Tlieil derjenigen Arten, weiche Fabriciiis in Syst,

Eleuther. noch hieher recluiet. Sie stehen alld<i in der

ersten Familie, wovon man aber aucli noch einige aus-

schliessen ninfs. Alle unsere Arten gehören zu den gröfscrn

europäischen Laufkiifern , haben glänzende metallische

Farben, einen verlängten Leib, starke Kiefer, ein herz-

förmiges abgestutztes, hinten tiel ausgerandetes Ilalsschild,

mit sehr hervorstehenden Hinterwinkeln. Die Deckllügel
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Leur corps est aîoneé, la tète a des mandibules fortes; le

corcelet , en coeur tronque, est écliancré à la base avec ses

fiiigles sailinns; les él) très dures sont souvent galonées ou

ciselées soit en relief, soit en creux, rarement tout-à-fait

unies; l'abdomen est ovoïde, les jan)bes sont longues et

les antérieures sans écliancrure.

Quoique plusieurs espèces soient communes dans les

champs et les jardins , leurs larves cependant sont peu

connues. Celle que j'ai vue étoit longue, demi-cylindriqae,

en tout semblable à celle de Calosome , décrite par

Réanmur. La nymphe ne diiîéroit pas non plus.

ESPÈCES REPRÉSENTÉES.

Fig. A. CarABUS mo rbillo sus. Fahr.

Il est entièrement bronzé en dessus; le corcelet fort large

a des impressions plus marquées qu'aux autres espèces ana-

logues ; la ligne longitudinale du milieu est en outre

chargée près de la base d'un point assez profond. Les

élytres ont trois rangées d'élévations perlées entourées

elles mêmes de grains plus petits et séparées par trois

lignes en relief fortement exprimées. Le rebord est large,

pointillé et ridé. Le devant de la tête et tout le dessous

du corps sont noirs.

Longueur 12 lignes. Largeur 5 lignes.

On voit qu'il est bien plus grand que C. granulatus

,

mais les lignes élevées qui se terminent à l'extrémité des

élytres autrement qu'à ce dernier, constatent encore mieux

sa différence ; elles empêchent même qu'on ne le confonde

avec le C. tuberculatns , Hoppe {Biipreite galonné Geoff. ?)
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sind gewölbt mit Keltenstreifen oder mit andern Streifen

versehen, welche erhaben oder vertieft stehen; sehen sind

sie ganz glatt. Der Hinterleib ist eyförmig , die Schienen

lang, die vordem unaasgerandet.

Obschon mehrere Arten zu den gemeinsten Käfern

gehören, so sind doch die Larven wenig bekannt. Jene

welche ich sah Avar halb walzenförmig , und der des

Calosonia ähnlich , welche Reaumar beschrieben hat.

Die Puppe war auch nicht verschieden.

VORGESTELLTE ARTEN.

Fig. A. CiRABUS jnor billosns. Fabr.

Bronziert; das sehr breite Halsschild hat zwei deut*

liebere Eindrücke als sie an den mitverwandten sind ;
auch

die Längslinie hat am Grunde einen breiten tiefen Punkt.

DieDeckflugel haben drei Ketten oder perlenartige Streifen,

deren jeder auch mit Körnchen besäet ist; zwischen solchen

Streifen stehen eben so viel erhabene Linien, stark ausge-

drückt. Der Pi.and ist breit, punktirt und runzlich ;
der

Vorderkopf und der Unterleib schwarz,

Länge 12 Lin. Breite 5 Linien,

Man kann merken dafs er viel gröfser ist als Car. grann-

latus ; die Art aber wie die erhabenen Linien sich an der

Spitze der Deckflügel endigen, unterscheidet beide Käfer

noch bestimmter, macht auch dafs man den Morbillosus
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qui n'est peut-être qu'une variété de grandeur de Car.

graniilatus.

Fabricius le dit de Barbarie; mais il paroit Jiabiter

aussi l'Autriche où il n'est même pas rare; puisque beau-

coup d'amateurs en ont obtenu des Exemplaires, dont

l'un a servi d'original à la /ig. ^. C'est de Mr. Vogt

a Mannheim que je l'ai reçu,

Fig. B. CarABUS irr egularis. Fahr.

La bouche et les palpes sont noirs ; la tête d'un rouge

cuivreux brillant, est poiniillée et ridée; on y remarque

sur le front deux points enfoncés. Les antennes soiit

brunes, mais les deux premiers articles sont rouges. Le

corcelet bronzé est ridé et pointillé; la ligue longitudinale

du milieu est bien marquée ; de même que l'impression

à chacun des angles inférieurs ; les élytres ovales bronzées

et cliagrinées , ont trois rangées de gros points enfoncés

brillans
, placés à des distances inégales de façon qu'ils

île se rencontrent pas régulièrement en lignes transversales,

comme au C. hortensis ; le dessous du corps est noir; \qs

jambes sont un peu brunes maron, sa forme est applatie.

On le trouve en Allemagne et en Suisse, au printerns

sous récorce des arbres morts, où qui se détâche; mais

seulement dans des cantons particuliers.

Il est bon de ranger les espèces de manière à rap-

procher les analogues; car il y en a, parmi les perlées

sur-tout, qui ont entr'elles de si grands rappoiis, qu'il
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mît Jem Tiiberculatiis Hoppe nicht verwechselt , welcher

vielleicht nur eine gröfsere Abänderung von Grannlains

ist.

Nach Fahriciiis (Syst. Eleuther.) soll er nur in der

Barbarey zu Hause seyn ; es scheint aber dafs er auch in

Europa wohnt , und sogar in Oesterreich keine Seltenheit

ist, weil mehrere Liebhaber Exemplare aus Wien ei halten

haben, wovon eines dieser das Original der Fig. A. ist.

Fig. B. Carabus irr egxil aris. Fahr.

Die Taster und der Mund schwarz; der Kopf glänzend

röthlich , kupferfarbig
, punktirt und runzlich ; auf der

Stirne zwei eingedruckte Punkte. Die Fühler braun, aber

die beiden Wurzelglieder roth ; das Halsschild bronziert ,

runzlich und punktirt ; die Längslinie iind die Eindrucke

sind selir deutlich. Die Deckiliigel eyförmig , bronziert,

schagrinartig mit drei Reihen grofser glänzender Hohl-

punktcn, welclie in ungleichen Entfernungen abstehen,

so dafs sie keine Querbinde bilden, wie bei C. Jiortensis ;

unten schwarz, die Schienen etwas röthlich -braun. Der

ganze Körper etwas flach gedruckt.

Mau findet ihn in Deutschland, auch in der Schweiz

im Frühjahr unter der Piinde alter Bäume, aber nicht

überall.

Es wird gut seyn, die Arten auf eine solche Weise zu

ordnen, diifs die verwandten Arten zusammen kommen;

denn vorzüglich unter denjenigen Arten mit Perleiipunkten

giebt es mehrere, welche nur die aufmerksamen Beobachter



I2S

faut des comparaisons fort attentives pour les distinguer.

La manière dont les lignes se terminent à l'extrémité des

clytres y servira beaucoup.

Voici comme je distribuerois les européens que j'ai vus.

* Elytres entièreinent chagrinées sans ordre.

Carabl's coriariiis Fabr.

cyancns iiitricatiis Liim.

violaceiis,

** Elytres cliagrinces avec troi» lignes ou côtes élevées.

Caracls aiiratits

aiironiiens.

*** Elvtres avec des points en relief et des rangées de perlé«,

alternes avec des lignes élevées.

Carabus consittis Hoffniansegg.

monilis Fahr. ? morùillosiis Pane,

morbillosus Fahr.

Uthercitlatus Hoppe. Bupreste galonné?

Geoffroy T. I. p. 143.

grauiilatus Fabr.

cauccllaiiis

**** Elytres avec des rangées de points perlés , mais sans ligne«

élevées alternes.

Carabus arvensis

catenulatut

agrestis Creittzer.

***** Elytres avec des «tries serrées et des points enfonces en

lignes plus ou moins régulières.

Carabus purpurascent

coni'exits

horlensis

sylvestris

coucolor
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unterscheiden. Die Art wie die erhabenen Linien endigen

sich an der Spitie der Deckfh'igel , kann dazu mithelfen.

Ich schlage daher diese.Abtheilung europäischer Carahi

vor.

* Deckflügel ganz schagrinirt ohne Ordnung.

Carabl's coriarius Fabr.

cjanciis intricatus Linn.

•violaceus.

^ Deckflügel fein schagriniert mit drei kielförmigen Längslinien.

Carabus auratiis

aiironiteiis.

*** Deckflügel mit erhabenen Punkten, auch Kettenîtreifen

,

welche mit erhabenen Längslinien abwechseln,

Carabcs consilus Hoffmansegg.

monilis Fabr. ? morbillosus Panz,

jnorbillosus Fabr.

ttiberctdatiis Koppe.

granulatus Fabr.

cancellatns.

ff-f-t-f- Deckflügel mit Kettenstreifen ohne abwechselnde Längslinien.

Carabus arvensis

catenulalus

agrestis Creiitzer,

Mit>^t Deckflügel mit gedrängten Streifen, und mehr oder weniger

vertieften Punkten.

Carabus ptirpurascem

convexus

hortensis

sylveitris

concolor
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Cahabls noiliilosiis

irregularis.

Cette liste courte me met dans le cas de lépélei' ici

ce que j'ai dit à la fin. de celle des Harpales.

VINGT -UNIE ME GENRE. Calosoma. Fahr.

PL XXI.

Caractère tiré des parties de la bouche.

l'S

Palpes ( antérieurs de deux articles cylindriques , couches sur

les mâchoires.

intcrnudiaires de quatre articles ; le troisième egal

Tig.\ en longueur au dernier, qui est plus large, ap-

plati, tronque obliquement et presque triangulaire.

c postérieurs de trois articles; le dernier le plus large,

applati, tronqué ohliquemeut et presque triuu-

gulaire.

Mandibules (a) cornées, pointues, avec une dent à l'intérieur au-

dessous du milieu.

Mâchoires (h) membraneuses, arquées, pointues en crochet, ciliées

à l'intérieur, avec une gibbosité sur le dos derrière

les palpes
,
garnie d'une soye.

Lèvre "\ cornée, à peine tridentée, la dent du milieu peu

/ (c) sensible, les latérales grandes, arrondies à l'extérieur.

Languette / membraneuse , carrée^ tridentée, les dents obinses

ou un peu tronquées , celle du milieu plus ciliée.

nt

Caraclère tiré d'organes extérieurs.

[Palpes dernier article des intermédiaires et des posté-

rieurs large applati, tronque obliquement et

I presque triangulaire.

\ Pénultième des intermédiaires de la longueur

i du dernier.

\ yj/itc/oics linéaires; le premier article le jilus gros, le
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Cababus nochilostts

irregularis.

Dieses kurze Verzeichnifs giebt mir Anlafs dasselbe ixx

wiederholen was ich nach demjenigen der IlarpaU gesagt

Labe.

EIN UND ZWANZIGSTE GATTUNG. Calosoma. Fahr.

Taf. XXL

Kennzeichen aus den Mundtheilen.

Tasier f -vordere aus zwei walzenförmigen auf die Kinnladen

( ^\ hingebogenen Gliedern.

r.. \ ^mildere viersliedig ; das dritte Glied dem letzten glciclifigß
..

I
lang; dieses breiter, schräg abgestutzt nnd etwas

\^ c dreieckig.

hintere dreigliedig ; das Endglied breit , schräg abge-

stutzt und etwas dreieckig.

Kiefer (a) hornartig, zugespitzt, unter der Mitte ein Zahn.

Kinnladen (h) hautig
,

gebogen , krumm zugespitzt , die Innen-

seite gefranzt , auf dem Rücken hinter den Tastern

etwas buckelich, mit einer Borste.

Lippe "1 hornartig, kaum dreizahnig, der Mittelzahn wenig

/ (c) erhoben ; die Seitenzähne auswärts zugeruudet.

Zünglein > hautig , breit, viereckig, dreizahnig ; derMittelzahu

breiter und mehr gefranzt.

Aeussere Kennzeichen.

/" Taster Endglied der mittlem und der hintern breit,

l gedruckt, schräg abgestutzt und fast dreieckig,

Fig. I. / Vorletztes Glied der mittlem dem letzten gleich

I
lang.

\Fältler fadenförmig, eilfgliedrig ; das erste Glied das

dickste, das zweite abgerundet, das dritte das
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Fig. 1.

{

second arrondi, le troisième le plus long,

un peu comprimé, le quatrième de longueur

égal à ciiacun des suivaus
,
qui sont cylin-

driques et velus.

Jambes antérieures sans échancrure.

Tarses de cinq articles ; lesquatrepremiersoLcoriiqr.es,

(presque triangulaires aux mâles) allant en

diminuant de grandeur, le dernier oLloaf ter-

miné par deux crochets.

En comparent les pariies de la bouche du genre précé-

dent et de celui-ci , on n'y trouvera aucune différence

essentielle, mais elle est frappante dans les antennes. Celles

des Carabes ont le second et quatrième articles plus courts

que les autres; cependant tous deux alongés obconiques

,

tandis qu'aux Calosomes le second article est arrondi, seul

le plus court, et le cjuatrième n'est pas moins long que

ceux qui le suivent.

Si l'on doutoit encore de l'iinportance des antennes

dans le caractère générique, ce cas pourroit servir de

démonstration; mais il ne faut pas les prentire en gros,

comme on l'a fait jusqu'ici, il faut les considérer dans

toutes leurs proportions et celles de leurs articles, en

un mot dans toutes leurs relations.

Les Calosomss ont une forme plus carrée que les

Carabes ; leur corcelet est plus court, plus arrondi sur

les côtés. Les éljtres plus larges, sont déprimées à l'ex-

trèiuité. Elles recouvrent des ailes parfaites dont les Ca-

rabes sont piivc's. Leurs larves sont d'ailleurs semblables.
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längste, etwas gedruckt, das vierte jedem der

folgenden gleich lang, welche walienformig

und behaart sind.

I
T^ordcrscJiienen nicht aiisgerandet.

I
FiiJ's^licdcr fünf; die ersten vier verkehrt kegelförmig,

(an den Münnclien fast dreieckig] alhnühlig

abnehmend ; das Endglied länglich mit zwei

Klauen.

Vergleicht mon die Kennzeichen der Mundtheile mit

jenen der vorhergehenden Gnttung, so findet man kaum

eine wesentliche Verschiedenheit, welche aber an den

Fühlern seiir nnffnllend ist. Bey Carahus ist das zweite

und vierte Fiihler^licd kürzer als die übrigen, aber doch

verlängt, vcrkt^hrt kegellörniig. Bey Calosoma ist das

zweite Glied rund, und aliein das kürzeste unter allen;

denn das vierte ist gleich lang wie die folgenden.

Diese Gattung zeigt hinreichend die Wichtigkeit der

Fuliler, aber man mufs sie nicht oberflächlich betrac'iten
,

wie man es bislier gelhan hat, sondern das Verhäknils der

Glieder, und mit einem Worte die Fühler nach allen ihren

Beziehungen.

Die Arten dieser Gattung weichen alle von den vorher-

gehenden in der Körperform sehr ab; der Körper ist fast

viereckig, das Halsschild rund ^ die Deckliilgel breiter,

hinten mehr niedergedrückt; endlich sind sie vollkommen

gellügtlt. Die Larven aber gleichen jenen der Gattung

Caraùus.

II.
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ESPÈCES REPRÉSENTÉES.
Fig. A. Calosoma sycophanta. Fabr.

Cet insecte est le plus grand de son geni'e en Europe,

Les femelles ont souvent plus de 15 lignes de longueur,

mais les mâles ont toujours deux à trois lignes de moins.

La tèio, d'un bleu noirâtre et chagrinée, a deux impressions

latérales sur le front. Les mandibules sont noires , les

palpes et les antennes d'un brun noirâtre. Le corcelet

bleu métallique, plus clair près du rebord, d'ailleurs légè-

rement chagriné, avec deux impressions aux angles in-

férieurs et une ligne longitudinale au milieu, qui n'atteint

cependant pas les deux bords. Les élytres ont chacune

seize stries formées par des points serrés et trois rangées

de points plus gros : leur couleur est nn verd doré qui se

nuance vers le haut avec le bleu du corcelet. Le dessous

du corps est d'un noir verdâtre métallique, Les pattes

sont noires.

Il se trouve en Suisse , a Genève etc.

liéaumnr n décrit la larve de cette espèce dans ses

mémoires Tom. II. Mem. ne et l'a représentée PI. XXXVII.

/]tT. i/j — ij. il l'avoit trouvée dans un nid de chenilles

processionaires. „ Un des insectes les plus redoutables pour

les chenilles est, dit-il, un ver noir qui a seulement six

jambes écailleuscs attachées aux trois premiers anneaux.

\ï devient aussi long et plus gros qu'une chenille de médiocre

grandeur. . . En devant de la tête il porte deux pinces écail-

leuscs recourbées en croissant l'une vers l'autre, avec les-

quelles il a bientôt percé le ventre d'une chenille, car c'est

oïdinairement par le ventre qu'il les attaque. La plus
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VORGESTELLTE ARTEN.

Fig. A, Calosoma sycopJianta. Fahr,

Die gröfste europ;iisrIie Art, wovon die Weibchen bis

15 Linieji, die JNÎannchen etwa 12 — 13 haben. Der Kopf

scliwärzli^h- blau , scliagrinartig , mit zwei Eindrücken an,

der Seite der Slirne; die Kiefer schwarz; die Taster, die

Filliler schwärzlich-braun; das Halsschild metallisch - blau ,

am Raade iieller, iibri^'ens seiclit schagriniert, mit zwei

Eindrücken neben Aqx\. Hinterwinkeln, und einer Längs-

linie, die weder den Vorder- noch Hinterrand berülirt ;

jeder Deckflügel mit 16 Punktstreifen, wovon sich drei

durch groise Punkie auszeichnen, vergoldet - grün , doch

gegen das Halsschild auf Blau ziehend; uni.en schwarz-

metallisch -grünlich ; die Fülse sclivvarz.

Er findet sich in der Schweiz, Genf etc.

R-iamniir (Tom. IL Mem. iie) hat die Larve be-

schrieben und auf der Taf. XXXVII. flg. 14— 17. vorge-

stellt. Er iiatle sie im Nest der Raupen der processio-

nair Spinner gefunden. ,, Einer der gefährlichsten Feinde,

sagt er , für die Raupen des processions Spinner ist ein

"Wurm (Larve) der nur sechs Füfse an den drei ersten,

Leibringen bat ; er wird so lang und. gröfser als eine

miltelmäfsige Raupe. Am Kopf hat er zwei Zangen (Kiefer)

die sich über einander krümmeu, mit diesen reifst er der

lî;inp(; (\çxx Bauch ar.f; denn gewöhnlich ergreif', er sie

am Baiiclio, Die gröl^ie Raupe nährt ilin kaum für einen

Tag; er tüdict und verzehrt auch mehrere in einem Ta^

wenn er sie linden kann '
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grosse chenille sufTit à ]ieine pour le nourir un jour; il en

tue et il en mange plusieurs clans la même journée, quand

il les trouve "

,, A force de manger il se met quelquefois dans un état

où sa peau paroit prête à crever ; il semble presqu'étouffé
;

aussi quoiqu'ils soient vifs et farouclies dans d'autres tems,

ils se laissent prendre alors et manier comme s'ils étoient

morts; et j'ai souvent cru qu'ils l'éioient, ou au moins qu'ils

étoient mourans ; mais quand leur digestion éloit avancée

et c[u'ils s'étuient vuidés , ils commencoient à se mouvoir

et à reprendre l'activité qui leur est ordinaire. "

,, J'ai vu quelquefois les plus gros de ces vers bien punis

de leur gloutonnerie; lorsqu'elle les avoit mis hors d'état

de se pouvoir remuer , ils étoient attaqués par d'autres vers

de leur espèce, encore jeunes et assez petits, qui leur per-

coient le ventre, et qui les mangeoient. Rien ne mettoit

ces jeunes vers dans la nécessité d'en venir à une telle bar-

barie , car ils attaquoient si cruellement leurs camarades

dans des tems où les chenilles ne leur manquoient pas."

„ Ces vers sont au nouibre des insectes qui doivent vivre

successivement sous des formes différentes; niais le gouc

qu'ils ont de s'enlremanger est cause que je n'ai pas vu leur

transformation complelte, . . . II ne m'en resta qu'un ou

deux qui parvinrent à cuitler leur première forme pour

prendre celle de nymphe sous laquelle ils péiirent,
"

„Les insectes parfaits fort gros et d'une belle espèce

(PI. XXXVn. fîg. 1Ö tt 19.) marciient bien et se promencnr

de branches en branches; quand ils ont faim ils atlacpu'nt

lapiemière chenille qu'ils trouvent, ils la percent avec des
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Durch diese Gcfräfsigkeit schwillt sein I.eib einigemal

so auf, dafs er oft wie erstickt da Üe^t, und obsclion er

sonst sehr lebhaft ist, laf^t er sich in diesem Zustand

berühren, wie wenn er todt wäre. Lh habe stlbst oft

geglaubt er wäre es wirklicli , oder wenigstens sterbend;

erst wenn die Verdauung vorüber ist, erhält er seine

Lebljaftigkeit wieder.

,,Tch sah die grüfsten durch ihre Gefräfsigkeit niclit

selten bestraft , denn wann sie ausser Stand waren sich

zu bewegen, sah ich kleinere derselben Art einten solchen

iibermälsig aufgefi'iHten den Bauch durchboîireii und ver-

zehren. Nichts nöthigte (hese juni^en Wüimer so grausam

gegen ihre eigene Art zu verfalnen , weil sie dies zu

einer Zeit tliateu wo es ihnen gar nicht an ilaupen kdihc.

„Diese Würmer gehi'jren zu den Insekten welche sich

verwandeln; aber eben diese Grausamkeit sich einander

selbst aufzufressen, hinderte mich ihre vollständige Ver-

wandlung zu beobachten. Kur einer oder zwei blieben

mir übrig, die ilire Wurmgestalt in die der Larve ver-

>vandelî.en, in welcher auch sie starben.

,, Das vollkommene seîir grof^e und scliöne Insekt

(Taf. XXXVn. hg. i,s. 19.) ist lebhaft und geht auf âin

Zweigen umîjer; wenn es hungert greift es die erste ihui

aufstofsende Raupe an, durchbohrt sie mit seinen Zangen

und frifst dieselbe behaglich. . . ... Die Weibchen legten
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crochets qii'ils ont en dessous de la tète et la mangent k

leur aise Les femelles m'ont pondu en terre des

oeufs blancs de la forme des œufs ordinaires. Si cet insecte

est beau, en revange il est bien puant: l'odeur qui en exhale

est ])L'nétrante; on a peine à soutenir celle de plusieurs de

ces insectes rassemblés en un peiit endroit; les doigts qui

1 ont tuuciié sentent mauvais pendant quelque tems. "

Piéaumur Tom II. onzième mémoire.

Fig. B. Calosoma série enm. Fabr.

Cette espèce, par -tout d'un noir mat, est finement

poinlillée et ridée. La tête a deux impressions latérales

sur le front qui ne passent pas les yeux. Ceux-ci sont gros

et bruns clairs. Les antennes ont les quatre premiers articles

noirs, les suivans bruns et velus. Les palpes sont aussi

bruns. Le corcelet arrondi a deux impressions latérales à

la base et au milieu une ligne longitudinale peu sensible.

Les bords supérieurs et inférieurs sont ciliés. L'écusson

triangulaire est lisse. Les élytres ridées, rayées chacune de

seize stries ponctuées^ont en outre trois rangs de plus gros

points enfoncés, qui sont cuivreux brillans ; les pattes sont

brunes-noires, hérissées de petites épines. Sa longueur est

d'environs un pouce et sa largeur de cinq lignes.

On le trouve dans la Suisse italienne.

b) Pénultième des intermédiaires plus court que le dernier.

Je placerois ici le genre Collyris Fabr. dont on ne

connoit aucune espèce européenne.

Ce rang, assigné par la forme et les proportions des

articles des palpes, paroit lui convenir assez bien, il le
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mir in der Erde weisse Eyer von der gewölinlichen Form.

Wenn das Insekt scliön ist, so ist dagegen sein Gestank

so durchdringend, dafs man kaum mehrere beysammen

neben sich ertragen kann, und man behält den Geruch

lange an den Fingern.

Reaumur Tom. II. Mém. XI.

Fig. B. Calosoma s er i Centn. Fahr.

INÎalt schwarz , fem pnnktirt und runzlirh. An den

Seiten der Stirne zwei Einthiicke, die sich nicht weiter

als die Augen erstrecken. Die Augen grofi und liellbrnun;

die Fiililer braun und zottig, die vier ersten Glieder

schwarz; die Taster auch braun; das Haîsscliild rundlich

jnit zwei Seiteneindrücken und einer seichten Längsiinie ,

der Vorder- und Hinterrand gefranzt. Das Schildchea

dreieckig, glatt; Deckfhigel runzlich mit sechszehn Punkt-

streifen , wovon drei Reihen grofsere und glänzend kupfi r-

fatbe Uohlpuakte sind ; die FQfse sciiwärzlich - braun
,

stachelliaarig mit kleinen Dornen. Seine Länge ist un-

gefähr 12 Linien, und seine Breite 5 Linien.

Man findet ihn in der welsclien Schvveitz.

b) Vorletztes Glied der Mitteltaster kürzer als das letzte.

Hier vviirde ich die Gattung Coixyris Fahr, anordnen,

v\'Ovon aber keine europäische Art bekannt ist.

Diese angewiesene Stelle scheint sich für diese Gattung

nicht übel zu schicken , denn sie kommt dadurch nahe an
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r.'ipproclie en effet àes genres Ne^/ria et Leùti/s, avec les-

quels il a une sorte d'analogie, parles épines dont le dos

des iTiaclioires est armé derrière les palpes.

E. Dernier article des palpes intermédiaires et postérieurs, alongé

ohcoiiiqae.

Péimhième des intermédiaires plus court que le dernier.

VINGT- DEUX IE ME GENRE. Nebria. Lair.

FI. XXII.

Caractère tiré dts parties de la bonclie.

Palpes < antérieurs de deux articles c}liodriques couches sur

f ^ <. les inaci)oires.

5 V intermédiaires de quatre articles ; le troisième un peu

I
plus court que le dernier, qui est obconique alongc.

V ^ postérieurs de trois articles ; le dernier obconique

alongé.

JMnfidihules (a) cornées, pointues, simples, sans aucune dentelure.

Mâchoires {b) membraneuses , arquées , fort pointues , ciliées à

l'intérieur, ayant sur le dos derrière les palpes une

petite élévation portant une soye épineuse ; le reste en

arrière cilié.

Lèvre >. cornée, tridentée, la dent du milieu plus courte

\ (c) et bifide, les latérales arrondies à l'extérieur.

Languette J membraneuse, large, carrée, s'élevant au milieu

en pointe mousse, accolée de deux soyes.

Caractère tiré d'organes extérieurs.

t
Palpes dernier article des intermédiaires et postérieurs

obconique alongé.

i'ig. i./ Pénultième des intermédiaires un peu plus court

I que le dernier.

l antennes linéaires de ouzc articles ; le premier le plus

f^ros , le second et qualiième les plus courts,

les autres à-peu-])rès égaux eutr'eux ; le cin-

quième et suivaus cylindriques velus.
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Nebfia und Leistus , mit welchen sie das gemein hat,

dals der Ilücken der Kinnladen dornig ist.

B. Eiidgliecl der mitthjra nud hiiitprii Taster verkehrt kcge'fnr.T.io;.

Vorletztes Glied der Mitlcltaster kürzer ab das letzte.

ZWEI UND ZWANZIGSTE GATTUNG. Nrcr.iv.

Latr. Taj\ XXII.

Kennzeichen aus den Mnndlh eilen.

Tasier f vordere aus zwei waizcuförinigen auf ii[ç Kinnlade

f l' \ liitjgebogenen Gliedern.

I
V minime vierghcdig ; das dritte Glied etwas kürzer als

° S das letzte, welches liinglieh verkehrt kegelförmig ist.

V^ c hintere dreigliedig ; das Endglied llinglich verkehrt

kegelförmig.

Kiefer (a) hornartig, zugespitzt, einfach, ohne Zähne.

Kinnladen (b) hautig, gehogen , sehr spitzig, die Innenseite ge-

franzt, auf dem Rücken hinter den Tastern etwas

bucklich mit einer dornigen Borste und %veiier gcfranzt.

Lippe "\ hornartig, dreizahnig, der Rlittelzahn kürzer und

/ (c) zweispaltig; die Sriten.z-lhne auswiirts zugerundet.

Zünglein ^ hantig, breit, viereckig, in der JNIitte spitzig er-

liahen mit zwei Borsten.

Aeussere Kennzeichen.

Taster Endglied der miillcru und hintern länglich , ver-

kehrt kegelförmig.

i''S' Ï'

^ Vorletztes Glied der mittlem etwas küi-7cr als

das letzte.

Fühler fadenförmig, eilfgh'edig ; das erste Glied das

dickste, das zweite und vierte die kürzesten ; (!ie

andern ohngcfiihr gleich lang; <las laufte und

die rolgeaden walzenförmig behaart.

l



f Jambes anlèrieiires non échancrées.

l:g. 2. / Tarses de cinq articles ; les quatre premiers oLcoiiiqucs,

*- alongos, allant en diminuant, le dernier ob-

long, terminé par deux crocliets.

Les Nebries ne sont pas no/nbreuses et leur taille est

médiocre. Le corcelet est en coeur tronqué, racourci , sa

largeur surpassant sa longueur; les élytres à leur tour sont

une fois plus longues que la tête et le corcelet ensemble.

On ne connoit jusqu'ici aucune espèce exoticpie.

ESPÈCES REPRÉSENTÉES.
Jv>. a. Nr.GRiA sahiilosa. Car. salnilnsii.'!. rahf.

La tète noire a tlcux impressions entre les yeux et im

point enfoncé sur le sommet. Les palpes, les antennes et

les pattes sont pAles; le corcelet fauve, plus ou moins foncé,

a ses bords supérieur et inférieur obscurs ou noirs, la

forme racourcie et fort arrondie sur les côtés. Les élytres

noires, ou noirâtres, sont striées par des points et largement

bordées de fauve plus ou moins pâle; on remarque à la

troisième strie, en comptant de la suture, cinq ou six points

plus gros, plus ou moins exprimés. Le dessous du corps

est noir. Longireur environs 7 lignes.

Le Car-, lateralis Fabr. ne paroit diitérer que par un

fauve plus ferrugineux. ISareitariiis n'est encore selon

Tabricius qu'une variété du sabulosns. La grandeur s'ac-

corde; mais le noir des élytres doit être divisé en plusieurs

lâches, ce qu'on ne rencontre dans aucun des individus de

Nehria sabnlosa, qui n'est pas rare dans les province»

sabloneuses de l'Allemagne, ^arenaria elle-même ne se

trouve qu'au bord de la mer en France et en Angleterre.

On ne connoit aucune larve de ces insectes.
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T'orclcrachicncn nirl)t au.<'jeranil('r.

Ftifs^luclcr fünf; tlicersteu vier Kindlich verkelirt ko;:;r!-

formig, allmiililig kürzer ; dus Erulglied länglich

mit zwei Klautn.

Die Arten dieser Galtr.iig sir.d niclit zalilreicli , aile

von mittlerer Gröfsc; dtis Kaisschild ab^-estutzt herzförmig,

kürzer als breit ; die Deck/iügel noch einmal so lang als

Kopf und Halsschild zusaniuien. Aus!>;ndisclie Arten sind

unbekannt.

VORGESTELLTE ARTEN.

Fig. <7. Nebria s ah ulo s a. Car. sahnlosus Fahr.

Der Kopf schwarz mit zwei Eindrücken zwischen dea

Augen und einem eingedruckten Pankt an dem Scheitel.

Taster, Fühler und Fülse bleich - gelb. Halsscliild roth-

fahl oder gelblicli , oben und unten schwarz, kurz und

an den Seiton sehr zugerundet. DeckKügel schwarz oder

doch dunkel mit einem breiten rothl'ahien Rande. Unten

schwarz.

Länge etwa 7 Linien.

Der Car. Lateralis Fahr, scheint von dem Sahnlosus

in nichts weiter als durch eine röthlichere Farbe ver-

schieden. Arejiarius wird auch von Fahriciits als Abart

desselben Sahnlosus betrachtet; die Grüf'se ist gleich aber

die Deckliügel sind mit mehrern Flecken besetzt, was

man in jenen Provinzen Deutschlands , wo Sahnlosus

nicht selten ist, an derselben nicht findet: übrigois ist

Arenarins nur an den Sceküslen zu finden, sowohl ia

Frankreich als in England.
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Fig. h. B. Nkbkia hrevicolHs. Car. Fahr.

Cette espèce plus pelile que la précédente varie en

grandeur et en couleur, la noire ou la brune noire est la

plus ordinaire ; mais on irouve aussi des individus bruns-

pâies et même livides. Cependant les palpes , les antennes

et les pattes sont toujours f.iuves, excepté les cuisses (pu

sont souvent brunes. La tele a deux impressions lonijiui-

dinales entie les yeux et un point enfoncé sur le sommet.

Le corcelet en cœur tronqué est proporlionelJement plus

Lir.^e à sa base fju'tà l'espèce précédente; les élytres striées

par des points en ont quatre à cinq plus gros le Ion« do la

troisième strie, en comptant de la suture. Le dessous du

corps est toujours moins foncé que le dessus.

Longueur 5 lignes à 5 \i,.

Ou le trouve en France, en Suisse, en Allemagne etc.

J"ai une couple d'individus d'une espèce qui ne me

paroissoit d'abord qu'une variété plus petite de N. brevi-

collis ; mais elle n'a tout au j)lus que quatre lignes et demi

en longueur; sa tête n'a aucune iuqiression appareiue; son

corcelet, moins large à la base, a plus de rapport à celui de

J^ebria sahnlosa. Les élytres ont les stries plus serrées,

moins profondes, et se terminent un peu diiléremment à la

base et à l'extrémité; enfin on n'y remarcjue aucune rangée

de gros points. La coideur étant un châtain clair
, je la

nomtnerois Nehrla bailla.

LatreiUe joint à ce genre le Car. iiuiltipuuctatus. Fahr,

Ne le possédant pas
,

je ne puis que m'en rajiporter à u\\

entomologue aussi clairvoyant.

C. Dernier article des palpes iuiermi'diaires et postctieiirs oLloiig,

tronqué an sonunet.

rénulliéme des iateruK.'diaircs plus court (jue le dernier.
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Fig. h. B. NriTîRiA h r evicollis. Car. Fahr.

Kleiner als die vorlieroeliende Art, verändeilicli in

der Gröfse und in der Farbe; schwarz oder scliwnizbr.uia

ist die gewüliniichste ; man findet aber selbst bleichljiaune

nnd gelbliche Exemplare. Taster, Fühler und Fi^lfse sind

immer fahlgelb ; die Schenkel aber oft bram. Der Kopf

hat zwischen den Augen zwei längliche Eindrücke, und

auf dem Scheitel ein vertieftes Punkt. Halsschild al>2e-

stuzt herzförmig und verhältnifsmäfsig gegen die vorher-

gehende Art am Grunde breiter. Deckfliigel punktstrcifig

mit vier bis fünf gröfsern eingedruckten Punkten am dritten

Streife von der Nalh an. Der Leib unten immer weniger

dunkel als oben.

Länge 5 bis 5 ^{j Linien.

Man findet ihn in Frankreich, in der Schweiz, in

Deutschland etc.

Ich besitze ein Paar Insekten welche ich anfänglich

Abarten der vorhergehenden hielte, aber sie sind kaum

4 % Linien lang; der Kopf hat keine scheinbare Eindrücke.

Das Halsschild ist verhältnifsmäfsig am Grunde minder

breit; die sichtbaren Streifen der Deckflügel enden sicli

anders und man bemerkt keine Reihe grofser Punkte.

Nach der Farbe wollte ich diese Art Badia nennen.

Latreille setzt Cur. miiltijiuuctntiis Faor. hieher. Nebria

viuhipunctota welche ich aber niciit besitze.

B, Endglied der Mittt-l und Hintertaster liinglich aKgestutzt.

h) Vorletitfs Glied der ujittlcrn Taster kürzer als das letzte.
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VINGT- TROISIEME GENRE. Lusxus.

Fröhlich. Fl. XXllL

Caractère lire des parties de la bouche.

Palpes f aiiiérieur.t de deux articles cylindriques couciics sur

f '' \ lus TiKiolioires.

i )
I

^ inierniéclLiires de quatre articles ; le pi-emier ti ès-

r-;„ / court, les autres fort alonges, le truisiv'me luoiiis

I que le deruier, oLIong , un peu reniie et tronqué

oliliquement au sommet.

posicricnrs de trois anicles ; le premier le plus court,

le second le plus long , le dernier oLlong , un peu

renflé et tronqué obliquement au sommet.

MaiicULiiles (n) cornées, larges à la base, courtes et pointues au

sommet, l'une simple et l'autre dentée vers le milieu.

I\Iacholres (b) membraneuses, arquées, très- pointues , ciÜLdS à

l'intérieur et garnies sur le dos, derrière les palpes,

de quatre fortes épines articulées, dont celle du milieu

est fourcluie.

Lèvre ^ cornée , tridentée, hérissée ù la base et sur les côtés

/ (c) d'épines courbes.

Langiteiic -^ membraneuse, trifide, la jMrce du milieu très-

saillante, retiécie d'abord , sClcirgissant ensuite et

finissant par trois pointes fort aiguës; les latérales

un peu divergentes. Les deux autres pièces plus

courtes, jdus transparentes et pointues.

Caraclùre tiré d'organes extérieurs.

Pnljjcs dernier article des intermédiaires et posté-

rieurs oblong, un peu renflé, tronqué obli-

^. F nuement au sommet.

\ Pénultième ùes intermédiaires plus court que

le dernier.

Anivunes linéaires du ouic articles; le premier le pius

gros , le second et quatrième les jjIus courts

,

le cinquième le plus long, les autres ;i-pi;u-
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DREI UND ZWANZIGSTE GATTUNG. Leistus.

Frölich. Taf. XXIII.

Kennzeichen aus den Mundtheilen.

Taster ( vordere aus zwei ^Yal^enförmigea auf die Kinnlade

/^< liingebogeuc-n Gliedern.

' ^initiiere viergliedig ; das erste Glied sehr kurz, die

^'tj'/ übrigen sehr verllingc; das dritte minder als das

I letzte, welches länglich uud schräg abgestutzt ist.

\^
c /liniere drcigliedig ; das Endglied länglich schräg

abgestutzt.

Kiefer (a) bornartig, am Grunde breit, übrigens kurz, zugespitzt;

einer mit einem Zahn , der andere ohne Zahn.

Kinnladen (b) hautig, gebogen, sehr spitziig , die Innenseite ge-

franzt , auf dem Rücken biuter den Tastern vier zwei-

gliedigea starken Dornen , der Miiteldorn gabelicli.

Lippe -x bornartig, dreizahnig , am Grunde und an der Seite

J'
(c) mit krummen Dornen besetzt.

Z.ärslein ^ häutig, dreispaltig, das jMittelstück lang, erst ver-

schmälert hernach erweitert, endiget sich mit drei

scharfen Spitzen, wovon die Sciienspitzca sich

auswärts neigen ; die andern Stücke kürzer, durch-

sich liger und zugespitzt.

Aeussere Kennzeichen.

/ Taster Endglied der mittlem und läutern länglich
,

I
schräg abgestutzt.

Fig. i.<^ Vorletztes Glied der Miiteltaster kürzer als das

I letzte.

yfü/ilcr fadenförmig, eilfgliedig ; das erste Glied das

dickste, das zweite und das vierte die kürzesten,

das fünfte das längste ; die übrigen obngcfähr

unter einander gleich lang , die sieben letitcn

walzeuiüiuii" uud bthaatt.
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près égaux en longueur cnîr'eux; les sept

derniers cylindriques et velus.

T-. I Jeûniez mnc.'iciirc.s non écliaucrées.

I la/SCS lie cinq articles; les quatre premiers oLroniqucs,

alongés, allant en diminuant ; le derniei oblong,

terminé par deux crochets.

Ce genre formé depuis lons;tems par .TVIr. Frulich,

premier médecin a Ellwangen, et qu'il a fait connoùre dans

le aj-J. cahier du ISatnrforscliei^ , contient peu d'espèces.

Elles se distinguent jiar *!&& mandibules iort larges vers la

Lfise et par des palpes très- longs ^ eniin par une bouciie

épineuse.

On ne connoit jusqu'ici aucune espèce exotique, celles

d'Europe sont assez petites. Leurs larves iont inconnues.

ESPÈCES REPRÉSENTÉES.
Fig. a. A. Leistus c ce ru le us *). Car. spiiiiharhis Fahr.

Le dessus du corps est d'uii bleu foncé inclinant un peu

au violet; la léie lisse a deux impressions longitudinales qui

s'étendent des mandibules jusqu'au-delà des yeux; le

chaperon et toutes les parties de la bouche, de mèuie cjue

les antennes sont ferrugineux. Le corcelel lisse, voûté,

'^) La barbe éj)ineuse étant un caractère commun à toutes les espèces

de ce genre ne peut servir par conséquent à distinguer celle-ci en

p.irticulier. <hif''i"^ peine que j'aie à ra'écarter des noms de

Fahricins .1
connus de tous les Eutomo'ogues

,
je ne puis cepen-

dant me dispenser de l'abandonner dans cette circonstance. Aussi

lougtenis que l'insecte est resté parmi les Carabes il pouvoit trts-

bicn être ainsi nommé, puisque ce nom le disiinguoit de ses

congénères; jnais depuis que ces cpines sont entrées dans le ca-

ractère du nouveau genre, elles ne pouvoirnt iilus être con-

servées pour caractère spécifique. D'après la règle même de

Fahricitis iioliv gc/;cricaf in dil'fcrc7\lia srcclfica usuipativ n!>~

sitnlœ sunt. PiiilüS. Enloai, p. 15.J.
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/ VorderacJdi'.iien nicht ausgerandct.

\riifsglicilcr i\iui; die crstiii vier langlicli , verkelirt

kegelfoiini;.^ , alliiiüLlig ubuLlimeud; das Lud-

glied länglich uni zwei Klauen,

Herr Leibarzt Frolich in Ellwangen trennte scijon

lange im Haturforsclier XXVIJI. Tlieil diese Gattung,

welche nur in wenigen Arten bestellt. Sie unterscheiden

sich durch breite ungleichförmige Kiefer, lange Taster

und einen dornigen Mund.

j\Ian kennt keine ausländische Art, und weifs niclits

von den ersten Ständen.

VORGESTELLTE ARTEN.

Fig. a. A. Leistus cceruleiis *). Car. iviiiiharhis Fahr.

Oben lief metallisch-blau auf veilchenblau ziehend; drr

Kopf glatt mit zwei länglichen Eindrücken, die sich von

den Kitfern bis jenseits den Augen ziehen ; das Kopf-

schild, die Mnndtheile, die Fühler rostfarbig; das Hals-

schild glatt, gewölbt, in der Mitte eine Furche, am Rande

punkiiit ; die Deckfliigel mit acht Punkistreifen , ohne

*} Der sogcDannte dornige Eart {Spitiibnrbh'') l.ezeichnete den Klifcr

gut , so lnDf^c er lipi den Carabcn siuhncl. Ohschon icli nicht

{rern einen ÎS'amen iindere welrhen Fabticiits güb, so glaube ich

(loch gcntitliigct zu scyn , selbiges hier zu thnn , denn, sein

diese Domen die Caiiiing selbst bezeichnen, können sie nicht

mehr zur Diiguose der Art geLraneht werden. INach der Regel :

Küttv ficnriicvjii cliffv'ie)itin spccißca iisiirpalœ absurdce stinC,

l'r.lir. Philos. Lntoni. p. ij.;.

//. L
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est pointillé sur les bords et sillonne au milieu; les éiytres

rayées de huit stries pointillées, sans le rebord assez large,

sont plus foncées en couleur que la tête et le corcelet , et

sont le double plus longues. Le dessous du corps est noir

et îiiisant ; les pattes assez longues sont ferrugineuses.

On le trouve dans la Suisse méridionale.

Fig. b. B. Leistus nifesccns. Leist. Tesiaceiis Frülich.

Car. iiifcscens et Car. spitiilabris Fabr.

La couleur dominante de cette espèce est un roux brun-

âtre , mais %GS mandibules, ^^s palpes, ses antennes et ses

pattes sont plus pâles ou plus clairs. La lêtc luisante a deux

inipiessions sur le front près des yeux, qui sont gris. Le cor-

celet en coeur tronqué, plus large que long, est d'ailleurs

assez convexe et divisé au milieu par une ligne longitudinale

qui n'atteint ni le haut ni la base ; celle-ci est pointillée avec

deux impressions sur \&s côtés. Les éJytrcs, rayées par des

points , sont presque le double plus longues que la tête et le

corcelet ensemble; le dessous du corps est pointillé.

11 y a des individus qui ont la nuque et l'extrémité du

corps noires , dont Fabricius a fait une espèce particulière
;

mais il est assez apparent que ce ne sont que des variétés.

Le Carabus hructeri Paiiz. paroit encore n'être rien de

plus, malgré sa tète entièrement noire, de même que tout

l'abdomen.

On trouve ces insectes au priniems sous Técorce des

atbrcs morts et desséchés.
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dem breiten Rand , dunkler von Farbe als Kopf und Hals-

scliild, und noch so lang als dieselben; unten glänzend

schwarz ; die lange Fi'ifse roslfarbi«.

Man /ludet ihn in der miiii^gigen Schweiz.

Fig. h. B. Leistus m fescens. Leist. Testaceits F/ulich.

Car. riifescens et Car. splnilabris Fabr.

Rostbraun^ aber die Kiefer, Taster^ Fühler und Fufse

heller. Der glänzende Kopf hat zwei Findrucke neben

den Augen, die grau sind; das Halsscliild abgestutzt herz-

förmig, breiter als lang, übrigens gewölbt, durch eine

Längslinie gctheilt, die aber weder den Vorder- noch

Hinlerrand erreicht, dieser letzte ist pnnktirt mit zwei

Seiteneindrücken; die punktstreifigen Decklîugel fast nocli

so lang als Kopf und Halsschild zusammen ; unten punktirt.

Es giebt Individuen wo der Scheitel und die Spitze

des Hinlerleibs schwarz ist; aber es ist ziemlich erprobt,

dafs dies Rur Abarten sind. Car. hnicLerl Panz. wo dci'

Kopf und der ganze Hinterleib schwarz ist, scheint auch

aiicht mehr zu se^n. Es kann doch seyn , dafs eine oder

andere verschiedene Art vorkommt;, welche aber mir un-

bekannt sind.

Man findet ihn im Frühling unter den Rinden ver-

dorrter ßdume.
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VINGT- QUATRIEME GENRE. Cicindela. Fahr.

PL XXIV.

Caractère tiré Ae^ parties de la bouche.

Palpes r antérieurs de deux articles cylindriques; couches sur

les mâchoires.

inCennédiaires de quatre articles; le premier le plus

jr/oS court, le second le plus long, hérissé de soyes, le

troisième plus court que le dernier, oLlong et

tronqué au sommet,

c postérieurs de trois ariicles ; le premier le plus court,

le second fort long et hispide, le dernier ohlocg et

tronqué ati sommet.

JMfiiiiIiliuIes (a) cornées ,
grandes , trcs-aigues et armées à l'intérieur

de quatre dents inégales.

Maclioires (h) membraneuses, arquées , dont la pointe très-aij^ue

est articulée; le côté interne cilié de soyes, le dos

derrière les ])aipcs un peu gibbeux, hérissé de quel-

ques soyes épineuses.

Lèvre \ cornée, trideiUK.', l,i dent du niilicu aussi longue

I
(c) (jiie les latérales, qui sont plus larges et arrondies

^ à l'extérieur.

J.nngneite j membraneuse, très-courte, carrée, uu peu cornée

au milieu , surmontée de deux soyes.

]SB. On ne peut la découvrir qu'avec peine, ne dépassant

pas la base des palpes.

Qnoiqne les insectes exotiques n'entrent pas dans mon

plan, je dirai cependant ici que les Manticorss n'ont dans

les caractères de la boiiclie aucunes parties qui ne soient par-

faitement concordantes avec celles des Cicindelcs , dpcrites

ci-dessus. Je pourrois le démontrer aux yeux en présentant

pour comparaison, le joli dessein que Mr. le Prof. Jurine

de Genève a bien voulu in'envoyer des parties de la bouclie

de 'Maiiiicora jiiaxiUosa, exécuté par Mile, sa fille. Les
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VIER UND ZWANZIGSTE GATTUNG. Cicindela. Fabr.

Inf. xxir. '

Kennzeichen aus den Äluncltli eilen.

Taster ( vonlcrc aus zwei walzenförmigeu auf die Kinnladen

I f^ \ liineebogenen Gliedern.

I
L mittlere viergliedig; das erste Glied das kürzeste, dis

Fig.
y^

zweite das lauteste untl borstig , das dritte kürzer als

f das letzte, welches liinglirh abgestutzt ist.

VC Jiir.terc drtigliedig; das erste das kürzeste, das zweite

Sebr lang und borstig, das letzte länglich abgestutzt.

Kiefer (a) liornartig, grofs, selir spitztig, die lunenseite mit vier

ungieicben Ziihnen.

Kinnladen (l>) Inutig
,
gebogen, die scharfe Spitze eirgeletikt ; die

Innenseite mit Borsten gefranzt ; der Rürken hinter

de» Tastern etwas bucklich , mit einigen dornigen

Borsten.

Lippe "N hüruartig, dreizahnig, der INIittelzabn so lang als

I (c) die Seiteiizaline , welche breiter und auswärts zu-

j
gerundet sind.

Ziinglcin j hautig, selir kurz, viereckig, in der Tiliite etwas

hornartig, mit zwei Borsten.

yJnin. Das Zünglein ist so kurz und verborgt, dafs man es

nur mit iMühe cutdecken kann.

Obscilon die ausländisclte Insekten nicht in iiieincn

Plan gehören, so kann ich doch nicht umgehen, Ûa^s die

^Iiindtheile der Mcinlicora und Cicindela ganz gleich

sind. Dies seile ich ans einer scliünen Zeitlinung der

INInndtheile der Manticora maxillosa , welche mir Herr

Prcjfcsçor Juri ne aus Genf gesendet, und wdclie dessea

Fräulein Toc!;ter ausgenrbtiîet hat. Thunbeig ncntit

eben diese Art Cicindela manticora und mit Recht werden

beyde Galtangen vereint.
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deux genres doivent donc être réunis en un seul , comme

Tliunberg l'a déjà jugé, puisqu'il nomme la. Manticore

Cicindela Manticora.

Fabricins n'ayant trouvé que quatre palpes à celle-ci,

d'après un exemjilaire sans doute mutilé, je conçois qu'il en

ait formé un genre à part. JMais je cherche envain les raisons

sur lesquelles Latreille se fonde pour le conserver. Voici

comme il décrit les caractères des deux genres
,

(histoire des

insectes Tom. III. p. 73 et yo.)

„ Man tic or e, mandibules très-grandes, inégalement

,, dentées au côté interne, crochet terminal fort grand et

„ très-arqué. Mâchoires dilatées , larges ;
palpes labiaux

„ayant leur article de la base gros et anguleux; point de

„ lèvre inférieure apparente. "

„ Cicindele y palpes labiaux de la longueur au plus

„des intermédiaires, Tarticle de la base grenu, beaucoup

„ plus court que le terminal. "

Ces caractères de Cicindele, qui paroissent dire quelque

chose, ne disent cependant rien, et les détails ajoutés dans

le 3. Volume n'intruisent pas d'avantage. Sur quoi tombe

donc la marque diiFérentielle ? Sera-ce sur les antennes dont

les articles sont, dit-il, anguleux? Mais leurs proportions

sont bien plus importantes. D'ailleurs, les antennes des

insectes exotiques ne sont pas toujours genuines, elles se

brisent dans le transport et las marchands d'insectes savent

bien en substituer d'autres. L'antenne dessinée par Mlle.

Jurine, d'après un exemplaire très-bien conservé, ne diffère

en aucune manière de celles des Cicindeles.
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Fnhricîns weil er mir vier Taster, vielleicht nach

einem vcrstnmmehen Exemplar, gefunden halte, konnte

wohl dadurch veranlafst seyn, die Gattung zu errichten;

aber ich begreife nicht, was Latraille bewogen hat die-

selbe Gattung beizubehalten. Hier sind die Kennzeichen

beider Gattungen, wie er sie ausgiebt. (Hist. des Ins.

Tom. III. p. 75 — 30.)

„Manticora, Kiefer sehr grofs, an der Innenseite

„ungleich gezahnt, mit einem sehr grofsen gebogenen

„ Endhacken. Kinnladen erweitert , breit ; Lippentaster

„ mit einem dicken eckigen Wuizelgliedc, kein deutliches

„ Zünglein. "

,,Cici?id ela Lippentaster von der Länge der mittlem;

„ das Wurzelglied rundlich und viel kürzer als das Endglied."

Diese Kennzeichen scheinen etwas zu sagen, und sagen

doch am Ende nichts. Die umst;indlirher angegebenen Kenn-

zeichen im VJII. Theil (hist. des Ins. Tom. Vlll.) sagfn

nicht mehr. Worauf soll die Verschiedenheit beider Gat-

tungen fallen? auf die Ffdderglieder , welche bei Man.

ticorn eckig seyn , aussagt "? Das Verh;ihnifs der Glieder

entscheidet vielmehr; und bei ausländiscluii Ins(kton, wo

die Insektenhnndler nicht selten die FTdder ausbessern
,

mufs man sehr behutsam seyn. Die Zeiclmung des Fr.uilciii

Jurine, die nacli einem ganz reinen Exemplar gemacht

ist, zeigt dcullich , dafs die Fühler der Manticora von

ienen der Cicindela auch nicht im geringsten abweichen.
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Caractère tiré d'organes extérieurs.

[Palpes dernier article îles iniennétliaires et poslérîeurs,

obloug , tronqué au sommet.

Fi'^. i.^ réiiultième des intermédiaires plus court que

le dci nier.

antennes linéaires de onze articles; le jircmier le plus

£;ros , le second arrondi, le troisième le plus

long, le quatrième et suivans cylindriques,

allant en diminuant de lontjueur.

T-. î Jnmhcs antérieures sans écbancrure.
Fig- 3./

_ _

î Tarses de cinq articles ; les quatre premiers obconiques,

le dernier terminé par deux crochets.

Les Cicindeles se distinguent par leurs mandibules dentées,

pointues, grandes et vigoureuses; la tête grosse, avec des

yeux saillans; le corcelet carré, plus étroit cependant à la

base souvent assez convexe pour lui donner un air cylin-

drique. Les pattes sont longues et grêles, presque totale-

ment couvertes de poils.

Geoffroy et Desniarets ont donné des détails très-

intéressans sur les larves de ces insectes. Elles sont longues

cylindriques, molles, blancliâtres, munies de six pattes brunes

écaillenses. La tête et le premier anneau du corps sont

métalliques en. dessus, bruns en dessous. On observe sur

la tête six yeux lisses, \^% quatre plus gros sont situés à la

partie supérieure et postérieure de la tèie, \q^ deux autres

beaucoup plus petits sont placés sur la partie latérale;

„deux mandibules très-longues et très-aigues , sont armées

„ à la base interne d'une très-forte dent. Les mâchoires sont

„ aussi fort longues. Le liuiliènie anneau, en comptant de

„ la tête , est beaucoup plus renflé que les autres ; il présente

„ à sa partie supérieure un organe fort singulier, consistant
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Aeussere Kennzeichen.

Taster Endglied der mittlem und hintern länglicli
,

aLgestutzt.

Fig. i.<^ Vorletztes Glied der Mitteltastcr kürzer als das

letzte.

Fahler fadenförmig, eilfgliedig ; das erste Glied das

dickste , das zweite rundlich , das dritte das

längste, das vierte und die folgenden vsalzcn-

formig, allmiihlig kürzer.

_. I T''orclcrschicnen nicht ausceraadet.
Flg. 2. <

I Fitfsglieder fünf; die ersten vier verkehrt kcgelformifr,

alhnählig alinehmeud , das Endglied länglich mit

zwei Klauen.

Diese Gattung unterscheiden schon die grofsen, starken

gezahnten Kiefer; der grofso Kopf, die Jiervorstehendcu

Augen, das viereckige, am Grunde schmälere, oft ge-

wölbte und dadurch fast walzenförmige Halsschild , die

langen feinen Füfse, die oft ganz mit Haaren bedeckt

sind.

Geoffroy und Desmarets haben uns \vic!ilige Auf-

schlüsse über die Larven gegeben. Sie sind lang walzen-

förmig, weicli, weifslich , mit drei Paar braunen Füfsen.

Der Kopf und der erste Leibring oben metallisch gh'in-

zend, unten brauu ; auf dem Kopf sind sechs glalte Au-

gen; vier gröisere stehen nach hinten und zwei kleinere

an den Seiten. „Die Kiefer sehr lang und spitzig, am

„ Grunde der Innenseite mit einem starken Zahn , die

„Kinnladen auch lang. Der acliîc Leibring vom Kopf

„herab ist me!ir aufgetrieben, hat oben zwei sonderbare

„mit rölhlichen dichten H;i:c!ien bedeckte ileisthi-e
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,^ en deux tubercules cliarnns , couverts de poils roussâtves,

,, très-serrés , au milieu desquels se voit sur chaque luber-

., cuIg un petit crocliet corné, dirigé en avant et recourbé

.. léoérement en dehors. C'est à l'aide de ces deux crochets

„ que la larve de la Cicindele prend ses tcms de repos et

„ s'arrête à l'endroit qu'elle désire dans le long conduit per-

„ ncndiculaire et souterrain f[ui lui sert de retraite; ce sont,

„ pour ainsi dire , les ancres dont elle se sert pour se fixer."

,, Celte saillie du Luiiiéme anneau donne au corps de cette

„ larve les formes d'un Z
,
parce c^u'elle en relève le milieu

„vers celte partie. Les pattes sont courtes et foibles; le

„ tarse est composé de deux articles dont le premier est

„ armé de deux petits crochets.

Ces larves, d'après les observations de Geoffroy, se

creusent dans le sable un trou profond^ jnscju'à i,s pouces,

à l'ouverture duquel elles se tiennent en ambuscade et

c{ii'clîes ferment entièrement jiar la largeur de leur tête.

Les mandibules toujours omertes, saisissent prestement la

pr03'e qui se présente, et q:ii est sur-le-champ entraînée au

fond du trou pour y être dévorée. C'est aussi au fond de

ce trou qu'elles se retirent au inoindre danger; et il seroit

difficile de les y atteindre , si avant de creuser pour cela

dans le sable qui s'éboule, on n'avoit soin d'enfoncer

d'abord un long brin de paille dans le trou pour ne pas en

perdre la trace. On est sûr alors de les y irouver repliées

en zig-zag.

On peut les cliercher à la ^wi du printems et pendant tout

ré'é. Il y a des Cantons où la terre, dit Geojfruy , est

criblée de ces trous qui sont très -ronds.
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j, Hocker, v/ovon jeder einen homariigen Hacken an der

,, Spitze hat, der vorwärts zngericlitct und ein wenig sich

„ auswärts krümmt; diese Hacken dienen der Larve gleich-

,, sam zum Anker, wodurch sie in der senkrechten runden

„Höhlung, worin sie wohnt, ausruht."

Diese Erhöhung des achten LeiWings giebt der Larve

die Form eines Z. Die FüCse sind kurz, schwach; die

Fufsglieder zwei, das Endglied mit zwei kleinen Hacken.

Geoffroy bemerkte schon, dafs diese Larven senk-

rechte Löcher, oft von lo Zoll, in den Sand graljen,

wo sie sich versteckt halten. Die Oefnung versciiliefsen

sie mit ihrem Kopf, und sind immer bereit die Beute,

welche darüber hergeht, mit üiren Kiefern h.erab/.nziehen,

um sie dort zu verzehren. Auch nehmen sie doiihin bei

der mindesten Gefahr ihre Zuiiucht. Wenn man sie

liaschen will, so mufs man einen langen Strohhalm bereit

Italien, welchen man in das Loch steckt, sobald die Larve

hinab fällt, und den Sand hinter sich zuwiii't, alsdann

findet man sie am Grunde Zickzack zusammen gebogen

liegend.

A^ach Geoffroy kann man in sandigen Gegenden solche

runden Löcher mit Larven häufig im Frülilirüi linden.
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ESPÈCES REPRÉSENTÉES.

Fig. a, CiciNDrxA sylif atic a. Fahr.

Sa couleur est w\\ veiJ noii- métallique avec dilîférens

reflets. La tète plus large que le corcelet, est fort enfoncée

entre les yeux, qui sont très-gros et occupent plus du tiers

de la longueur de la tète ; \ç,% pointes des mandibules se

croisent. Les palpes et les antennes sont d'un verd cuivreux.

Le corcelet a deux convexités rondes, séparées par un sillon

profond. L'écusson petit, tiian,oulaire. Les élytres, fortement

chagrinées en creux, ont une double rangée de gros points A

côté de la suture. Trois tâches blanchâtres et mattes s'élèvent

du fond; la première, à la base, forme le long du rebord un

croissant dont la partie inférieure est plus élargie et plus

avancée; la seconde est en bande ondulée oblique; la

troisième n'est qu'un gros point près du rebord à quelque

distance de l'extrèinité de Télytre.

Ou la trouve dans les forêts dont le terrain est sableux,

sur-tout dans celles de pins.

Fig. h. B. CiciNDELA sinuat a. Fahr.

Scripta Sulz. Tab. Vl.ßg. 12.

Cette jolie espèce, d'un verd métallique brillant, est velue

de poils blancs par-tout, excepté sur les élytres et la tète;

celle-ci grosse, pins large que le corcelet, a le chaperon de

la bouche entièrement blanc. Les élytres, uniformément

poiutillécs, ont leur rebord aussi blanc, d'où sortent des

lignes courbes plus ou moins alongées. La première près

de la base a la forme d'un C; la seconde au milieu, sinuée

un peu en zig-zng, s'étend jusqu'à la suture; la troisième
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VORGESTELLTE ARTEN.

Fig. a. CiciNDELA sy Iv a tic a. Fabr.

Metallisch grünschwarz schielend; der Kopf breiter als

das Halsschild, mit einem starken Eindruck zwischen dm
Augen, welche sehr grofs sind und mehr als ein Diiiiheil

des Kopfes ausmachen. Die Hacken der Kiefer kreuzen

sich; Taster und Fühler grün kupferfarbig; Halsschild mit

zwei runden durch eine tiefe Furche getrennten Vv öibun-

gen. Schildclien klein dreieckig; Deckilügel slaik sclia-

grinailig, mit zwei Pieiheu grofser Punkte neben der

Knlh. Drei weifse malte Flecken erheben sich über die

GruniÜläche ; der erste bildet einen Hrdbmond am Grund

des Deckflügeliands und der untere Thcil ragt mehr her-

vor; der zweite macht eine welienförmige schräge Binde;

der dritte einen grofsen Punkt nahe am Piande, und in

einiger Entfernung der Spitze.

Man findet sie auf Sandboden in Wäldern , vorzüglich

in Forren-Waldungen.

Fiß. b. B. CrciNDELA ^inuata. Fabr.

Scripta Siih, Tab. f^I.ßg. 12.

Schön metallisch - grün, und durchaus mit v/ciTjen

Haaren besetzt , die Deckflügel und den Kopf ausge-

nommen. Dieser ist grofs, breiter als das Haisschild; tier

Kopfschild und der Mund ueifs; Deckilügel einförmig

punktirt, der Piand weifs, von welchen gekrümmte moiir

oder weniger verlängte Linien ansgeîien. Die erste am

Grunde bildet ein C ; die zweite in der Mitte ist zigzag

geschweift, und erstreckt sich bis zur I\alh; die drille



n'est qu'an crochet et la dernière une simple prolongation

du blanc du rebord, qui s'clève un peu sur la suture.

Celte espèce est de la partie méridionale de l'Allemagne ;

elle est assez commune auprès de Piagatz en Suisse.

Autres espèces européennes :

ClClKHILLA cavipwitlis

hy brilla

germanica.

V I N G T - C I N Q Ü I E M E GENRE. Elaphb.us.

PL XXV.

Caraclère tiré des parties de la bouche.

Palpes f nnlériettrs de deux, articles cylindriques couches sur

f
^' » les iTiaohoJres.

I ^ intermédiaires de quatre articles ; le troisième plus

Fig.S. court que le dernier, qui est oblong ovalaire

,

tronque au sommet.

VC poslcrieiirs de trois articles; le second le plus long,

le dernier oblong ovalaire , tronqué au sommet.

Mandihnles (a) cornées, pointues, un peu dentelées à l'intérieur

au-dessous du milieu.

]\Iachoires (b) membraneuses, arquées, pointues, ciliées du côté in-

terne de soycs roides , et derrière les palpes , sur le dos,

ayant quelques élévations surmontées de soyes courtes,

cornée, tridentée , la dent du milieu plus courte

(c) et bifide, les latérales arrondies à l'extérieur.

membraneuse, trifiJe, la partie du milieu très-

large, carrée, mais s'élevant un peu en pointe ac-

colée de deux soves, les latérales étroites, liuéaiies,

plus transparentes et plus longues.
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bildet einen H.icken , und die letzte ist nur eine Yerlnn«

gerung des Piands der sich ein wenig über die Naih

ertiebt.

M.m findet diese Art im miti'igigen Deutschland. Bei

Ragatz in der Schweiz ziemlich gemein.

Andere eiiropriisclie Arten :

CiCK^DiiLA cuiripesLiis

Ilybrida

germanica.

Fi; NF UND ZWAxVZIGSTE GATTUNG.
Elaphrus. T'/f. XXP\

Kennzeichen aus den Mandiheilen.

Taster Ç Tonfrrp aus zwei walzcnforniigpri aii£ die Kinnladea

( ^' \ hingp!)Ogenen Glietiern.

I ^ niiirlnn vicrglirdlg ; das dritte Glied kürzer als das

"
J

Ici/.te, welclies länglich evförmig aLgesititzi ist.

\ c Itiiiierc tirriglicdig ; das z\Yeite Glied das längste, das

letzte laDgiich cyfürinig aLgesmtzt.

Kiffer (n) liornaiiig, zugesj'itzt, unter der Mitte etwas gezäbnelt.

Kiniilcdcn (l>) l);nitig, geliog''n , zugespitzt, die Innenseite mit

steifen Borsten gefranzt, der KficVen mit etlichen Er-

liüliungcn, welche kurze Borsten tragen.

I.ijipe ^ hornartig, dreizahnig', der IMittthalin kürzer und

t -j') zweispaltig; die Seitenzahne auswärts zugcrundet.

Tiän^lcin -^ hantig , dreispaltig , d;is Mittelstück sehr lircit , vier-

eckig, in der Mine etwas spitzig, erhal>en mit zwei

Bürsten, die Seitenstücke sehir.al. durcbsi' litig und

laii".
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Caractère tiré J'oroanes exi trieurs.

/ Pulpes (leraJcr article tics interins'dialrcs et posrcrieurs,

I
oîàorig ovalaire , tronqué au sommet.

Fig. i./ Pénultième des intermédiaires plus court que

I
le dernier.

\A/iLci7nes linéaires de onze articles allant un peu ca

grossissant; le premier le plus grand , le second

le plus court, les trois et quatrième un peu

plus longs que les suivan;, plus cylindriques.

) Jambes ontèrieiires sans échancrure.

r 1aises de cinq articles ; les quatre premiers oli.coüiques

aliiint ca diminuant, le dernier oLlong ter-

miné ])ar deux crochets.

Lps Elajjltres sont de petits insectes assez jolis, qitl ont

quelques rapports avec les Ciciiuleles. Ils courent et volent

très-vite comme elles; mais ih aiment les lieux humides et

chassent de préférence les larves qui vivent près de l'eau ou

dans Teau; les leurs ne sont pas encore connues.

Si les espèces étoient plus nombreuses, on pourroit les

diviser en deux sections, fondées sur la foime de la tète et

celle du corcelet. Elaphnis rlparius seroit dans la première

avec iiUginosiis ; la seconde ne conliendroit c\a Elaphnis

seniistiiatus , c?i\ Xaquaticus de Linné n'en diffère en au-

cune manière. JNIais ces trois espèces , les seules que je

connoisse dti genre, n'ont besoin d'aucune division pour

être facilement reconnues.

ESPÈCES REPRÉSENTÉES.
Eig. a. yî. Elaphkus rip arins. Fabr.

Il est par-tout d'un verd mat métallique, finement poin-

tillé tant en dessus qu'en dessous du corps; la tête grosse a

les yeux irej-saillaui; le corcelet convexe, airondi sur les
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Aeussere Kennzeichen.

/ Taster Endglied der mittlem uud Lintern lauglich ey-

I
förmig abgestutzt.

• V Voi letztes Glied der mittlem kürzer als das letzte.

\ Fühler fadenförmig, eilfgliedig; allmähliget\Yas dicker;

das erste Glied das gröfseste, das ^^Yeite das

kürzeste, das dritte und vierte etwas länger als

die folgenden , welche mehr walzenförmig sind,

i ^''ordcrschieiien nicht ausgerandet.
Flg. 2. /

) F'.tfsglieder fünf; die ersten vier verkehrt kegelförmig,

allmahlig abnehmend, das Endglied länglich

mit zwei Klauen.

Kleine, aber schöne Arten enthält diese Gattun«',

welche mit den vorhergehenden einige Aehnlichkeit haben.

Sie laufen geschwinde, lieben feuchte Stellen, machen

ihre Jagd auf Larven die in dem Wasser oder am Wasser

wohnen, aber man kennt die ihrigen nicht.

Wäre die Gattung artenreicher, so könnte man selbigo

in zwei Abtheilungen ordnen, die sich auf die Form des

Kopfs und des Halsschilds gründen. In der ersten würde

E. tipariiis und idiginosus stehen, und in der zweiten E.

semistriatiis , wovon der aquaticus Linn. nicht verschieden

ist. Da aber nur diese drei Arten stellen bleiben , so

v/erden sie keine Abtheilung nöthig haben.

VORGESTELLTE ARTEN.
Fig. a. A. Elaphrus rip a?i iis. Fabr.

Malt metallisch - grün , oben und unten fein punktirt
;

der Kopf grofs , die Augen hervorstehend ; das Halsschild

gewölbt, an der Seite zugerundet, in der Mitte gefurcht

mit zwei Punkten daneben. Die Deckliügel breiter mitb^

//. ]\I
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côiés, est sillonné au milieu avec deux points latéraux; le«

élytres plus larges ont quatre rangées de gros points enfoncés

et marnelonés, liés par des traits élevés, dont ceux du milieu

«ont plus larges et plus brillans. Ces points sont distribués

en quinconce. Les pattes moins longues et moins grêles que

celles des Cicindeles, ont leurs jambes rougeâtres.

On le trouve dans les lieux humides au bord des eaux.

lù'g. h. B. Elaphriis s eniip une t at us. Fabr,

et aquaticus ejusd. et Linn.

Celui-ci beaucoup plus petit, plus applati, plus racourci

dans ses diverses parties et plus également large que le pré-

cédent, est d'un cuivrevix poli et brillant. Sa tête courte

est striée entre les yeux; le corcelet, un peu plus étroit à la

base qu'au sommet, a deux impressions près des angles in-

férieurs et un sillon longitudinal au milieu. Les élytres sont

rayées par des points sur les deux tiers extérieurs; mais

]isses sur le tiers près de la suture. Le dessous du corps est

plus noir; les jambes sont fauves.

La languette de cette espèce est beaucoup plus élevée

en cône au milieu que celle de Riparius , ce qui ajouteroit

encore au caractère de sa division.

On trouve cet insecte aux lieux aqueux ; on le rencontre

quelquefois aussi dans des endroits moins humides.
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vier Reihen grofser eingedruckter und dann im Mittel-

felde erhöliter Punkten , welche durch erhabene Streifen

verbunden sind , wovon d'e mittlerep breiter und glänzen-

der sind; im Ganzen stehen diese Punkte rautenweise. Die

Fijfse sind minder lang und fein als bei Cicindela. Die

Schienen röthlich.

Man findet sie an feuchten Stellen an Ufern.

Flg. b. B. Elaphrus s em ip un c t a tus. Fabr.

und aquaticus Li?in. et Fabr.

Beträchtlich kleiner als der vorhergehende , mehr flach

kürzer nach allen seinen Theilen, mejjr glfsich bjreit; dann

glänzend und polirt kupferfarbig. Der I^opf kurz, zwischen

den Augen gestreift. Das Halsschild nur etwas schmäler,

hinten mit zwei Eindrücken an den Hinterwinkeln und

einer Längsfurche. Die DeckHügel auf zwei äussere Drit-

theil punktstreifig, aber an der Nath ganz polirt; unten

schwärzer; die Schienen rothfahl.

Das Zünglein ist bei dieser Art in der Mitte viel mehr

als bei der vorhergehenden erhaben. Ein anderes Merk-

mal für eine Unterabtheilung.

In wasserreichen Gegenden; aber man trift «ie doch

n-nch auf minder feuchten Stellen an.
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SECONDE DIVISION.

ADEPHAGES AQUATIQUES.

PREMIERE SOUS-DIVISION.

Jambes antérieurs e'cliahcrées.

A. Dernier article des palpes intermédiaires et postérieurs,

oblong, tronqué au sommet.

Pénultième des intermédiaires plus court que le dernier.

VINGT-SIXIEME GENRE. Scolytus. Faèr.

PL xxri.

Caractère tiré des parties de la bouche.

ri

[

Palpes ( antérieurs de deux articles cyliudriques coucliës sur

les mâchoires.

intermédiaires de quatre articles ; le premier le plus

Fig. P court, le second le plus long, le troisième moins

ï que le dernier
,
qui est oblong , tronqué au sommet.

c postérieurs de trois articles; le premier le plus court,

le second le plus long , épineux, le dernier oblou?,

tronqué au sommet.

Mandibules (a) cornées, arquées, pointues, sans dentelure appa-

rente.

Mâchoires (b) membraneuses
,

pointues , ciliées à l'intérieur de

soyes roides, un peu gibbeuses sur le dos derrière les

palpes , où elles sont hérissées de quelques soyes dont

la première est la plus forte.^
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ZWEITE ABTHEILUNG.
GEFRÄSSIGE WASSERKÄFER.

ERSTE UNTERABTHEILUNG.

Vorderscliienen aiisgerandet.

A. Endglied der mittlem und Hintertaster länglich ab-

gestutzt.

Vorletztes Glied der Mitteltaster kurzer als das letzte.

SECHS UND ZWANZIGSTE GATTUNG.
ScoLYTUS. Fabr. Taf. XX? I.

Kennzeichen ans den Mundth eilen.

lasier Ç vordere aus zwei walzenförmigen auf die Kinnladen

( ^ \ hingebogenen Gliedern.

! ^mittlere viergliedig ; das dritte Glied kürzer als das

Fig.\ letzte, welches länglich abgestutzt ist.

\ c hintere dreigliedig; das erste Glied das kürzeste, das

zweite das längste, dornig; da» letzte länglich

abgestutzt,

Kiefer {a) hornartig, gebogen, zugespitzt, ohne sichtbare Zähne.

Kinnladen (i) hautig, zugespitzt ; die Innenseite mit steifen Borsten

gefianzt , der Rücken hinter den Tastern etwa«

bucklich mit etlichen Borsten, wovon die erste die

stärkste ist.



Lèvre \ cornée, à peine tridentée, la dent du milieu peu

Ç sensible, les latérales arrondies à l'extérieur, la

i (c) base un peu prolongée au milieu.

Languette j membraneuse , carrée , le milieu plus corné , s'é-

levant un peu eu pointe, accompagnée de deux

soyes.

(

Fig. 2.

[

Caractère tiré d'organes extérieurs.

Palpes dernier article des intermédiaires et postérieurs

oblong, tronqué au sommet.

Fig, I. «^ Pénultième des intermédiaires plus court

que le dernier.

Antennes linéaires de onze articles ; le premier le plus

gros, le second le plus court, le troisième

et quatrième obconiques, moins longs que le

cinquième, cylindrique comme lessuivans, qui

vont un peu en diminuant de longueur.

Jambes antérieures ëchancrées , mais très-légéreraent.

Tarses de cinq articles ; les quatre premiers obconiques,

allant en diminuant ; le dernier oblong terminé

par deux crocbets.

L'insecte européen de ce genre tient tellement le milieu

entre les adephages terrestres et les aquatiques ,
qu'il peut

être également regardé comme le dernier de ceux-là et le

premier de ceux-ci. Il ne nage pas, il est vrai, *) mais il

va bien saisir les larves aquatiques et l'humidité lui est telle-

ment nécessaire, qu'il périt si elle lui manque, comme

*) La privation de la faculté de nager n'a jias eni],tché un des plus

savans Entomologues d'Allemagne de ranger (larmi lesDytisques

un insecte qui ne nage pas. Dy tisciis } olcmnri Heliw, On peut

rfniari[uer à cette occasion que ce mcme insecte a eu la destinée

particulière d'être employé également dans deux contrées et à

deux époques différentes pour traiismelire à la postérité les noms

de deux Eniomophiles qui l'ont trouvé chacun de leur côté dan«
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Lippe ->. hornartîg, kaum dreizahnig, der Miitekahn wenig

\{c) erhaben, die Seitenzahne auswärts zugerundel, der

Zünglein J Grund in der Mitte etwas verlängt.

hautig, viereckig; die Mitte mehr hornartig, ein

Wenig spitzig, eriiahen mit zwei Borsten.

Aeussere Kennzeiclien.

Taster. Endgh'ed der mittlem und hintern länglich

abgestutzt.

Flg. i,<^ Vorletztes Glied der mittlem kürzer als das

letzte.

Fühler fadenförmig , eilfgliedig ; das erste Glied das

dickste, das zweite das kürzeste, das dritte und

vierte verkehrt kegelförmig , minder lang als aus

fünfte walzenförmige wie die folgenden, welche

allmählig etwas kürzer werden.

Vorderschienen ausgerandet.

'ttfsglieder fünf; die ersten vier verkehrt kegelforniig,

abnehmend ; das Endglied mit zwei Klauen.

Die europäische Art hält so sehr das Mittel zwischen

den gefräfsigen Land- und Wasserkäfern, dafs man diese

Gattung eben so gut fiir die letzte der vorigen , als für die

erste dieser Abtheilung ansehen kann. Man mufs gestehen,

dafs er nicht schwimmt *) aber er nährt sich von Wasser-

larven, und er geht zu Grunde wenn die Feuchtigkeit ihm

*) Der Mangel der Eigenschaft zu schwimmen hat einea der be-

rühmtesten Entomologen nicht gehindert, einen Käfer welcher

nicht schwimmt, zu den Tauclikafern zu reebnen; (DjUsciis

Volcmari YieWw.) Bei dieser Gelegenheit kann man bemerken
,

dafs dieser Käfer das besondere Sciiicksal gehabt hat , in zwei

verschiedenen Ländern , und in zwei verschiedenen Zeitpunkten

die Namen zweier Insektenliebbaber , welche ihn jeder in einem

Bach unter Steinen angetroffen haben, der Nachwelt zu über-

liefern. Latreille uenru ihn Elini<! rnnugetii, also sind hier die

zwei Namen Volcmari und JMaiigcUihn Sireit, und wenn einer

von diesen bleiben sollte, so wäre es unstreitig der Erste. E$

\f„j
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Herbst l'a déjà observé. Sa larve, découverte par l'altentif

Desmaruts , tient^ selon 5C% expressions , le milieu par sa

forme, entre celles des Dytisqnes et celles des Carabes.

Elle a même plus de rapports aux premiers , car son corps

alongé, déprimé, représente une sorte de cône, dont la

base est du cuté de la tête. Les trois premiers anneaux sont

ainsi plus larges, sur-tout le premier; celui de la queue est

terminé supérieurement par un filet relevé, composé de

quatre articles dont le dernier porte deux poils *). Les

pattes attachées aux trois premiers anneaux sont assez

un ruisseau. Latreille l'a nomme Elinis viniigetii ; aiusi voilà

lieux noms f^olcmari et IMaiigetii en conOit; et si l'un dévoie

rester, ce seroit sans doute le premier. Mais il vaudroit mieux

les supprimer tous deux, étant donnés contre la règle: Nonieii

jnventoris non ad notas sed ad historiain pertinet (philos. Eut.J

En les rapportant dans l'histoire de la découverte , on conserve

nux deux trouveurs toute la gloire qui peut leur revenir: tandis

qu'en donnant en même tems à l'insecte un nom qui exprimera

Lien son caractère différenciel , il n'en sera que mieux reconnu.

Des noms d'iiommcs
,
quelques Lrillaus qu'ils soient , ne peuvent

suppléer à cette expression. Cependant il paroit qu'on n'est plus

de cette opinion aujourd'hui, à en juger du moins par la mode
qui s'établit de ne donner presque d'autre nom trivial à un

insecte que celui d'un amateur d'entomologie. La kyrielle

commence déjà ttiême à devenir fort longue ; malgré le précepte :

Niillum nomen triviale proponendinn absque jnsta differentia ,

philos. Ent. On pourroit peut-être, comme en botanique, les

employer pour noiris géuériques ; mais les joindre aux espèces

c'est visiblement un abus. C'est trivialiser, pour ainsi dire, des

noms célèbres, en manquant aux principes. L'association de

pareils noms a quelque Carabe , Charenson , Bousier etc. ne peut

être au reste fort (latteuse. Ne seroii-il pas plus utile, au lieu

de ces compliinens faits et réciproques, de s'occuper à trouver le

nom trivial le plus juste, le mieux adapté? La science y gagneroit

et les Entoraologues complimentés n'y perdroient rien.

*) Cette appendice et la longueur des pattes sont un autre rapport

de cette larve avec les aquatiques.
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fehlt, was Herbst schon bemerkte. Die Larve durch den auf-

merksamen Desmarets entdeckt , hat nach seinem Zeugnifs,

eine Bildung, welche die Larven des Carabus x\\iA Dytiscus

verbindet. Sie hat sogar melir AShnllclikeit mit den letzten.

Sie ist verlängt, niedergedrückt, fast kegelförmig, gegen

den Kopf breiter. Die ersten drei Leibringe, und vorzüg-

lich der erste, sind die breitesten; der Leibring welcher

den Scinvanz bildet, trägt oben einen: erhabenen vierglie-

digen Faden, wovon das Endglied mit zwei Haarborsten

besetzt ist. *) Die drei Paar dem ersten Leibring einge-

wiire aller hesser beide Namen zu uiuerdrückeii , welche gcgea

die Lelire Nomen inveritoris non ad notas seil ad hisloriam

pcrdnet (philos. Eatom.) gegeben sind. Wenn man sie in der

Geschichte der Entdeckung anführt, so behält jeder Finder die

ganze üim gehidirende Ehre; giebt man hingegen dem Insekt

einen Namen welcher die unterscheicieuden Kennzeichen dessel-

ben richtig ausdrückt, wird es dadurch desto besser erkannt

werden. Namen von Männern , so berühmt sie immer seyn

mögen , können eine solche Benennung niemals ersetzen. Heut
zu Tage indessen scheint man nicht mehr dieser Meinung zu sevn,

wenn man nach der neuen Mode darüber urtheilen soll, welche

immer mehr eingeführt wird , einem Insekt keinen andern Namen
zu geben , als den eines Liebhabers der Entomologie. Die Litaney

lieng sogar an ziemlich lang zu werden, dem Grundsatz zum
Trotz, Nidlitm nomcn triviale absqiie j-.ista differentia

^ philos.

Entom. Vielleicht konnte man , wie in der Pflanzenkunde, diese

Namen den Gattungen beilegen; aber es ist ein Mifsbrauch sie

den Arten zu geben; das heifst, um mich so auszudrücken, be-

rühmte Namen trivialisiren , indem man sich gegen die Regel
verstöfst. Die Verbindung solcher Namen mit einem Laufkäfer,

Rüsselkäfer, Dungkäfer etc. kann wahrlich nicht sehr schmeichel-

liaft seyn. Würde es nicht nützlicher sich statt dieser wechsel-

seitigen lusligen Ehrenbezeugungen damit zu beschäftigen, den
richtigsten, den passendsten Trivialnamen zu suchen; die

Wissenschaft würde gewinnen und die bekomplimentirten

Manner nichts dabei verlieren.

*} Dieser Anhang und die langen Füfse geben eine wiederholte Aehn-
lichkcit mit den Larven der schwimmenden Kälcr.
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longues, recourbées en arrière, de manière à paroître placées

au milieu du corps; les tarses sont garnis en dessous de poils

courts et roides, le dernier article terminé par deux crochet».

Placé ainsi par la nature, entre les Adephages terrestres

et les aquatiques, le Scolyte , comme sa larve, se rapproche

aussi par sa forme bien plus de ceux-ci que des autres, et

quoiqii'en général la forme ne soit pas à mes yeux un carac-

tère prépondérant, je crois cependant qu'on peut bien s'en

autoriser dans cette circonstance, où il n'est pas question

de genre ; mais d'une simple division méthodique. Ces

raisons m'ont déterminé à placer ici le Scolyte; il ne peut,

ce me semble en résulter aucun inconvénient; puisqu'il se

rencontre par-là entre les Elaphres et les Dytisques, c'est-à-

dire à la place qui paroit lui convenir le mieux.

ESPÈCE REPRÉSENTÉE.
Fig. a, A. ScoLYTUs limbatus. Fahr.

Corps applati, ové, d'un jaune rouillé; mais la bouche,

les palpes, \ç,% antennes et les pattes sont plus pâles. La tête

large et s'enfoncant à demi dans le corcelet à la manière des

Dylisques, est marquée de deux traits, qui de la base des

antennes, se dirigeant obliquement au milieu de la tête,

où ils se joignent, y représentent un V, derrière lequel le

reste de la tête est verd métallique et pointillé. Le corcelet,

dont le milieu est occupé par vme grande tâche du même

verd métallique, est carré, plus large que long, il se relève

un peu à la partie supérieure, ou, si l'on veut, est un peu

échancré du côté des angles; tandis que le milieu de sa base

s'avance en pointe, comme aux Dytisques de Fabricius, qui

n'ont point d'écusson; il n'en a point non plus. Les élytres.
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«etzten Fufse sind sehr lang, /.uriickgekrümmt, so dafs sie

der Mitte des Körpers eingefügt zu seyn scheinen. Die

Fafsglieder sind unten mit kurzen steifen Haaren , und das

Endglied mit zwei Hacken besetzt.

Da ihn nun die Natur zwischen die gefrärsif^en Land-

und Wasserk.ifer in die Mitte setzte, sovs-olil als Larve als

ausgebildet, so niihert er sich doch nllenlhalben mehr den

letzten; und obschon die Körperform in meinen Augen

nicht sehr wichtig ist, so glaube ich doch berechtigt zu

seyn, ihn in diese Abtheilung zu bringen, wo es nur um

eine methodische Unterabtheilung zu thun ist. Diese Be-

trachtungen haben mich bewogen den Sco/ytus Fa/jr.hieher

zu ordnen. Es kann daraus keine Verwirrung entstehen ,

weil er dadurch zwischen Elaplirns und Dytiscus Fabr. ,

nämlich an die Stelle welche für ihn die beste ist, zu

stehen kommt.

VORGESTELLTE ART.

Fig. a. A. ScoLYTus liinh atiis. Fahr.

Flach, eyförmig, rostgelb, der Mund, die Taster, die

Fühler und die Füfse bleicher. Der Kopf breit , zur Hälfte

in das Halsschild, wie bei Dytiscus zurückgezogen, mit

zwei Strichen am Grunde der Fühler , welche schräg stehen

und ein V bilden; hinter demselben ist der Kopf metallisch

grün, punktirt. Das Halsschild viereckig, breiter als lang,

vorne etwas erhaben, oder wenn man will, an den Seiten-

winkeln etwas ausgerandet. Im Mittelfelde ein grofser

metallisch -grüner Flecken; am Grunde mit einer hervor-

stehenden Spitze, wie bei den Dyiiscis des Fabr. welchen

das Scliildchen fehlt. Die Deckflügel punktstrcifîg mit iG



rayées par des points qui y tracent seize stries serrées, ont

leur suture verte et en outre plusieurs tâches de la même

couleur; la première à la base est carrée, d'autres de même

forme sont rapprochées en bande sur le milieu ; une pareille

bande est aussi placée aux trois quarts. L'extrémité des

élytres est sans tAche; le dessous du corps est un peu ;plu.s

ferrugineux que le dessous.

On trouve celte espèce au bord des eaux
,
parmi les racines

des plantes qui y croissent et dans les fissures du terrain, cher-

cliant toujours rhumidité qui paroit lui être absolument

nécessaire.

SECONDE SOUS-DIVISION.

Jambes antérieures sans échancrure.

A. Dernier article des palpes intermédiaires et postérieurs,

oblong tronqué au sommet.

a) Pénultième des intermédiaires plus court que le dernier.

VINGT-SEPTIÈME GENRE. Hydrachna *).

Faùr. PL XXFII.

Caractère tiré des parties de la bouche.

/antci

. u

intcrmédinires de quatre articles, dont le premier et

rig\ le troisième sont les plus courts ; le dernier oblong,

i ovalaire , trouqué au sommet.

( c postérieurs de trois articles, le deruier oLlong, ova-

laire, tronqué au sommet.

*) Faliricius eut bien fait, sans cloute, de ne pas employer pour ce

genre un nom déjà consacré par le célèbre Müller à des insectes

Palpes f antérieures de deux articles cylindriques, couchés sur

les mâchoires.

It
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gedrängten Streifen ; die Nalli und mehrere Flecken me-

talliscli- grün ; einer ist am Grunde, andre bilden auf der

Mitte, und andre auf drei Viertheil der Deckflügel eine

Art Binde und die Spitze ist Fleckenlos; unten mehr rost-

farbig als oben.

Wohnt an Ufern zwischen den Wurzeln der Wasser-

pflanzen und in den Uferritzen , da ihm die feuchten Stellen

ganz unentbehrlich sind.

ZW E i T E U N T E ÎI A. B T li E I L U N G.

Vorderschieiien oluic Ausrandung-.

A. Endglied der Mittlern und Ilintertaster länglich ab-

gestutzt.

a. Vorletztes Glied der mittlem Taster kürzer als das letzte.

SIEBEN UND ZWANZIGSTE GATTUNG.
Hydrachn-v *). Fabr. Taf. XXVIL

Kennzeichen aus den Mundtheilen.

Taster ( vordere aus zwei walzenförmigen auf die Riiiüladeu

LingeLogeneii Glicdei-n.

i'^
initiiere viergliedig ; das erste und das dritte die kür-

^'^•< zesten ; das Eudgüed länglich etwas e) förmig

abgestutzt.

\c hintere droigliedig ; das Eudgüed länglich etwas ey-

föniiig abgestutzt.

^^ l'abiicius hätte freilich besser geihan , weua er den Namuii

Ujdrac'iiia deu luîclvieu gelassen Liiue welche Müller so neua:,
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Mandibules (ci'j cornées, couvles , fortement cciiancrces au sorowet.

Mâchoires (ù) ineriiLraneuses , arquées, étroites, pointues, ciliées

à l'iniéricur.

Lèvre \ cornée , un peu tridentée , la dent du milieu s'é-

j
(c) levant légèrement; les latérales grandes, arron-

I
dies à l'exicrieur.

LnngncUe j membraneuse, carrée, finement ciliée.

Caractère tiré d'organes extérieurs.

/ Palpes dernier article des intermédiaires et postérieurs

• oblong ovalaire , tronqué au sommet.

liff. 1./ Pénultième des intermédiaires plus court que

I
le dernier.

y ylntcmics linéaires de onze articles ; le premier le plus

long, le second et quatrième les plus courts,

fort différens et auxquels il convenoit beaucoup mieux ; mais la

diose une fois passée et admise, c'est augmenter le mal que de

changer encore: d'autant plus que l'ouvrage de Müller n'est

qu'un recueil isolé , tandis que celui de Fabricins est un registre

général, devenu classique. Cependant on ne peut assez regretter

de voir l'illustre auteur de la Philosophie Entomologique donner

ainsi le mauvais exemple du mépris des règles judicieuses qu'il a

lui même si bien tracées. JSuinen genericiitii iinins gcncris , nisi

supervacaneiim , in aliud Iransferri haiid débet. Qu'il n'ait pas

plutôt créé de nouveaux noms pour ses nouveaux genres, au

lieu de transférer quelquefois à ceux-ci des noms que d'autres

Entomologues avojent appliqués à des insectes três-distincts des

siens. La conséquence en a été pour lui même, que reconnois-

eant dans la suite la réalité de ces mîmes genres, qu'il avoit cru

trop promptement superflus et voulant justement les rétablir, il

s'est vu contraint de leur chercher d'autres noms. Ainsi une faute

en a amenée une autre, et comme l'imitation du mal est malheu-

reusement contagieuse, ces cliangeraens ont été repétés par des

nouveaux Entomologues sous divers prétextes , toujours faciles

à trouver, et menacent de porter la confusion à son comble, à

moins qu'on ne prenne bientôt le parti très-décidé de revenir

sérieusement aux vrais principes, pour ne plus s'en écarter. Il

seroit urgent de faire une nouvelle édition de la Philosophia En-

tonwlogica ; il scmlJe que celle qui existe devient trop rare.
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Kiefer {a) hornartig , kurz, ohen selir abgestutzt.

Kinnladen [U) hautig, zugespitzt, schmal, die Innenseite ge-

franzt.

Lippe \ hornartig, ein wenig dreizahnig , der Mittelzaha

(c) klein , die Seitenzahne grofs , auswärts zuge-

rundet.

Zünglein J hautig, viereckig, fein gefranzt.

Aetissere Kennzeichen.

i
Taster. Endglied der mittlem und hintern länglich ,

j
etwas eyförniig ahgestiitzt.

Fig. i.f Vorletztes Glied der mittlem kürzer als das

letzte.

V^ Fühler fadenförmig , eilfgliedig ; das erste Glied dns

und welcher besser pafsie; aher da die Veränderung nun einmal

geschehen ist , so würde man nur die Verwirrung vermehren
,

wenn man den Namen wieder ändern wollte , um so mehr da das

Müllersche Werk nur eine einzelne Sammlung , das von Fahricius

hingegen ein Buch welciies allgemein als classisch verbreitet ist.

Doch mufs man bedauern, dafs der berühmte Verfasser der

PliilosopJna Entoinologica das schädliche Exempel giebt , die

vortreflichen Gesetze die er uns vorschreibt , selbst hintan zu

setzen : noinen gcnericiim unitts generis , nisi siipervacaneinn
,

in aliud iransjerri liand débet. Dafs er nicht eher seinen neueu

Gattungen neue Namen gegeben hat, anstatt solche Namen auf

sie überzutragen, die andre Schriftsteller Insekten gegeben

hatten , welche ganz von <.\en seinigen verschieden waren. Dies

hat die schlimme Folge gebal.t, dafs wenn er die Aerhtheii der

überllüssig gemeinten Gattungen wieder auerkaunt hat , er

wieder andre Namen für dieselben schöpfen mufste. So fülüte

ein Fehler zum andern; und i\a die Nachahmung eines FeLilers

nur zu ansteckend ist, so wieilcrholt man denselben unter ver-

schiedenem leicht zu findenden Vorwand, welches die Verwirrung
aufs liöchste zu treiben drolit. wenn njan sich nicht ernsthaft

entschliefst, die rechten Grundsätze unveränderlich wieder zu
befolgen. Eine neue Aufluge der Pliilosophia Entoinolcgica

•wird wohl zu wünschen scja. Es scheint uäuilich , dafs das

Werk gar au selten wird.
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les autres suivaus à-peu-près égaux entr'euv

et obconiques.

r-„ « I Jambes anccrieures sans échancrure.

I
Tarses de cinq articles ; les quatre premiers des pattes

antérieures obconiques, allant en diminuant ; lo

dernier oblong, terminé par deux crochets.

Les espèces de ce genre ont été séparées des Dytisques

dont elles ont les formes et le genre de vie.

ESPÈCES REPRÉSENTÉES.
Fig. a. A. HYüRAC^^'A he rinaïuii. Fabr.

Le fond de couleur est ferrugineux, mais il y a beaucoup

de parties noires ou noirâtres, par exemple le tour des yeux,

le corcelet, a la reserve d'une bande transversale au milieu,

et les élytres, qui n'ont de ferrugineux que la base et une

tâclie latérale vers le inilieu de leur longueur. Enfin la

poitrine et l'extrémité de l'abdomen sont aussi noires. Les

cuisses sont fortes et épineuses ; les jambes antérieures

larges ont aussi des cils épineux.

On la trouve dans les eaux stagnantes en Alsace ; elle

est rare ailleurs.

Fig. b. B. Hydrachna uligînosa. Dytiscus Fabr.

Elle est d'un noir brunâtre, mais la bouche, les palpes,

\qs antennes et les pattes sont fauves. Les bords latéraux

du corcelet et des élytres sont aussi teints de celte couleur,

ces dernières sont foiblement pointiilées et luisantes.

Longueur environs 5 lignes.

On la trouve dans les eaux croupissantes.

Je ne connois jusqu'ici aucune autre espèce de ce genre,

celles que Fabricius y a rapportées, doivent en former l^n

nouveau qui suit immédiatement.
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längste , das zweite nnd das vierte die kürzesten
,

die übrigen unter sich gleich lang,

f^oiclei schienen nicht ausgerandet.

Fiijsglicder fünf; die ersten vier an den Vorderfüfsea

verkehrt kegelförmig , allmählig abnehmend Î

das Endglied länglich mit zwei Klauen.

Die bekannten Arten dieser Gattung sind nicht grofs;

Gestalt und Lebensart wie die Dytisci. Fabr.

VORGESTELLTE ARTEN.
Fig. a. A. Hydrachna her majini, Fabr.

Rostfarbig, aber viel Körpertheile sind sclnvarz oder

schwärzlich ; zum Beyspiel um die Augen , das Halsschild

mit Ausschluls einer Querbinde; die Deckflügel, welche

nur ain Grunde rostfarbig sind und einen Flecken an der

Seite haben; endlich die Brust und die Spitze des Hinter-

leibs. Die Schenkel sind stark und dornig ; die Vorder-

schienen breit, mit Dörnchen gefranzt.

Man findet sie in stehenden Gewässern im'EIsafs; an-

derswo seltener.

Fig. b. B. Hydrachna nligino s a, Dytiscns Fabr.

Schwarzlich braun; der Mund, die Taster, die Fühler

und die Fi-ifse fahlgelb. Der Rand des Halsschilds und der

Deckllugel eben so gefärbt. Die letzten fein punktirt und

glänzend.

Länge ungcfehr 5 Linien.

Man findet sie in siehenden Gewässern.

Ich kenne keine andere Art dieser Gattung; jene welche

Fabricius noch hiehcr rechnet
, gehören zu der gleich

folgenden,

//. N



Y I N G T - H U I T I E M E GENRE. HYDROPonr.s.

Fl XXFIIL

Caiaclère tiré des parties de la böuche.

Palpes aiitcrieiirs de deux articles; le second plus long que
''•' ) le jjiemier.

^ inlermédiaircs de quatre ariirles; le premier le plus

Fi£,. ^ court ; les deux et troisième égaux eutr'eux ; le

dernier le plus long ovalaire , tronqué au sommet.

c postérieurs de trois articles ; le troisième le plus long

ovalaire, tronqué au sommet.

Manclilnilrs (ûj cornées, fort tronquées ou échancrées au sommet,

et un peu deutelées vers la base.

]\Iac/ioircs (h) membraneuses , étroites , arquées , ciliées à l'in-

térieur.

Lèuie N cornée, tridcntée , la dent du milieu fort courte,

(<) les latérales arrondies à l'extéiieur.}' ,•:
,

Langiiclie J membraneuse, carrée, ciliée de poils fins et courts.

Carnclère tiré d'organes extérieurs.

(Palpes dernier article des intermédiaires et postérieurs

oLlonc; ovalaire, tronqué au sommet.

Fig. I. f^ Pénultième des intermédiaires plus court que

tle dei'nier.

Antennes linéaires de onze articles ; les deux prei7iiers

les plus grands , les trois et quatrième les plus

courts; les suivans égaux entr'cux.

i Jambes anicrietires sans échanrrurr.

"" / Tarses des quatre premières pattes de quatre articles,

assez courts, le troisième LiloLé , le dernier

peu alongé, terminé par deux crochets.

Les tarses des deux pattes postérieurs et nata-

toires de cinq articles aîongés allant en dimi-

nuant , le dernier terminé par deux ongles.
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ACHT UND ZWANZIGSTE GATTUNG.
Hydroporus. Taf. XXVHL

Kennzeichen aus den Mundiheilen.

Taster ( vordere aus zwei walzenförmigen auf die Kinnladen

liingebogenen Gliedern.

initiiere viergliedig; das erste Glied das kürzeste, dns

Fig.\ zweite und dritte unter einander gleich lang; das

I Endglied das längste, etwas e) förmig abgestutzt.

l c hintere dreiglicdig; das Endglied das längste, etwas

eyförniig abgestutzt.

Kiefer (a) bornartig, sehr abgestutzt, ab der Mitte ein wenig

gezahnelt.

Kinnladen (b) bautig, sfbmal, gebogen, zugespitzt, die Innen-

seite gefranzt.

Lippe ~\ bornartig, dreizabnig , der Mittelzabn knrz, die

Zütiirlein J

(c) Seitenzähne auswärts zugerundet,

hautig, viereckig, fein gefranzt.

Aeussere Kennzeichen.

ris. I.

Fig. 1.

i

Taster Endglied der mittlem und hintern laugîicb, et-

was eyförmig abgestutzt.

Vorletztes Glied der Mittlern kürzer als das

letzte.

Fühler fadenförmig , eilfgliedig ; die zwei ersten Glie-

der die gröfsten , das dritte und vierte die kür-

zesten , die folgenden unter einander gleich

lang.

Vorderschienen nicht ausgerandet.

Fitfsglieder; an den vier ersten Füfsen nur vier, ziem-

lich kurz, das dritte zweilappig; das Endglied

nicht lang, mit zwei Klauen.

An den zwei hintein schwimmenden Füfsea

fünf; länglich, allmählig abnehmend , das End-

(;litd mit zwei Klauen,
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Les Hydropores font partie des plus petites espèces des

D3'lisques de Fabricius et de celles qui sont sans écusson.

Leur forme est plus ou moins bombée et d'un oval plus ou

moins aîongé; mais ce qui les fait toujours reconnoiire sans

peine, c'est le nombre des articles de leurs tarses, qui est ici

un caractère frappant et infaillible. Ces tarses offrent une

combinaison 4, 4, 5- q"i paroit n'avoir point été observée

encore ;
je ne vois pas au moins que les partisans de la distri-

bution des Elytroptères par les tarses en aient fait usage.

Les larves et les métamorphoses restent jusqu'ici in-

connues.

ESPECES REPRÉSENTÉES.

n^. a. A. Hydkoporus par-vulus? Dytisciis Fahr.

La tète n'est pas toujours noire, mais souvent plus ou

moins ferrugineuse; les palpes et les antennes sont constam-

ment de celte dernière couleur; le corcelet pointillé est

traversé par une bande large et ferrugineuse qui approche

plus du bord antérieur que de celui de la base. Les élytres,

entièrement pointillces sans ordre, sont ferrugineuses, mais

leur base est noire, ainsi que la suture; elles ont en outre

plusieurs lâches alongées noires; ou, si on Taime mieux,

elles sont noires avec des tâches ferrugineuses dont les plus

pvandes sont vers le bord extérieur. Le dessous du corps

est noir ferrugineux. Les pattes sont ferrugineuses.

Longueur i % ligne.

On le trouve dans \q% eaux stagnâmes en Suisse et en

Allcnütguc.
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Kielier gehören die kleinem Arten des Dytiscus Fn'ir.

von welchen er sagt, dafs ihnen das Schildchen fehlt. Ihre

Körperform ist mehr oder weniger gewölbt, mehr oder

weniger verlängt, aber die Fufsgliederzahl ist ein Kenn-

zeichen welches unfehlbar ist, denn es unterscheidet sie

nicht nur von den mitverwandten, sondern von allen Käfern

in so ferne man sie untersuchte. Sie ist 4 5 4' 5> ^i"^ ^^^"

sammenfügung welche bis jetzt noch nicht beobachtet zu

seyn scheint, wenigstens merke ich nitiit dafs die Ento-

mologen, welche die Käfer nach der Fufsgliederzahl 01 dnen

wollen, davon Gebrauch gemacht haben.

Von den ersten Ständen ist uns nichts bekannt.

VORGESTELLTE ARTEN.

Fig. a. A. Hydroporus p arvulus ? Dytiscus Fahr.

Der Kopf ist nicht immer schwarz, manchmal mehr

oder weniger rostfarbig, was die Taster und die Fühler

immer sind. Das Halsschild punklirt mit einer breiten

rostfarbenen Binde, die mehr nach vorne sieht. Deck-

flügel unordentlich punktirt , rostfarbige der Grund, die

Nath schwarz ; auch zeigen sich mehrere verlängte schwarze

Flecken; oder wenn man will, kann man schwarze Deck-

fliigel mit rostfarbenen Flecken annehmen, wovon die am

Rande gröfser sind. Unten schwärzlich rostfarbig. Die

Füfse rostfarbig.

Länge I ^4 Linie.

Man findet sie in stehenden Gewässern in der Schweitz

und in Deutschland.
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Fig. b, B. Hydroporus hic aiinatus. Dyt. Latr.

Celui-ci est fort petit ayant au plus trois quarts de ligue

de longueur. La tête est noire; les palpes et les cinq premiers

articles des antennes sont jaunes ; les articles suivans sont

obscurs. Le corcelet noir a une bande transversale jaune,

un peu écliancrée ou dentelée par le bas, et une petite cûte

ou trait élevé de cliaque côié qui s'étend delà base vers lo

bord supérieur sans cependant l'atteindre. Les éljlres jaunes

ont leur base et la suture noires et en outre des tâches noires

qui se touchent et forment deux bandes transversales dont

Tune est au milieu et l'autre près de Textremite. Quelque^

fois la bande du milieu n'atteint pas la suture, en même

tems que celle qui est plus bas n'atteint pas à son tour le

bord extérieur, comme on le voit dans la figure B ; ce sont

vraisemblablement les mâles. Enfin un caractère bien dis-

tinctif et bien exprimé dans le nom spécifique est une double

carène ou côte élevée, dont l'une est près du bord extérieur

et l'autre plus au milieu de chaque élytre. Ces côtes n'at-

teignent pas le bord inférieur ; mais celle du milieu s'étend

jusque sur le bord supérieur même et se joint là à celle du

corcelet. Le dessous du corps est noir; les pattes sont

jaunes avec les tarses noirs.

Celte espèce a été découverte par IVTr. Ju rine près de

Genève; on l'a trouvée aussi dans le Canton de Zuric. Si

on ne l'a pas encore remarqué ailleurs, il faut l'attribuer

sans doute à sa petitesse qui l'a fait écliaper aux observateurs.

Les autres espèces européennes de ce genre sont assez

nombreuses. Celles de ma connoissance sont :

lIvDKoroRUs gi/jbus Ilychachiia Fiibr.
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Fig. h. B. Hydropori^s hicarinatus. Djt. Latr.

Geliört zu den kleinsten kaum ^/^ Linie lan^. Der Kopf

schwarz; die Taster, die fünf ersten Fiililerölieder gelb,

<!ie folgenden dunkel; das Halsscliild schwarz, mit einer

unten gezrihnelten Querbinde; auf jeder Seite ein kleiaer

erhabener Strich , der slcli vom Grunde gegen den Vorder-

rand hin ausdehnt, ohne doch denselben zu erreichen.

Die Deckfiii^ijel f^elb , der Grund und die Naih seliwarz,

und tiberdies iiocii scliwarze Flecken die sich berühren und

zwei Querbinden bilden, wovon eine auf der Mitte, die

andere an der Spitze ist. Jene der Milte erreicht niclit

immer die Nath , wie die untere den Aussenrand auch

nicht, v>ie die Abbildung; B zeigt, welche ein Männchen

vorzustellen sclieint. Endlich ein aufiallendes in dfrn

Trivialnamen wohl ausgedrucktes Kennzeichen ist ein

doppelter Kiel , wovon einer am Ausserraude und der

andre luehr in der Mitte auf jedem DeckHugel steht
;

diese Kiele erreichen den Hinterrand nicht, aber der

mittlere steht auf dem obern Rand selbst und verbindet

sich dort mit jenem des Halsschilds. Unten schwarz; die

Fufse gelb ; die Fulsglieder schwarz.

Herr Professor Jurine entdeckte sie um Genf. Man

fand sie auch um Zurich ; aber so viel ich weifs , sonst

noch nirgends. Das kleine Käferchen hat sich wohl den

Augen der Sammler entzogen.

Die übrigen europäischen Arten sind ziemlich zahlreicii
;

die welche ich kenne, sind die folgenden;

IlvDnoroKus g.ibbits Hydrachna Fabr.
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Hydroporus ovaîis Hjclrachna Fabr.

ferrugineus

fusciilus Dji. Schrank,

pnbescens l'rolic/t.

Jiiscaïus Dyt. Fabr.

planus

riißfron s

sexpnstiilotns

lit IIm lu s

halettsis

conßiiens

colia ris

annal ns

geminus

trißcius etc. etc.

VINGT-NEUVIEME GENRE. Colymbetes.

PL AXIX.

Caractère tiré des parties de la bouche.

Palpes /' antérieurs de deux articles cylindriques, couchés sur

( " \ Jps raarhoires.

V intermédiaires de (luatre articles ; le troisième plus

S court que le dernier , oblong, tronque au somniet.

l c /JO^tc'//«?«/.? de trois articles ; le dernier oblong, tronqué

au sommet.

^landibiilcs (a) cornées, courtes, fortement échancrées et tronquées

au sommet, un peu dentelées au-dessous du milieu.

Mâchoires (b) membraneuses , arquées , fort pointues et ciliées à

l'intérieur de soves roides.

Lèvre \ cornée , à peine tridentée , la dent du milieu courte,

I
(c) les latérales arrondies à l'extérieur.

Languette / ji.cmLr.incuse , carrée, ciliée au sommet de long»

poils , mêlés de quelques soyes.



XXIX

As r

B





isy

IIyöropof.i'S oi'ûlis Hydrachna Fabr.

Jcrnigiiicns

fiisculus I^Jt- Schraiih.

pubescens Frolich.

yitscatiis Fabr.

planus

rußfrons

sexpustulatitx

Uniratus

halcnùs

conßncn f

collaris

armatiis

gemiriu^

trißdus cLc. etc.

NEUN UND ZWANZIGSTE GATTUNG. Colymbetes.

Taf. XXIX.

Kennzeichen aus den Mundtheilen.

Taster Ç vordere aus zwei walzenförmigen auf die Kinnladenster f vordere aus zwei walzen förmij

[ ^' \ bingebogenen Gliedern.

I ^ mittlere viergliedig ; das drittem - //tmic/c vnngucuig -, uas mute Glied kürzer als das

°
I

längliche, abgestutz,te Kndglied.

V^ c hinlere dreiglicdig ; das Endglied länglich abgestutzt.

Riefer (a) hornartig, kurz, stark abgestutzt , am Innenrande unten

etwas zälinig.

Kinnladen (b) hautig, gebogen, zugespitzt, am Innenrande mit

Borsten gefranzt,

Lippe \ hornartig, kaum dreizahnig, der Mittclzalin ab-

i(c) gestutzt, die Seitenzäbne an der- Ausseuseite zu-

I
gerundet.

Zünglein ) häutig, \icreckig. oben Jiii: ziemlich langen Ilaaren

und Borsten gefranzt.



Caractère tiré d'organes extérieurs.

/ Palpes {Icrnier article des intermédiaires et postérieurs

;«
oblong, tronqué au sommet.

j>ô- ^'^ Pc'uultitine des intermédiaires plus court que

I
]e dernier.

y^yîiitetuies linéaires àc onze articles; le second alongé

qiioi(iue le ])lus court, le troisième le plus

long, le quatrième et suivans sub- égaux

eiitr'eux.

Jambes ntitêriciiies non échancrces.

{
Tig. 1

_
Tarses de cinq articles ; le premier un peu plus long

que les trois suivans, égaux en longueur; le

dernier oblong, terminé par deux crochets.

Aux mâles les premiers articles des pattes antérieures sont

souvent larges , dilatés et concaves ; en quoi il est aisé de

les reconuoitre des femelles, dont les tarses sont simples

et presque cylindriques.

La comparaison des caractères fera voir si j'ai eu raison

de séparer ce genre de celui des Dytisques de Fabricius

et. de Latreille. Le corps est en général d'un oval plus

alongé; le dessous ofFre aussi àes différences; mais celles

des larves sont bien décidées. Voci comme Roesel décrit

celle du Dytisque de son nom (DytUcus Roeselii Fahr.)

qui appartient à ce genre.

,, Sa longueur va jusqu'à deux pouces et demi, de façon

,,
qu'elle est beaucoup plus longue que celle du Dytisque

„marginal, à laquelle elle paroit d'abord ressembler, sur-

,, tout lorsqu'on la regarde en dessus ; mais un examen plus

„ aiteniif en fera bientôt découvrir les différences. Sa tête

„n'est pas si grosse relativement à la grandeur du corps,

„ni si arrondie en avant. Deux lignes, tracées sur le

„milieu, aboutissent à deux points obscurs, l'un près de



Aeussere Kennzeichen.

Taster Endglied der niitllern und hintern länglich ab-

gestutzt.

Fig. I, } Vorletztes Glied der mittlem kürzer als das

letzte.

(

rii

riihlcr Tadenformig, eilfgliedig; das Wurzelglicd das

dickste, nicht das liingste, das zweite länglich

doch das kürzeste, das dritte das längste, das

vierte und die folgenden unter sich gleich laug.

f^orilcr^chicncn ganz.

riffsglieclcr inni; das erste Glied etwas länger als die

drei folgenden , unter sich gleich lang ; das letzte

länglicli, mit zwei Klauen.

All den I\Iännchcn sind die vordem Glieder oft erweitert,

auch schaalförmig ; an den Weibehen aber fast walzen-

förmig.

Will man die Kennzeichen vergleichen, so wird man

bald sehen ob ich diese Gattung mit Recht von der des

Dyiisci abgesondert habe. Der Leib ist überhaupt läng-

licher eyrund, die Unterseite auch etwas verschieden; aber

der Unterscheid der Larven ist sehr bestimmt. Roesel be-

schreibt die Larve seines Colynihetes (Dytiscus Roeselii ,

Fabr.) wie folgt.

„Seine Länge erstreckt sicl» fast über zwei und einen

„halben Zoll, und ist er also um ein gutes Tlicil länger

„ als jener (rnarginalis). Wollte man ihn nur obenhin

„ ansehen, so würde maa ihn leicht für den erstem hallen;

„ eine genauere Beobachtung aber wird bald folgenden

„Unterscheid %n erkennen geben. Sein Kopf ist in An-

„ sehung des langen Leibs niciit so grofs und ^ ornen

„nicht so lund, das Hintertheil aber desselben ist woiil
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„l'autre; sur les côtés on voit six petits points noirs rap-

„ proches, luisans, qui paroissent des yeux, sous lesquels

„ il n'y a point comme à la larve de Marginalis une longue

„antenne, mais une pointe courte; les antennes longues

„sont ici insérées sous les mandibules, larges en arrière

,, et pointues au sommet. Entre les mandibules et les

„ antennes se montrent encijre deux antenules ou palpes.

„ La partie antérieure de la tète a trois appendices poin-

„ tues dont celle du milieu est, je crois, le suçoir.

„ Le cou est court et étroit; le trait qui s'étend le long

„ du dos est plus large et d'une autre couleur qu'à la larve

„ de Marginalis ; le premier anneau du corps est le plus fort,

„et du même jaune d'ocre obscur que la tête, le cou, la

,, raye dorsale et les six pattes; les autres anneaux vont en

„ décroissant d'épaisseur jusqu'au dernier, qui est subulé et

„ garni, ainsi que l'anneau qui le précède et les pattes, de

,, poils lins, assez longs, propres sans doute à suppléer aux

„ deux pointes pendantes et plumeuses qu'on observe à la

„ larve de Marginalis et qui manquent à celle-ci.
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„mil zanonPiinl^tcljen , allein niclit nach Art einer Miiscliel,

„ ausgezieit. Dure!) die Mitte des Kopfs laufen tin Paar

„ Linien, welche sich vorwärts mit zween dunkfln Punkten

„neben einander endigen, und an den Seiten lassen sich

„ sechs beisammen stehende kleine schwarze Pünktchen als

„ Angen sehen, unter welchen aber allhier auf jeder Seite

„kein langes Fühlhorn, wie bei dem ersten Wurm (inar-

ffginalis) , sondern nur eiue kurze Spitze her\orkommt.

„Die langen Fuiilhörner stehen hier unter der Fangzanr-e,

„welche an diesem Wurm hinten breiter, vornen aber

„ mit braunen Spitzen verschen ist, Inneihalb der Fang-

„zange, zwischen dem längern Paar, sind zwo andere

„und kürzere Fülilspitzen zu seilen, und der vordere

„Piand des Kopfes hat drei spitzige Fortsätze deren milt-

„brn icii für die Saugspilze halte.

„Nun kommen wir zu dem Leib des Wurms, welcher

„wie in ùen vorigen (marginaris) , mit dem Kopf durch

„einen düuncn Hals zusammen hängt. Der Streif so

„mitten diirch i\e)x Rücken geiit, ist breiter; die Farbe

„ aber ga;.z anders. Dann gleichwie der Kopf, das Zan-

„ gengebifs und der Hals eine dunkle ockergelbe Farbe

,,!iaben, alio ist solche auch vornemlicli an dem breiten

„ PJickenïireif und an den sechs Füfsen des Leibes zu

„sehen, A^on den Gelenken, aus welchen der Leib be-

„ stehet, ist das erste das stäiksie, und hat ebenfalls eine

,, dunkle ockergelbe Farbe, da hingegen deren übrigen

„ ilir Grund, den Ilüclienstreif ansgcnommen , melir ins

,, P>r.iune fälli. . . Die Gelenke nehmen nach hinten zu

„immer merklicher an der Dicke ab, Viic dann auch i!as
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„ Cette larve est plus commune dans les étangs et les

,, viviers dont l'eau est fraîche et vive que dans les fossés et

„Its autres eaux croupissantes. Lorsqu'elle veut respirer

„ elle s'élève à la surface à laquelle elle présente son dernier

„ anneau , mais elle ne reste pas lon^tems dans cette atti-

„ tude, elle ne tarde pas a retourner au fond quoique trés-

,, lentement.

„Quand la larve a pris tout son accroissement; elle va

„ se creuser dans la terre de la rive un trou qu'elle arrondit

,, avec beaucoup d'adresse et de propreté, d'une proportion

„ telle que la nymphe puisse s"y mou\oIr avec liberté. J"ai

;, remarqué en été que cette larve employé onze jours à
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letzte ganx s[.i:zi^ zuläuft, und nebst dem Vörherstelien-

, den gleich denen sc-ciis FüCjcn mit selir z.irten ocker-

,, gelben Ftderhaaren besetzt ist, nur dafs die am Fufse

„ nicht so lang als an den zwei letzten Gliedern des Leibes

„sind. Durch diese Haare aber wird das Rudern und

„ Schwimmen dieser Thiere erleichtert, und die allhier

„ mangelnde zwo Federspilzen gleichsam ersetzt ; denn da

,, sich diese an dem erstem Wiii m (inarginalis) linden
,

„ so ist docl) hingegen nur sein letztes Glied mit dcr-

„ gleichen zniten Federhaaren versehen. Anfangs zwar

„ hielt ich d.ifi'ir , der jetzt bescliriebene Wurm könne

,, seine Fcdrrspiizen durch einen Zid'all verloren ha!)en
;

,, als ich aber an den kbinern Würmern dieselben eben-

,, falls nicht wahrne'iincn konnte, wurde ich eines andern

,, überzeugt.

,, Dieser Wurm hat ^wa^ seinen Aufenthalt auch nur

,,in stillstehenden Wassern; doch aber wird er melir in

,-, Teiciien und Weihern, als in Wassergraben und Sümpfen

„angetroffen... Wenn er fiische Luft nülhig hat, mufs

,, er eben so oft wie jener aus der Tiefe des Wassers an

„die Oberfläche desselben sich begeben, um solche durch

„sein hinterstes Glied an sich zu ziehen; doch fährt er

„fast gleich darauf, und also eher wieder in die Tiefe,

„ wiewohl dieses auch sehr langsam vor sich geht.

,, Als dieser Wurm seine rechte Gröfse erreicht hatte,

,, wollte er nicht mehr fressen, sondern bemüiite sich

,, beständig ans dem Wasser zu kommen^ was er sonst, wann

„er sich in der Freiheit befindet, in dem an dem Wasser

„zunächst stehenden Ufer zu thun pflegt, in welchem er
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„ passer à la forme de nymphe, pendant lesquels elle devient

„toujours plus courte et plus épaisse, jusqu'à ce qu'enfin

„ elle se dépouille de sa peau de larve et se montre

„nymphe.

,, Cette r.ym[)lie fait voir àson tour des dilTérences encore

„ nvec celle de Marginalis. Elle est un peu plus grosse,

„d'une couleur plus ouscure, et n'est point terminée par

, deux pointes. A leur place on apperçoit seulement quel-

„ ques petits tubercules verruqueux ; on observe aussi sur

, le rebord de la tête un avancement brun, étroit, dur,

„ relevé, divisé au milieu et garni d'une dentelure de petites

„ pointes délicates, qui remplacentprobablement les pointes

„ qui manquent à l'autre extrémité du corps, et au moyen

„ desquelles la nymphe peut se retourner, se mouvoir avec

„ aisance dans sa caviie.

„ Trois semaines sufiisent à la nymphe pour devenir

., insecte parfait; mais la mollesse des élytres de celui-ci
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,, sich eingrabet. Die Höhle, welche er sich auf das ge-

„ schickteste zu bereiten vveifs , hat eine niedrige lUindung,

„ in deren Mitte sich die Puppe ringsherum drehen und

,, wenden kann. Bei mir ist dieser Wurm zur Sommers-

,, zeit eilf Tage in so ferne unverändert liegen geblieben,

„ dafs er immer dicker und kürzer wurde, und sich zu-

,, weilen umwandte; nach Verflufs derselben aber slreiite

,, er endlich seine VYurmhaut ab, und zeigte sicli in

„ Puppengestalt. . . .

„ Ueberhaupt sieht diese Puppe, dem ersten Anblick

„nach, der vorigen (marginalis) in vielem gleich; aber

„ eine genauere Betrachtung ihrer Theile giebt bald zu

,, erkennen , dafs sie sich von ihr unterscheide und von

„einer andern Art sey ; dann fur das erste, ist sie etwas

„ gröfser, der Farbe nach aber viel dunkler oder ocker-

„ gelber; darnach sind an dem letzten und hintersten

„Glied diejenigen zwo Spitzen, so sich an der vorigen

„(folgenden) zeigen, nicht zu finden, sondern nur etliclie

„sehr kleine warzenförmige Eihöhungen. Ferner boob-

,, achtet man auf dem Ueberschlag des grofsen Kopfes

„einen schmalen, harten, scharf erhabenen und schvvarz-

„ braunen Aufsatz, welcher in der JNIiite geiheilt und auf

„seinem scharfen Rande mit sehr vielen zarten Spilzleiu

,, aiisgezacket ist. Dieser Aufsatz dient auch gegenwär-

„ liger Puppe, sich damit in ihrer Höhle statt derer am

„ hintersten 'i'Iieil mangelnden Spitzen anzustämmcn und

„ umzuwenden.

„ Da sich bei mir etliche dieser V\'ürmer in dem Sommer

„zur Puppe verwandelt hatten, so behielten sie diese

IL O
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„ l'oblige de rester encore une douzaine de jours dans sa

^^ retraite, pour leur donner le tems de s'endurcir et de

,, se fortifier.

La tête de cet insecte est pins petite que celle de

Dytiscjis marginalis , et rextrêmitc de son corps est plus

pointue. Les articles dilatés des tarses du mâle sont

aussi fort difféi eminent organisés à l'intérieur; enfin \qü

ailes membraneuses, que Roesel a remarquées et dessinées^

offrent une différence cj^u'on ne peut contester. *)

ESPÈCES REPRÉSENTÉES.
Fi^. A. CoLYMBETEs S

t

fia t IIS. iJyt. Fabr.

Les couleurs indiquées par Fabricius ne se trouvent

qu'à la femelle, au moins scion mes exemplaires. Le mâle,

ï\^. A, a la tête brun-noir;'itre , les antennes rousses; le

corcelet d'un jaune roux obscur, plus rembruni encore au-

dessus et au-dessous de la bande abrégée noire du milieu;

les élytres brunes noirâtres ont leur bord extérieur jaunâtre;

on remarque sur le disque trois lignes longitudinales de

points, et sur toute la superficie des traits fins transversaux

très-rapprochés ; le dessous du corps est noir; les pattes

sont brunes, mais les tarses un peu pins clairs. La fig. z.

*_) yJlœ elegnntissimas , naliiralissuiuis differeiuins exhibent. Piiilof,

Eut. p. 132. L'examen cûiiipardtii; des ailes ef-t 1111 nio}en iiisn

propre à foriitlcr les genres. Je regrette de ne l'avoir pas eiii-

ployé ailleurs, c'est uae addition (|ui pourra avoir lieu dans

la suite.
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„Gestalt drei Wochen lang, darnach kam aus selbiger

,, ein Käfer hervor; dieser blieb in seiner Höhle noch iz

„ Tage liegen , denn er war noch sehr weich und hatte

„eine gelblich -weifse Farbe; nachdem er aber von Tag

„zu Tag härter und dunkler geworden, erschien er end-

„ lieh in seiner rechten Gestair.

„ Der Kopf dieses Wasserkäfers ist kleiner als des

,, vorigen (folgenden) seiner, und der breite Leib hinten

„ zugespitzter . . . auch die untere Fläche des Ballens des

„ Männchens , in Ansehung derer in selbiger befindlichen

„ Vertiefungen ist etwas anders beschaffen. Endlich die

„ hautige Unterflugel bieten selbst eine Verschiedenheit

„dar, welche man unstreitig nicht verkennen kann.'' *)

VORGESTELLTE ARTEN.

Fig. A. CoLYMBETEs Striât US. Dyt. Fahr.

Die Fabricische Diagnose pafst nur auf das Weibchen,

wenigstens bei meinen Exemplaren. Das vorgestellte

Männchen hat den Kopf schwärzlich-braun , die Fiililhörner

rostfarbig ; Halsschild dunkler und noch mehr sowohl über

als unter dein verkehrten schwarzen Band in der Mitte.

DeckiUigel schwärzlich-braun, mit einem gelblichen Aussen-

rand, drei punkiirte Längslinien und überall dick mit feinen

Querslreifen überzogen. Körper unten schwarz ; Füfse

braun; Fufsglleder etwas heller. Fig. 2. zeigt einen Vorder-

*J Alœ elegnnti<isiinns , nniiiralUsiinas clifjereniias exhiOcnt. Philos.

Entom. p. 152«
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est celle d'une patte antérieure du mâle. La fig. c présente

wne portion d'élytre grossie à la loupe pour faire voir les

rayures transversales qu'on distingue à peine à vue simple.

Longueur environ y lignes. Largeur 4 lignes.

Fig. B. CoLYAiEExns fil s dis. Fahr.

Celui-ci plus petit que le précédent a la tête brune

,

mais roussâtre du côté de la bouche ; les palpes et les

antennes sout aussi de cette couleur; le corcelet, souvent

noirâtre au milieu, est quelquefois presqu'enliérement rous-

sTitre obscur; les élytres brunes ont leur bord extérieur

roussâtre; elles ont les trois lignes longitudinales de points

comme l'espèce précédente , ainsi que les traits trans-

versaux ; mais ceux-ci sont moins ßns et mieux exprimés,

quoique l'insecte soit plus petit. Le dessous dit corps noir,

les pattes roussâtres.

Longueur 6 ^j^ lignes. Largeur 5 lignes.

L) Pénultième des intcrmcJiaiies ésal en longueur au ilernier.

TP.ENTIÈME GENRE. Dytiscus. Fahr.

Tl. XXX.

Caractère tiré des parties de la bouche.

Palpes Ç anlérleiirs Ac deux, articles; le second le plus loiijj,

f
^ \ couclie's sur les mâchoires.

S ^ inienncdiaircs de quatre articles ; le premier le plus

Flg.\^ court, les autres à-peu-prcs égaux en lougueur;

f le dernier cidong, trontjuc au sommet.

V c poslvrienrs de trois articles ; le jireiîiier le plus court,

les deux autres à-peu-près égaux en longueur; le

dernier oblong , cronfj[ué au sommet.
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fufs des Männchen. Fi'', c einen Tlieil des Deckfliigels ver-

gröfsert, um die Querslreifen deutlicher vorzustellen.

Länge ohngefehr 8 Lin. Breite 4 Linien.

Fig. B. CoLYMBKTEs fu S cus: Fahr.

Kleiner als der C. striatns ; Kopf braun, gegen den

Mund röl!ilich-gelb ; Taster und Fühlhörner von eben der

Farbe; Halsschild oft in der Mitte schwärzlich, gewöhnlich

fast überall dunkel-rostfarbig; Deckfiügel braun, mit einem

röthlich- gelben Aussenrand , drei punktirten Längslinien

und die Querstreifen wie der Vorhergehende , doch etwas

gröber und stärker gedruckt, obwohl das Insekt kleiner ist.

Länge 6 ^4 Lin. Breite 5 Linien.

b) Vorletztes Glied der Mitteltaster dem Endglied glcicli lang.

DREISSIGSTE GATTUNG. Dytiscüs. Fahr.

Taf. XXX.

Kennzeichen aus den Mundtheilen.

Taster r vordere aus zwei walzenförmigen Gliedern , wovon

f^

< das zweite das längste ist ; beide auf die Kinnlade

'^ liinîffcLoi'en.

I mildere viergliedig; das erste das kürzeste, die an-

\ dem ohngcfelir unter sich gleich lang; das letzte

liinglich abgestutzt.

c JiiiUerc dreigliedig ; das erste das kürzeste, die zwei

andern ohngefehr unter sich gleich lang ; das letzte

länslich aÙ2estiitzc.
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Mandibules (a) cornées , courtes , très-écliancrees et comme Li-

dentees au somtiiet, une des deux dents plus obtuse.

Mâchoires (b) membraneuses, pointues, très-ar(juées , ciliées à l'in-

térieur de soyes fortes et sur le dos gil)beuses à la base

des palpes.

Lèvre ^ cornée, tridentée , la dent du milieu ironquee,

y(c) les latérales arrondies à l'extérieur.

Languette J membraneuse, carrée, ciliée au sommet de poils

fins , mêlés à des soyes plus fortes.

Caractère tiré d'organes extérieurs.

f Palpes dernier article des intermédiaires et postérieurs,

I oblong , un peu cylindrique , tronqué au

Fig. i.f sommet.

I Pénultième des intermédiaires, égal en lon-

f gueur au dernier.

Vs^ antennes de orne articles ; le premier le plus long , le

second arrondi ou très-peu alongé ; le troisième

plus gros, sans être plus long que les suivans,

tous égaux entr'eux.

jr/„ _ r Jambes antérieures sans échnncrure.

*' 3' \ Tarses de cinq articles ; les quatre premiers obconiqucs,

^- le second le plus court, (fig. 5.) le dernier ob-

long, terminé par deux crochet».

Ceux des mâles (lig. 5.) beaucoup plus larges, dilatés

en patelles.

Les Dytisqiies sont \es plus grands des Adephages aqua-

tiques ; leur corps déprimé est d'une forme elliptique ou

plutôt ovée, étant plus arrondie en arrière. Les femelles

ont en général les élytres sillonnées, tandis que \gs mAles

les ont lisses. L'écusson très -visible est triangulaire ou

un peu en coeur.

Leurs larves sont assez connues. Voici les observations

de Ptoestl sur celle de DyLis eus margi/ialis.
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Kiefer (a) hornariig , knrz, stark abgestutzt und wie am Ende

zweizahnig ; ein Zahn duch stumpfer als der andere.

Kinnladen (b) hautig, zugespitzt, sehr gebogen, am Inneurande

mit starken Borsten gefranzt ; auf dem Rüciten

buckelicb.

Lippe ~\ hornartig, dreizahnig, der Mittelzahu abgestutzt
,

und einigen stärkern ijorsten.

(c) die Seiteuziihne an der Aussenseite zugerundet.

7^nnglcin -^ liautig, viereckig, oben mit feiaeu Haaren gctranzt

Aeussere Kennzeichen.

f Taster Endglied der mittlem und hintern langlicli,

I
etwas walzenförmig, abgestutzt.

Fig. i./ Vorletztes Glied der Mittlern dem Endglied

i gleich lang,

\ Fühler fadenförmig , eilfgliedig ; das Wurzelglicd das

längste, das zweite rundlich , oder sehr wenig

verlängt ; das dritte das dickste , sonst nicht

länger als die folgenden, alle unter sich gleich

lang.

Fig. 2. ) T'orclerscJiienen nicht ausgierandet.

^' 3- I Ftifsglieder fünf; die vier ersten verkehrt kegelförmig,

das zweite das kürzeste (fig. 3.) , das letzte läng-

lich mit zwei Klauen.

An dem Männcheu sind die vordem Glieder schaal-

förmig.

Die Tauclikäfer sind die gröfsten unter den gefräfsioen

Wasserkäfern. Ihr etwas flacher Körper ist eylörmig, doch

hinten melir abgerundet. Die Weibchen haben übtrhaupt

gefurchte Deckiliigel , die Männchen aber glatte. Das

Schildclien ist dreieckig oder ein wenig herzförmig.

Die Larven sind wohl bekannt. Hier sind die Deob-

aclitungen welche Ptoesel über die des Dyiiscus marginalls

gemacht hat.



204

„ Ujie femelle que j'apportai chez moi, pondit bientôt

„ des oeufs que j'ai eu le plaisir de voir éclore dix à

„ douze jours après , et dont les petits animèrent anssilùt

,, l'eau où ils étoient par des mouvernens vifs et lestes.

,, Quatre ou cinq jours leur suffin-nt. pour parvenir à la

„ longueur de quatre à cinq lignes ; ce fut alors qu'ils

,f quittèrent leur première peau ; la seconde mue eut lieu

f, cinq jours après , aj'ant atteint déjà neuf à dix lignes
;

,, c'est ainsi qu'ils continuèrent à grandir et à changer ds

,i peau , jusqu'à ce qu'ils furent enfin parvenus à la lon-

,j gueur de deux pouces, terme de leur accroissement.

,, La couleur de ces larves est en général un gris brun

,,plus éclairci sur le ventre; la tête est fort grosse et

„arrondie, plus large cependant en avant qu'en arrière;

„ ou y voit de chaque côté six petits yeux en forme dô

„points noirs, rapprochés à-peu-piès comme ceux des

„araignées, et sous eux les antennes; puis viennent les

„pinces ou mandibules, qui sont courbes, fines, très-

„ pointues et qu'on dit être percées en suçoir, enfin on,

,, apperçoit entr'elles deux paires d'antenulles ou palpes.

„Le devant de la têie est uni, mais le derrière est poin-

„ tillé. Le cou menu ressemble à un collier; les anneaux

,, du corps sont au nombre de douze, dont le premier

,, est le plus grand et le plus gros, les autres successive-

„ ment plus petits se recouvrent comme ceux de la queue

„d'une écrevisse; le dernier terminé en pointe obtuse est
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„ Das Weiblcin (welches ich in einem mit Wasser ange-

„ füllten G!as mit mir nacli Hause nahm) legte . . viel oval-

;, runde Eyer. . . Nach Verilufs \on acht bis zwölf Tagen

„ sähe ich aus diesen Ej-ern mit Vergnügen lauter kleine

„ Würmlein hervorkommen, welche das Wasser ganz leben-

„ dig machten, indem sie sich in selbigem munter und frisch

„ hin und wider bewegten. . . Innerhalb 4 ^is 5 Tagen

„ Avuchsen diese kleine zu (4 bis 5 Linien) und darauf legten

,^ sie das erstein.il ihre zu eng gewordene Wurmhaut ab;.,

„als nieder fünf Tage verflossen, hatten die meisten die

„ Gröfse von f)— 10 Linien und häuteten sich zum zweiten

„ male ; . . jiach und nacJi kamen sie endlich zu ihrer

„ rechten Länge und Gröfse die sich bei den Vollkom-

„ mensten fast über zwei Zoll erstreckte. . . .

„Die Farbe ist gröfstentheils graulich braun, doch fällt

„sie unten an dem Bauch, der auch wie durchsichtig ist,

„ allzeit etwas heller ins Gelbliche als auf der obern Fläche.

„Von dem Kopf ist vornemlich zu merken, dafs er, in

„ Ansehung anderer dieser Arten hier grofs seye, und eine

„ solclie Runde habe, dafs man ihn linsenförmig nennen

„könne, wiewohl er vornenher breiter als hinten ist. Zu

,, jeder Seite dieses Kopfes befinden sich sechs, nach Art der

„ Spinnen- Augen beisammen stehende kleine schwarze

„ Punkte, und unter ihnen steht das erste und längste Paar

„ dünner Fühlhörner, welche 2 bis 5 Gelenke haben. Nahe

„dabei ist dieses Wurms Fangzange zu sehen, welche ans

„ zwei krumm gebogenen dünnen und scharfen Spitzen

,, besteht, die der Wurm nach Eifordernifs er.twcdvr v/cit

„auseinander, oder enge zusammen ziehen kann. Zv.iichen



zo6

„ le plus long, après celui qui suit le cou; le pénultième

„ l'est tm peu moins. Six pattes grêles composées de

„quatre parties, sont placées sur les premiers anneaux,

„ et deux pointes pendantes sont attachées au dernier.

„ Ces appendices ont des barbes de poils si fins qu'elles

„ ressemblent à deux petites plumes ; le dernier anneau

„ lui même a aussi des mêmes poils, mais si délicais qu'on

„ a peine à les découvrir hors de l'eau , étant alors en-

„ tièrement couchés. Ces pointes velues servent à la larve

,, pour soutenir sa queue à la surface de l'eau, lorsqu'elle

„y vient respirer l'air, le stigmate étant placé a l'ex-

„ trêmilé de cette partie.
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„ dieser Fangzange stehen noch zwei Paar, oder vier andere

„ Fuhlspitzen, welche aber kürzer sind als das erste Paar.

,, Die Oberfl.iche der vordem Hälfte des Kopfes zeigt wenig

„Zieraten, die hintere Hälfte aber ist durch viele zarte

„ Punkte, nach Art einer Muschel, ausgeziert. Der Hals ist

„ dünn und kommt fast einem Halsband gleich. Der darauf

„ folgende Leib besteht aus zwölf Absätzen oder Gelenken,

„ davon das erste am Hals das grüfste und dickste ist, die

„ übrigen aber nehmen an Dicke immer ab. Obenher haben

„ diese Gelenke nach Art der Krebsschvvänze eine schup-

„ pichte Bedeckung. Mitten durch den Rücken geht vom

,y Hals bis an das Ende ein hellbrauner Streif, und an den

„ Seiten sind diy Schuppen auch heller als oben bei erstge-

„ dachtem Streif. Das letzte stumpf zugespitzte Glied ist

„nach dem ersten das längste, und das nächste daran nur

„etwas kleiner. Vornen hat dieser Wurm, gleich andern

„dieser Art, sehs sehr dünne Füfse, welche aus vier Ge-

„ lenken bestehen und mit einer Pieihe sehr zarter Härlein

„ unten besetzt sind. An dem hintersten und letzten Glied

„ führt er zwei herabhangende
,

gleich grofse zarte und

„weiche Spitzen, welche an ihren Seiten dergestalt mit

„ zarten Härlein bewachsen sind, dafs sie fast zwei Federn

„ vorstellen. Dergleichen Härlein sind auch an des Wurms

„ letztem Glied an jeder Seite zu sehen. Es sind aber diese

„Härlein so zart, dafs man sehr genaue Acht daraufhaben

„mufs, und kommen nur im Wasser zum V^orschein; dann

,, ausser demselben legen sie sich so genau an den Körper

,, an , dafs man sie gar nicht gewalir wird. . . . Wann ui n

„ also dieser VS'urm friscîie Luft holen will, so fährt er alle-
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„Mes larves étant parvenues à toute leur grandeur

„ cessèrent de manger et vouloient constamment soriir

„ de Teau. Je préparai aussitôt un vase dont une partis

,, contenoit de la terre fraîche, humide et recouverte d'un

„ gazon et l'autre de l'eau
,

qui aiteignoit ce gazon
;

je

„ les y plaçai sans délai ; elles ne tardèrent pas à leur

„ tour de profiter de l'occasion de passer dans la terre

,, où elles se creusèrent chacune une cavité ou cellule

,

,^ propre et bien arrondie, dans laquelle au bout de

„ quinze jours elles se transformèrent en nymplies.

„La n-, mphe, comme celles des autres Coléoptères,



209

„ zeit ans der Tiefe gegen die ÖberHäche des Wassers und

„ giebt sich dabei eine solche Stellung, dafs er mit riicku-ärts

„gekrümmtem Leib, den Koj^f unter sich haltend, seine

„ zwei hintern Federspitzen auf die Oberliäche des Wassers

„legt, und also durch Hiilfu dererselben eine Zeit lang

„ an selbiger hangen bleibt. . . .

„ Als meine, oben beschriebener Mafse erzogeneWurmer

„ ihre recli'e Gröfse erreiciit hatten, wollten sie nichts melir

„ fressen, sojidern bemühten sich beständig aus dem Wasser

,, zu konunen. Sobald ... nahm ich längliche irdene Ge-

„ schirre zur Hand; die eine Hälfte derselbigen füllte ich mit:

„ fest zusammen gedruckter Erde so weil an, dafs ich diese

„noch mit einem gleich breiten Wasen bedecken konnte
;

„ die andere Hälfte des Geschirres gofs icli bis an den Wa.scn

„voll Wassers, und in dieses brachte ich meine Würmer,

,, welche nunmchro nach Verlangen eiiiwcder Vv asser oder

„Erde, oder beydes zugleich haben konnten. Nicht lange

f^
darnach wurde ich gewahr, dafs sclion einige unter den

„ Wasen gekrochen . . . Als ich zwei Tage hernach meinen

„Wasen wegnahm, erblickte ich zu meiner gröfsten Freude,

„ dafs sich schon etliche dieser Würmer in der unter selbigen

„befindlichen Erde eine Hülilc gemacht hatten, weswegen

„ ic!i dnr\n selbige voller Hoffnung, gcsciiwind wieder mit

„dem Wasen bedeckte. Nachdem ic!i nun diese iljre neue

„ Wohnung, welche immer feucht erliahen werden rnnfste,

,j täglich mit grofser Begierde undSorgf.ilt bcrrac!;lete, fand

,, ich endlich nach ver/losscnen i.\ Tagen, dafs sich ein!;'«

„in eine Piinpe verwandelt iiaiti^n.

„ Dem eisten Anblick nacl) , koinmi diese Pnppe einer
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„ressemble à une momie émmalllottée, et son corps est

„ terminé par deux pointes obtuses. Seize à vingt jours

„lui sujTisent en été pour passer à l'état d'insecte parfait;

,, mais les nymphes métamorpliosées en auîùmne demeu-

ft rent tout Tlnver sous cette forme et ne se développent

„ qu'au printemps suivant. A l'épocpe de ce changement

„ la nymphe se gonfle peu à peu jusqu'à ce que la peau

„ du dos se fend et par un mouvement approprié elle la

,, jette bientôt à l'écart. Le Coleoptére dans les premiers

„ momens est mol et jaunâtre; mais il se durcit et se co-

„ lore insensiblement, de sorte que huit jours après il est

„ prêt à prendre son essort.
"

Roesel Vol. ad. ins. aquat. No. i.

ESPÈCE REPRÉSENTÉE.
Fig. A. B. Dytiscus sul c a tus. Fahr.

Corps fort applati. Le mâle (Fig. ^i.) paroit lisse; mais

on découvre par la loupe qu'il est pointillé trés-serré; la

tele est noire, mais jaune prés de la bouciie; les palpes et



211

„eingewickelten Mumie gleich... doch haben diejenigen,

,, welche den Unterschied der Arten dieser Insekten 211

„wissen verlangen, vornemlich zu merken, dafs gegen-

„ wartige Puppe an ihrem Ende ein Paar stumpfe ockergelbe

„ S])itzen habe. . . Einige dieser Puppen blieben bei drei

,, Wochen, einige aber nur iG Tage in ihrem feuchten Be-

„ hähnifs liegen; diejenige Würmer aber, so sich erst im

,, Herbst verwandelt hatten, blieben als Puppen den ganzen

„Winter hindurch, bis in dem Frühling, in der nemlichen

„Wohnung; beide aber verwandelten sich endlich folgen-

„ dermafsen in einen Wasserkäfer.

,, Die Puppe geschvvoll gegen diese Zeit nach und nach

„ zieir.licli auf, dadurch aber berstete auf ihrem Piücken die

„Haut, von welcher sie umgeben war, von einander, welche

„sie dann durch etliche Bewegungen \on sich abstreifte,

,, worauf man bereits statt der Puppe einen Käfer da liegen

„sähe; doch war dieser Käfer noch sehr weich und hatte

„eine ganz gelblich weifse Farbe, welche aber, nachdem

„ der Käfer nocli g?inzer acht Tage in seinem feuchten Ge-

„ wölbe liegen blieb, täglich dunkler wurde, gleichwie

„ dann auch der Körper immer eine mehrere Härte erlangte.

Roesel Ins. Beliist. 2 Tli.

Wasser-Ins. No. i.

VORGESTELLTE ART.

Flg. A. B. Dymscus suIc atus. Fabr.

Mit einem sehr gedruckten Körper. Das Männchen

(Fig. ^.) scheint ganz glatt, allein man findet durch das

Suchglas, dafs es dick punktiert ist; Kopf schwarz, am
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les antennes sont aussi jaunes; le front est marqué d'un V

de celte couleur; deux tâches de même sont au-dessus des

yeux qu'elles touchent, enfin deux autres tâches oblougues,

réunies en bande transversale, ornent le sommet. Le cor-

celct brun foncé a une bordure jaune, plus large sur les

côtés, et une bande de même couleur inclinée vers les

angles inférieurs et dilatée en fer de pique dont la pointe

touche ces angles. Les élytres d'un gris brun noirâtre sont

bordées de jaune avec des points noirs; le dessous du corps

est noir; mais les anneaux du ventre ont cliacun une tâche

jaune latérale; les pattes antérieures, dont les tarses sont

très-dllatés, (Hg. 2.) sont jaunes, de même que celles du

milieu ; les postérieures sont brunes-noires ; m.ais les cuisses

ont le bout janne.

La femelle (Hg, B.) diaTère du m.âle par la bande du

corcelil plus étroite, parles élytres à côtes relevées dont

les sillons, qui les séparent, sont remplis de poils jaunâtres,

et par les tarses des pattes antérieures dont Itcs articles sont

simples et non dilatés, (fig. 7)-)

Longueur 7 à ö lignes. Largeur 4 à 5 lignes.

La métamorphose entière de cette espèce est aussi dccî îte

et peinte par Roesel Tom. 2. ins. aquat. i. pi. 5. La larve,

assez semblable à celle de Dyt. j/iarginalis, s'en dislingue

par sa taille plus petite, sa tête et sur-tout son cou. Celui-ci

est en effet très-alongé, et Roesel le prenant pour le

premier anneau, éloil surpris de ne pas y trouver la pic-

mière paire de pattes attachée. La nuinière de vivre, de

nager et de se méiamorphoser ne difière d'ailleurs en

rien de celle de margiiialis.
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Älund gelb ; Taster und Füiilliörner auch gelb ; von eben

der Farbe sind noch ein V über der Stirne, zwei Flecken

iiber den Angen und zwei andern länglichen Flecken

quer, wie ein Band, über den Wirbel gezeichnet; Haîs-

scJüld dunkelbraun mit einer gelben Einfassung, breiter

auf der Seite und einem gelben Querbaiîd
, gegen die

untern Winkel gekrümmt und pikeförmig erweitert. Deck-

flügel schwärzlich-graubraun, gelb eingesäumt und schwarz;

punklirt. Unterleib schwarz, die Bauchringe mit einriu

gelben Seitenfleck ; Vorderfafs gelb ; die Fuisglieder sehr

erweitert (Fig. 2.) mittlere Füfse gelb, Hinterfürse schwarz-

braun, Schenkelspitze gelb.

An dem Weibchen (fig. B.) das Querband des Hals-

schilds schmäler; Deckfiügel stark gefurclit ; die Furche

gelbhaarig; die Fufsglieder einfach, nicht erweitert (fig. 5.)

Länge 7—8 Lin. Breite 4^5 Linien.

Die ganze Verwandlung dieser Art ist auch von Roesel

beschrieben und abgemalt worden. (Tli. IL insect. aquar.

Taf. 5.) Die Larve ist derjenigen des Marginalis ähnlich,

nur kleiner; der FLiIs aber ist so verlängert, dafs ihn

Roesel für einen Ring ansah , und sich verwunderte das

erste Paar Fülse nicht dahin angeknkt zu finden. Uebrigens

sind die Lebensart dieser Art, das Sciiwimmen , die Yei>

Wandlung etc. gleich wie beym Marginalis.

IL P,
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Les autres esj'iùces européenîies de ce genre sont réduites

à un assez petit nombre. Voici celles que je connois :

DïTiscLS l(Ltix!;iinit<:.

margiiialis.

Mr. le Professeur Esp er à Erlang a fait quelques obser-

vations sur celle dernière espèce qui méritent d'être rap-

port èes.

Extrait (le sa lettre du 4« Mars igoC.

, Le Dytiscns margiiialis que je conserve depuis trois

, aus et demi dans un grand bocal de verre, se trouve

, toujours fort bien portani; je lui donne chaque semaine,

„ (jnelquefois plus souvent, gros comme une noisette de

,, boeuf cru, sur lequel il se jette avec avidité, faisant tous

„ ses efforts pour le transporter en lieu de sûreté, mais en

,, vain, paice que pour la facilité de le retirer je tiens ce

,, uKU-ceau attaché a un /d. Il peut jeûner au moins quatre

,, semaines. L'eau la plus trouble ne paroit pas non plus

„ l'inconuiioder ; mais sa voracité le rend cruel, même

„envers ses semblables, à moins qu'il n'ait pas voulu

„ reconnoitre pour tel YItyclroplùJus piceiis que je lui avois

„ associé dans le même vase. Ils parurent cependant d'abord

„ vivre assez pacifiquement ensemble; mais a^ant tardé trop

,,longtems à leur donner leur repas ordinaire, leDytisque

,, attaqua Thydropliile une fois pins grand que lui, et le

„mit à mort. Je les trouvai, au malin, accolés, et l'Iiydro-

,, pliile sans vie. Ne pouvant comprendre conuuent wn.

,, insecte si bien cuirassé avoit pu succomber; je les tirai

„ tous deux de Feau et vis que le Dj'üsque étoit parvenu
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Diese Gattung îst jetzt selir eingeschränkt. Die ein-

zigen europäischen mir bekannten Arten sind :

Dytiscls latisslmits.

viarginalls.

Ueber den letzten hat der Herr Professor Esper in

Evlan,s,'en einige Beobachtungen gemacht, welche wohl

verdienen hier nachgeliefert zu werden.

AiKzug aus s'^inpm Brief vom 4- März 1.906,

,, ATein Dytisciis inargiaalis befindet sich nun in meiner

„ Verwalirung seit drei und einem halben Jahr sehr wohl,

,, ich gebe ihm wöchentlich, zuweilen öfters, ein StCickchea

„ Rindfleisch , in der Gröfse einer Haselnüsse, über welches

„er begierig hinfiillt, und wenn es auch, zu leichterm

„Abnehmen, an einem Faden befestiget ist, so sucht er

„ es doch in Sicherheit zu bringen. Er kann aber auch

„ zu vier Wochen fasten, und das trübste Wasser schadet

„ihm nichts. Er ist aber gegen sein Geschlecht sehr

„ grausam , wenigstens mag er den HydropJiilus piceus ,

„den ich zugleich mit ihm in einem Gefäfs vervvalirte,

„nicht für seines Gleichen erkennen. Ich Iiatte beide

,, lange beisammen , da ich aber etwas zu lange ihnen,

„Nahrung zu geben mochte vergessen haben, griff der

,, Dyt, junrginalis den doppelt gröfsern Hydt opli. piceiis

,, an, und erwürgte ihn. Icii fand des andern Tages beide

,, beisammen, unrl den Hvdr. ohne alles Leben. Bei einem

,, so stark gepanzerten Thier ist es zu verwundern, wie

„es geiödiel werden konnie. Da ich l)ei le herausnahm,

,, fand ich, dafs der D3^tiscus seineu Rüssel in die einzig

„ weichen 1 heile iles Hydr. zwischen dem Kopf und de/n
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„ à percer son adversaire dans la seilte partie foible qu'il

,, pouvoit ofTiir^ c'est-à-dire, entre la lète et le corcelet,

., d'où Ion avoit peine à le dégager. Qui a donc appris à

„ cet insecte l'art qui exigeoit tant d'études et d'exercices

y, aux chevaliers qui combattoieut armés de toutes pièces

,, dans un tournois ? La quantité d'excremens qu'il rendoit

f,
obiigeoit souvent de lui nétoyer son v;ise et de renouveller

,, son eau. Pour rendre la chose plus facile, je mis environ

,, deux doigts de sable de rivière au iond de ce vase, qui

„ est haut d'un pied sur six pouces de diamètre.

„ Quant aux qualités météorologiques du Djusque, j'ai

„ observé qu'il suit assez bien le baromètre, s'élevant avec

„lui, selon ses divers degrés, et s'arrèrant à divers points

,, sur un bâton gros comme un tujau de plume que j'ai placé

„ à cette intention dans le vase, touchant d'un bout le fond

„et de l'autre le couvercle. L'air est-il couvert et agité?

,, il se tient au fond de l'eau, ou plus ou moins prés,

„ suivant les circonstances. !Mais lorsque le tems est beau ,

„il monte alors et s'élève même quelquefois au-dessus de

„ la surface de l'eau , et dans les deux cas plusieurs heures

j, auparavant. Pour le rendre plus exact dans ses prognos-

„ tiques, il est bon de ne lui donner à manger cju'une fois

,, la semaine et même de lui retirer le morceau de viande

,, dès qu'il s'e;t reini. Ce qui est singulier est qu'il en

., suce le sang d'une manière si* complette que ce morceau

„n'est plus qu'une masse blanche et légère qui flotte

„ sur l'eau.
"

Dytiscus punciulatiis appartient sans doute aussi à ce

genre. Je n'ai pu me le procurer jusqu'ici.



,j Brustscliüd eingesenkt halte und kaum los zu machen

,, war. \Yer hat diesem Thier die niilitairische Künste

„ gelehrt die wahrhaft mehrere Unterweisung als zu einem

„ Tournier in Panzer und Helm erfordern ? Im Wachs-

„ thum bemerkte ich nicht die mindeüe Zunahme , nn-

„ geachtet der Absatz des Kollïes sehr stark ist, und daher

,, frisclies Wasser, wenigstens alle Wochen mufs genoin-

„ men und aucii das G'-lafs gereiuiget werden. Ich legte

,, auf dem Boden des Zuckerglases , das einen Fufs Höhe

„und einen halben Breite hatte, ohngefahr zwei Finger

„hoch Flufssand, um das Säubern zu erleichtern.

„ In Hinsicht meteorologischer Beobachtungen habe ich

„einzig als das Gewisseste bemerkt, dafs er, wie bei dem

„Steigen des Barometers, sich in der Höiie erhält, und

„ dies sogar in unterschieduen Graden. Ich habe ncudich

„vom Deckel des Gefässes einen federkieldicken Stab

„von Holi bis in den Sand des Glases auf dem Boden

„ eingesenkt, an den sich der Käfer anhält. Ist es trüb und

„ stürmend, so liegt er zu Boden oder hält sich wenigstens

„ bis zur Mitte des Stäbchens an ; bei heiterm Vv etter, und

„ dies auch nach beiden Ereignissen^ wohl ein zehn S;un-

„ den zuvor, begiebt er sich in die Höhe, und öfters über

„ die Wasserfläche. Doch zu diesen Beobachtungen darf

„man ihm nur wöchentlich einmal Währung geben, und

„nach Geniifs solchen bald wieder herausnehmen... Son-

,, derbar, dafs er das Piothe oder das Blut so aussaugt, uafs

„ nur eine weilse schwimmende JNIasse übrig bleibt."

Dyliscus pnnctulatiis gehört wahrscheinlich hicher. Ich

habe ihn aber bis jetzt noch nicht erjictlten können.
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B. Dernier article des palpes intermédiaires et postérieurs petit,

siihulé.

Pénultième des iutermédiaires plus grand rj^ue le dernier.

TRENT-UNIEME GENRE. Hoplitus.

FI. XXXI.

Caractère tiré des parties de la bouclie.

Palpes antérieurs de deux, articles cylindriques couchés sur

t^

I
les mâchoires.

( inlermèdiaires de quatre articles ; le ]ircniier le plus

Fig./ court, le second irioins long que le troisième, le

dernier petit suLulé.

c postérieurs de trois articles ; le second le plus long
,

le dernier petit sul)ulé.

J\Ianclibules (a) coruées, courtes, fort échancrèes au sommet.

J\Lichoires (b) membraneuses , arquées , ciliées à l'intérieur de

soyes fortes, mêlées de plus foil>les.

Lèvre -. cornée, iridentée, la dent du milieu plus courte,

\ (c) les latérales arrondies à l'ex-térieur.

Languette J membraneuse, carrée, ciliée de poils fins.

Caractère tiré d'organes extérieurs.

Palpes dernier article des intermédiaires et postérieurs

petit, subulé.

Fig. i. y Pénultième des intermédiaires plus grand

I
que le dernier.

( antennes insérées enire les yeux, linéaires de onze ar-

ticles ; le troisième le plus court , les suivans

allant un peu en s'alongeant.

_. \ Jambes nniériciircs sans échancruie.
Fig. 2. I

I
Tarses do cin(| ar'iicles ; les quatre premiers obconiques,

allant eu diminuant; le dernier oblong terminé

par deux crochets.

Les Hoplites ont le corps o\al, fort bombé; la base du
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B. Enilglicfl (lerMittlern und Hintertastcr klein pfricmenfurinig.

Vorletztes der Mittlern gröfser als das letzte.

EIN UND D Pi E I S I G S T E GATTUNG.-
HoPLiTUs. Taf. XXXI.

Kenn^cicllen ans den Mimdtlteilen.

Taster ^vordere aus z'.vei walzenfönurgen auf die Kinnladen

iigebogentn Gliedern,

:re vieri;liedig ; das dritte Glied das kürzeste,

f
/ ''

-y liiiiaeboijentn Gliedern,

;•
V mittler

j <^'.\ das zweite minder lang als das dritte; das End-

I giied klein ]jfrienieiiförniig.

\c hintere dreigliedig; das zweite das liingste , das letzte

klein pfriemenfonnig.

Kiefer (a') bornariig, kurz, stark abgestutzt.

Kinnladeii [!/) iiautig, gebogen, an der Innenseite mit starken und

weiclieu Eorsten gefranzt.

hippc >. horuartig, dreizaliuig, der Miitelzalin kürzer, die

\{c) Seiienzähue an der Ausseuseite zugerundei.

Zünglein J häutig, viereckig, mit feinen Haaren getraiizt.

{

Aeussere Kennzeichen.

Taster. Endglied der mittleru und hintern klein ,

a pfricnienförniig.

Fig. i./ Vorletztes Glied der mittlem gröfser als das

I
letzte.

\ Fühler zwischen den Augen, fadenförniig , zelingliedig ;

das dritte Glied das kiirzeste, die fülgeuden all-

raählig lünger.

6 T'^orderschceiteti ganz.

I
fiijsglicüer fünf; die vier ersten verkehrt kegelförmig,

alluiühlig abnehmend ; das letzie luriglich mit

zwei Klauen.

Die Allen dieser Galtung haben einen eyföruiigen sehr

jewöibien Köi"|^er ; der Grund des HaJsschilds ragt ^^c^ea

Ti,
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corcelet s'avance en pointe sur les élylres, comme pour y

remplacer l'écusson qui manque; mais ce qui les distingue

plus particulièrement est une sorte de cuirasse qui couvre

la partie supérieure de Tabdomen et le haut des cuisses

postérieures.

On ne conn'oit ni leurs larves ni leurs métamorphoses.

ESPÈCES REPRÉSENTÉES.

Fig. a. A. HoPLiTUs fulvus. Dyt. Fahr,

Entièrement ferrugineux sombre et pointillé par-tout.

Les élytres rayées de plus gros points, sont marquées de

divers traits noirs, distribués sur toute la surface. Sa lon-

gueur est au moins de 2 lignes. La fig. A. est grossie à la

loupe.

On le trouve en Suisse et en Allemagne.

Fig. b. B. HoPLiTUS ijnpressus. Dyt. Fabr.

Celui-ci ne passe guères une ligne. Sa couleur est un

ferrugineux plus clair ; on remarque sur le corcelet deux

fgures adossées un peu cordiformes, tracées en traits

obscurs. Les élytres ont des stries de gros points, teints

de noir. La fig. B. est grossie à la loupe.

Il n'est pas rare dans les eaux.

Les autres espèces de ce genre sont

HoPLiTUs obliqnus Dj t. Fcibr.

margine piinctalus Panz.



den DeckHiîgeIn spitzig hervor , als wenn er das felilende

Scliildlein zu ersetzen bestimmt wäre. Was sie aber noch

besser untersclieidet, ist eine Art Panzer , welche den Ober-

theil des Abdomen und der Schenkel bedeckt und beschirmt.

Die Larven nebst ihrer Verwandlung sind bis jetzt un-

bekannt.

VORGESTELLTE ARTEN.

Fig. a. A. Hoi-Lirrs fulvns. Dyt. Fahr.

Ganz dunkel rostfarbig und überall punktirt; Deck-

fUigel mit noch grobem Punkten gestreift, sind überdies

mit vielen schwarzen Strichen überzogen. Fig. A. ver-

gröfsert.

Länge 2 Linien.

Man findet ihn in der Schweiz und in Deutschland.

Fig. h. B. HoPLiTUs impr essus, Dyt. Fabr.

Dieser nicht viel über eine Linie lang ist heller rost-

farbig; Halsschild mit zwei dunkeln herzförmigen Zeich-

nungen ; Deckflügel mit groben schwarzen Punkten ge-

streift. Fig. B. vergröfsert.

Ein nicht seltener Wasserkäfer.

Hieher gehören

HorLiTUS obliqniis Djt. Fabr.

niargiue pmictntus Panz,
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C. Dernier article ôes palpes intermédiaires oLlong ovalaîre,

tlfs |joslérieiirs plus large et cclianné.

l'cauhitiiie des iiiterinci'iaires plus court que le tleraier.

T R E N T E - D E U X I È .ME G E N R E. Noi erus.

FI. XXXH.

Caracière tiré des pajties de la bouche.

Pnlpcs Ç aiucrteiircs de deux articles rylindritiucs , le second

? plus long.

iiiicriiu'dinire^ de quatre artf'r'les ; le premier et le

rigC troisième les [dus courts; le dernier ovalaire un

d peu puiutu.

y c po'ilr.-irur.i de trois articles , les deux premiers courts;

le dernier plus grand , large et cchancré.

Alaïuhhulcs (rt) cormes, courtes, fort ecbancrees au sommet , avec

une jtitite deut au-dessous.

ßJuc/ioircs {h) mumliraneîises
,

j^ointues , arquées, garnies à l'in

-

téritur de quelques soyes épineuses plus courtes du

côté de la hase.

Lèvre ^ cornée, à jieine tridentée, la dent du milieu peu

(
LavsuelLe -^

(c) saillante, les latérales arrondies à l'extérieur,

membraneuse , carrée , ciliée de poils lins et courts.

(

Caracu're lire d'organes extérieurs.

f Paljjcs dernier article des intermédiaires ovalaire, un

I peu pointu, des postéiieurs large et écbancré.

Fig. 1./ Pénultième des intermédiaires plus court que

! le dernier.

Anlcnnes de onze articles; les premiers petits, allant

du second en augmentant jusqu'au cinquième
,

qui est le plus large, et de-là en diminuant

ius(]uau dernier, qui est pointu.

Ce sont celles du mâle; à la iemelle c'est le septième

artiiic qui est le j.lus large.

Jambes iiiUcrietircs sans écliancrure.

j'ars-cs de cinq ariitlts ; le premier gros oLconique,
i^'>. 5.
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C. Endglied (îer Mltteltastcr eylllnglich , spitzig ; der Ilinter-

tasîer ausgerandet.

Vorlcutcs Glied der Mittcltasler kürzer als das letzte.

ZWEI ÜA'D D REISIGS TE GATTUNG,
NoTERus. Taf. XXXn.

Kennzeiclicn aus den iNIandilieilen.

Taster ( vordere aus zwei walztiifor.uijj'cn Gliedern ; das zweite\zster { vordere aus zwei

C l> \ lias liiricste.V tili-) itiâit^att.

j} ^initiiere viergliedig ; das erste und das drirte die kür-

^' V zfsten ; das Endglied evliinglich etwas spitziaj.

\c hintere drcigliedig ; die zwei ersten kurz; das letzte

giufser, breit uud ausgeraudet.

Kiefer (a) hornaiiig, kurz, an der Seite stark abgestutzt; cia

kleiner Zubii gegen der Mitte.

Kinnladen [b) hautig, spitzig, gebogen, am Tnnenrando mit ei-

nigen doruarligcQ gegen der Basis kurzem Borsten

gcfranzt.

Lippe \ lioniartig, kaum dreiznhnig , der Mittelzahn wenig

* (c) erhoben , die Seitenzähne an der Ausseiiseite zu-

f gerundet.

Z.'inglcin J hautig, viereckig, luit feinen uud kurzen Ilaaren

gehauzt.

Aeussere Kennzeichen.

/ Taster Endglied der Mitleltaster evläuglieh spitzig; der

3 Hinteren breit uud ausgerandet.

Fi", i"'
' \ Vorletztes Glied der nüttlern kürzer als das letzte.

|[
fahler eilfgliedig; die ersten kurz, alliuiililig breiter bis

auf das fünfte; (Üe ûl)rigeu al!u;iih!ig kürzer

und dünner; das i'ndg'ied siiiizls;.

Bei deu\ Weibchen ist das siebente Glied das breiteste.

I f orderschienen ganz.
Fig. 2. < ,. .

',

I F'.fsgaedcr ixiiii; dds ersle ülitd grofs , verkehrt kegel-
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les trois suivans allant en riimrnuant ; le dernier

oblong, termine par deux crochets.

La seule espèce que je connoisse de ce genre a des

c.iracit-res si marqués, tant aux paipes qu'aux antennes,

qu'il est étonnant qu'elle soit reitée si longtems avec les

Djiisques.

ESPÈCE REPRÉSENTÉE.
r.'g. a. A. XoTERUS crassicornis. Dyt. Fuhr,

La couleur dominante est un ferrugineux obscur; mais

la tête et le corcelet sont plus clairs , de même que les

palpes, les antennes et les pattes; le dessous du corps est

plutôt noirâtre.

La fig. A. est grossie à la loupe.
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fcrmig, die drei folgenden allmälilig akneb—

meod , das Endglied länglich mit z-rrei Klauen.

Die einzige mir bekannte Art dieser Gattung bat so

viel Ausgezeichnetes sowohl an den Tastern als an den

Fühlhörnern, dais zuwandern ist, wie sie so lange unter

der Gattung Dytùcus hat bleiben können.

VORGESTELLTE ART.

Fig. a. A. NoTEKCS er assico mis. Dy i. Fabr.

Dunkel rostfarbig , der Kopf aber und das Halischild

heller; die Taster , die Fühlhörner und die Fülse eben so;

unten ist der Körper schwärzlich.

Fi^. --1. ver^röfiert.
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EXPLICATION DES PLANCHES.

PI. I. OcvrjROMrs.

Caractères du genre grossis a la loupe,

fi g. a. Mandibule,

ù. Mâchoire avec ses deux palpes (antcrlciir et inlcr-

iiiédiairc.)

c. Lèvre et languette avec les palpes postérieurs,

fig. I. Tcte avec une antcnue et les articles saülans ries

palpes.

1. Jainije antéiieure avec son tarse.

ESPÈCES.
fig. rt. OCYDROMUS modcStlK! Ol 1 11°

/-; ,
î'"<^ grandeur naturelle.

ù, — — — Jlatninitlatiis J

J-
grossis à la loupe.

PI. IL Trechus.

Caractères dn genre grossis à la loupe.

f.g. a. Mandibule.

b. Mâchoire avee ses deux palpes.

c. Lèvre et languette avec les pilpes postérieurs.

fig. I. Tête avec une antenne et les ariitlcs sailians des

palpes.

2. Jambe antérieure avec sou tarse.

ESPÈCES.
li''. n. TiiECHus mericllanus O

, , . n^ «lie grandeur natiirelle.
h. — — rnl/cns ^

i grossis à la loupe.

PI. m. Lebia.

Caractères du genre grossis à la loupe.

fig. n. Pv'ïanclibule.

[>. iViaclioii'e avec ses deux palpes.

c. Ldvic et laiigutiie avec les palpes postérieurs.
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ERKL7ERUNG DER KUPFERTAFELN.

Taf. I. O CYDROMUS.

G'Tttnn^skennzeichen vergrüfsert.

iig. a. KicftT.

b. Kinnicide mit ihren zwei Tastern (Vorflcr- und

Mittehnster.)

c Lippe uiul Zi!fij,'lein mit den Tlintertastern.

Iig. I. Kopf ifiit einem Fühlhorn und eleu liervoiragenden

Gliedern der Taster.

2. Vordevsrliienen mit ihren Fufjgliedern,

A n T E N.

f)2f. o. OcyDrioML.s maiJcsiia ^ .- i- i r> r°
J.

naturliche Urofse.
//. — — — flninmiilntus S

^V. _ _ _ — _ -1

> vergrolsert.
B. — — — — — S

^

Taf. IÎ. Trechus.

Gattungskennzeichen vergröfiert:.

fig. a. Kiefer.

h. Kitinlaile mit ihren zwei Tastern (Vorder- und

Milteltaster.)

c. Lippe und Züngleia tuit den TTintertastern.

fig. I. Kopf mit einem Fiililhorn und den hervorragenden

Gliedern der Taster.

2. Vordersebienen mit ihren Fufsglledern.

ARTEN.
flg. n. Trechus mcridlanns '>

.. i. t ,^ ..,.°
\ natürliche Grolse.

b, — — niucui V»

„' > vcrgröfüert.

Taf. III. Lr.ßiA.

Gattiingskennzcichen vergrüfsert.

fig. n. Kiefer.

b. Kiiiriiade mit ihren iwci Tastern.
c. Lippe und /.iiugieiu mit deu iiiutcrta;:erD.
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flg. I. Tête avec une antenne et les ariicles saillans des

palpes.

2. JamLe aatc'rleure avec son tarse.

ESPECES.

f]g. a, Lecia fenestrata

h. — — crnx minor

„
^

i grossis à la loupe.

(.de grandeur naturelle.

PI. IV. Brach iNUs.

Caractères du genre grossis à la loupe.

fig. a. Mandibule.

b. Mâchoire avec ses deux palpes.

c. Lèvre et languette avec les palpes postérieurs,

fig. I. Tttc avec une antenne et les articles saillans des

paljjcs.

2. Jambe antérieure avec son tarse.

ESPÈCES.

lig. a. Brachi.nus cœriilcocppJialus '-t de grandeur na-

ù. — — sclopeta J turelle.

B.
K grossis à la loupe.

PI. V. Odacantha.

Caractères du genre grossis à la loupe.

fig. a. Mandibule.

b. Mâchoire avec ses deux palpes.

c. Lèvre et languette avec les palpes postérieurs.

fig. I. Ttte avec une antenne et les articles saillans des

palpes.

2. Jambe antérieure avec son tarse.

ESPÈCE.

fig. a. Odacantha. melaniira de grandeur naturelle.

A. La même grossie à la loupe.
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flg. I. Kopf mit einem Fühlhorn und den hervorragendeo

(Jliedera der Taster,

2. Vorderscbienen mit ihren Fufsgliedern.

ARTEN.
fijr. a. Lebia fenestrata 'j ^.. i. i , n^-ro j 1 natürliche Oroise..

b. — — crtix minor S
'

i vergröfsert.

Taf. IV. Br.ACHiNUs.

Gaitungskennzeichen vergröfsejt.

üg. a. Kiefer.

b. Kinnlade mit ihren zwei Tastern.

c. Lippe und Zünglein mit den Hintertastern.

fig. I. Kopf mit einem Fühlhorn und den hervorragenden

Gliedern der Taster.

a. Vorderschienea mit ihren Fufsgliedern.

ARTEN.
flg. a, Brachinus cœritleocephaliis o .. ^^ ^ r> -r°

,
> natürliche Oroise.

b. — — — sclopeCa J
yi — ^ — — "^ O'

> vergröfsert.

Taf. V, Odacantha.

Gattitngskennzeichen vergröfsert.

fig. rt. Kiefer.

b. Kinnlade mit ihren zwei Tastern,

c. Lippe und Zünglein mit den Hintertastern.

fig. 1. Kopf mit einem Fühlhorn und den hervorragendeo

Gliedern der Taster.

2. Yurderschienen mit ihren Fufsgliedern.

A R T.

flg. a. Odacantha vielanura

J, — — — — vergröfsert.

//. o
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PI. VI. SroMis.

Caractères du genre grossis à la loupe.

fig. a. Mandibule.

b. IMaclioire avec ses deui palpes.

c. Lèvre et languette avec les palpes postérieurs.

f)g. 1. Tête avec une antenne et les articles saillans des

palpes.

2. Jambe antérieure avec son tarse.

ESPÈCE.
fîg. a. Storîis pitmicatus de erandeur naturelle,

^. — — grossi à la loupe.

PI. VII. LORICERA.

Caractères du genre grossis à la lorpe.

fig. n. Mandibule.

L, Mâchoire avec ses deux palpes.

c. Lèvre et languette avec les palpes postérieurs,

fig. I, Tête avec une antenne et les articles saillans des

palpes.

2. Jambe antérieure avec son tarse.

ESPÈCE.
fig. a. LojiiCEKA piliconiis de grandeur naturelle.

yi. — — — — grossie à la loupe.

PI. Vm. Clivxna.

Caractères du genre grossis à la loupe.

fig. a. Mandibule.

b. Mâchoire avec ses deux palpes.

c. Lèvre et latiguette avec les palpes postérieurs.

fig. I. Tête avec une anteuue et les articles saillans des

palpes.

2. Jambe antérieure avec son tarse.

ESPÈCES.
fiff. a. Clivina arenaria 'î

i i n°
J-
de grandeur naturelle.

b. — — cibba Jb. — — gibba

î- grossis à la loupe.
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Taf. VI, SroMis.

Gattungskennzeichen vergröfsert.

Hg. a. Kiefer.

b. Kinnlade mit ihren zwei Tastern.

c. Lippe und Zünglein mit den Hintertastern.

flg. 1. Kopf mit einem Fühlhorn und den hervorragendsn

Gliedern der Taster.

2. Vorderschieuen mit ihren Fufsgliederu.

ART.

fig. a. Stomis pumicatus natürliche Gröfse.

A. • __ _ vergröfsert,

Taf. VII. LORICERA.

Gaitungskennzeichen vergröfsert.

fig. a. Kiefer.

b. Kinnlade mit ihren zwei Tastern.

c. Lippe und Zünglein mit den Hintertastern.

fig. I. Kopf mit einem Fühlhorn und den hervorragenden

Gliedern der Taster.

2. Vorderschienen mit ihren Fufsgliedern.

ART.
fig. a. LoKicERA pilicornis

A. — — — — vergröfsert.

Taf. Vm. CnviNA.

Gattungskennzeichen vergröfsert.

fig. a. Kiefer.

b. Kinnlade mit ihren zwei Tastern.

c. Lippe und Zünglein mit den Hintertastern.

fig. I. Kopf mit einem Fühlhorn und den hervorragenden

Gliedern der Taster.

2. Vorderschienen mit ihren Fufsgliedern.

ARTE N.

flg. a, Clivi^a arenaria

b, — — gibba
> natürliche Gröfse.

J vergröfsert.
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Pl. IX. SCARITES.

Caractères du genre grossis à la loupe.

fig. a. jNIandihule.

b, Mâchoire avec ses deux palnes.

c. Lèvre et languette avec les palpes postérieurs,

fig. I. Tète avec une antenne et les articles saillans des

palpes.

2. Jambe antérieure a\ec son tarse.

ESPECES.
fi2r. r.. ScARiTEs gigai -)
°

, , , ^.. > de grandeur naturelle.
b. — — saùulosus Uliv. J

PI. X. HArj'iO.US.

Caractères du genre grossis à la loupe.

fig, a. Älandibule.

b. Mâchoire avec ses deux palpes.

c. Lèvre et languette avec les palpes postérieurs,

fig. I. Tète avec une antenne et les articles saillans ù.Ç'^

palpes.

2. Jambe antérieure avec son tarse.

ESPÈCES.
fie. A. Harpalus cephalotes 1 , , „^ „ . , J- de erandeur naturelle.

PI. XI. Zaerus.

Caractères du genre grossis a la loupe.

fig. a- Mandibule.

b. Mâchoire avec ses deux palpes.

c. Lèvre et languette avec les palpes postérieurs,

fig. I. Tète avec une antenne et les articles salUans des

palpes.

3. Jambe antérieure avec son tarse.

ESPECE.
fig. A. Zabuls gibhiisLS glbOltS O

, . , 5- de erandeur naturelle,
tme vu de cote J °B. La même

PI. Xn. Sphodrus.

Caractères du genre grossis à la loupe,

fig. a. Mandibule.

b. Mâchoire, avec sçs deux palpes.
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Tai, K. ScARiTSi.

Gattungskennzeichen vergröiserr.

-Rg. a. Kieler,

b. Kinnlade mit ihren rwei Tastern.

c. Lippe und Zünslein mit den Hintertasrem.

fig. I. Kcpf mit einem Fâhluorn und den hervorragen-

den Gliedern der Taster.

a. Vorderscluenen mit ihren Fufsgliedem.

ARTEN.

b. — — sc:b::Icj:is01iv.S

Taf. X, Hi?.PALrs.

Gattungskennzeichen vergrölsert.

£g. rt. Kiefer,

b. Kinnlade mit ihren zwei Tastern.

c. Lippe und Zünglein mit den Hintertistern,

£g. I. Kopf mit einem Fühlhorn und des hervorragen-

den Gliedern der Taster.

3. Vorderschienen mit ihren Fufsgliedem.

ARTE N.

fifr. .4. Harpalvs ccohalotes -> - i- • r^ -y°
„ , i naturüche Grofse.
B, — — tricolor j

Taf. XI. ZAEF.U5.

Gattungskennzeichen vergröfsert.

ßg. a. Kiefer.

b. Kinnlade mit ihren rrrei Tastern.

c. Lippe und Zünglein mit den Hintertastern.

fig. 1, Kopf mit einem Fühlhorn und den hervorragen-

den Gliedern der Taster.

2. Vorderschienen mit ihren Fuisgliedern.

A R T.

fig. A. Zatris gibbtis

B. Selbiger von der Seite
natürliche Grofse.

Tal". XII. SriiCDRUs,

Gattungskennzeichen Yergrôfsert.

ßg. (t. Kiefer.

b. Kinnlade mit ihren iwci Tastern.
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c- Lèvre et languette avec les palpes postérieurs,

iîg. I. Tite avec une antenne et les articles saillaus des

palpes.

a. Jambe antérieure avec son tarse.

ESPÈCE.
fîg. A. SpHonnts planus de grandeur naturelle.

ß. — — cuisse avec le troclianter grossis.

PI. XÎII. Badister.

Caractères du genre grossis à ]a loupe,

fig. a. Mandibule.

Z». Mâchoire avec ses deux palpes.

c. Lèvre et languette avec les palpes jiostrrieurs.

fîg. I. Tète avec une autenue et les articles saillans des

palpes.

a. Jambe antérieure avec son tarse.

ESPÈCE.
fig, A. Badisteii bipustulattis de grandeur naturelle.

B. Le même grossi à la loupe.

PI. XIV. Tarus.

Caractères du genre grossis à la loupe.

fig, a. Mandibule.

b. Mâchoire avec ses deux palpes.

c. Lèvre et languette avec les palpes postérieurs,

fig, I. Tète avec une antenne et les articles saillans des

palpes.

3. Jambe antérieure avec son tarse.

ESPÈCES.
fig. a, Takus cras'sicollis 1 i i ,,

, , ,. i de grandeur naturelle.
b. — — numeralis J

J grossis à la loupe.

PI, XV. Panagaeus.

Caractères du genre grossis â la loupe.

fîg. a. Mandibule.

b. Mâchoire avec ses deux palpes.

c. Lèvre et languette avec les palpes postérieurs,

fig. I. Tète avec une anteune et les articles saillans des

palpes,

2. Jambe antérieure avec son tarse.
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c. Lippe nnd Zünglein mit den Hintertastern.

Fl", I. Kopf mit einem Fühlhorn und den hervorragen-

den Gliedern der Taster.

2. Vorderschienen mit ihren Fufsgliedern.

ART.
fig. ^. Sphodrus planne natürliche Gröfse.

D, Schenkel und Schenkelanhang vergröfsert.

Taf. XIII. Badister.

Gattungskennzeichen vergröfsert.

fig, a, Kiffer.

b. Kinnlade mit ihren zwei Tastern.

c. Lippe und Zünglein mit den Hintertastern.

fig. I. Kopf mit einem Fühlliorn und den hervorragen-

den Gliedern der Taster.

2. Vorderschienen mit ihren Fufsgliedern»,

ART.
fig. À. Badistur bipHstnlatiis natürliche Gröfse.

A. — _— __ _ — vergröfsert.

Taf. X^V^ Tarus.

Gattungskennzeichen vergröfsert.

fig. a. Kiefer.

h. Kinnlade mit ihren zwei Tastern,

c. Lippe und Zünglein mit den Hintertastern,

fig. I. Kopf mit einem Fühlhorn und den hervorragen-

den Gliedern der Taster.

2. Vorderschienen mit ihren Fufsgliedern.

ARTEN.
fig. a, Tarus crassicolUs "k

, , ^ ,•

, 7 1 r natürliche GröfiC.
0, -— — hutncralis J

r. ______ __ > vergröfsert.

Taf. XV. Panagaeus.

Gattungskennzeichen vergröfsert.

Kg. a. Kiefer.

Ij. Kinnlade mit ihren zwei Tastern.

c, Lippe und Zünglein mit den Hiotertasiem.

fig. I. Kopf mit einem Fühlhorn und den hervorragenden

Gliedern der Taster.

2. Vorderschienen mit ihren Fufsgliedern.
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ESPÈCE.
Bg. a. Panagakus criix major de grandeur naturelle.

A. Le même grossi à la loupe.

PI. XVI. LiciNUS.

Caraclèues du genre grossis à la loupe.

fig. «. Mandibule.

b. Mâchoire avec ses deux |ial])es.

c. Lèvre et langiieite avec les palpes postérieurs.

^g. I. Tête avec uue aateane et les articles saillans des

palpes.

', 3. Jambe antérieure du mâle avec son tarse.

3. "— — — — de la femelle .

ESPÈCES.
fig. a. Licisus cns^idciix 1 i , i,

, ., , / ^ de grandeur naturelle.
b. — — supfioicles J

'

> grossis à la loupe.

PI. XVII. Galerita.

Caractères du genre grossis à la loupe.

fig, n. Mandibule.

b. Mâchoire avec ses deux palpes.

c. Lèvre et languette avec les palpes postérieurs.

fig. 1. Tête avec une antenne et les articles saillans des

palpes.

a. Jambe antérieure avec son tarse.

ESPÈCES.
fig. a. Galerita olens '\

^ -, i,

, / • j J- de grandeur naturelle.
b. — — fasciolata J "

A.

B.
î- grossies à la loupe.

PI. XVIII. Drypta.

Caractères du genre grossis à la loupe.

fig. a. Mandibule.

b. Mâchoire avec ses deux palpes.

c. Lèvre et languette avec les palpes postérieurs.

fi». I. Tête avec uue antenne et les articles saillans des
o

palp<-s

3. Jambe antérieure avec son tarse.
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ART.
f\g. a. Panac.auus crux major natürliche Gröfse.

A, — — — — — vergröfsert. _j

Taf. XVI. LiciNus.

Gattungskennzeichen vergröfsert.

fig. a. Kiefer.

b. Kinnlade mit ihren zwei Tastern.

c. Lippe und Zünglein mit den Hiutertastern.

fig. I. Kopf mit einem Fühlhorn und den hervorragenden

Gliedern der Taster.

1. Vorderscliienen des Mäanchens mit ihren Fufs-

gliedeni.

5. — — — des Weibchens

ARTEN.
fig. (7. Licir<us cassicJeiis

b. — — silplioïdes

p __ J- vergröfsert.

Taf. XVII. Galerita.

Gaitnngskennzeichen vergröfsert.

fig. o. Riefer.

b. Kinnlade mit ihren zwei Tastern.

c, Lippe und Zünglein mit den Hintertastern.

fig. I. Kopf mit einem Fühlhorn und den hervorragenden

Gliedern der Taster,

2. Vorderschienen mit ihren Fufsgliedern.

ARTEN.
fig. a. Galekita oleiis o

, r 1 f natürliche Gröfse.
ü. — — jasciolata J

a __ |- vergröfsert.

Taf. XVIII. Drypta.

Gattungskennzeichen vergröfsert,

fig. a. Kiefer.

b, Kinnlade mit ihren zwei Tastern.

c. Lippe und Zünglein mit den Hintertastern.

fig. I. Kopfmit einem Fühlhorn und den hervorragenden

Gliedern der Taster.

2. Vorderschienen mit ihren Fufsgliedern.
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ESPECE.
fig. a. Drypta emarginata de grandeur naturelle.

A. — -^ — — grossie à la loupe.

PI. XIX. CVCHRUS.

Caractères du genre grossis à la loupe,

fig. a. Mandibule.

b. Mâchoire avec ses deux palpes.

c. Lèvre et languette avec les palpes postérieurs.

fig. I. Tète avec une antenne et les articles saillans des

palpes.

2. Jambe antérieure avec son tarse.

ESPÈCES.
fig. A. CvcHBus attenuatiis 1 , ,

r, } de prandeur naturelle.
B, — -— rostrattis v3

PI. XX. CvRABtTS.

Caractères du genre grossis à la loupe.

fig. a. Mandibule.

b. Mâchoire avec ses deux palpes.

c. Lèvre et languette avec les palpes postérieurs.

fig. 1. Tête avec une antenne et les articles saillans de«

palpes,

2. Jambe antérieure avec son tarse.

ESPÈCES.
fig. y4. CarABUS morbilloaus O

r, ... J de grandeur naturelle.
IS. ^ — irregnlans J °

PI. XXI. Calosoma.

Caractères du genre grossis à la loupe.

fig. a. Mandibule.

b. Mâchoire avec ses deux palpes.

c. Lèvre et languette avec les palpes postérieurs.

fig. I. Tête et corcelet avec une antenne et les articles

saillans des palpes.

2. Jambe antérieure avec son tarse.

ESPECES.
fig. A. Calosoma sycophanta

B, — — sericeuin
> de grandeur naturelle.
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ART.
Bg. a. Drypta emarginata natürliche Gröfse.

j4. — —- — — vergröfsert.

Taf. XIX. Cychrus.

Gaitungskennzeiclien vergröfsert.

flg. a. Kiefer.

b. Kinnlade mit ihren zwei Tastern.

c. Lippe und Zünglein mit den Hiutertastern.

flg. I. Kopf mit einem Fühlhorn und den hervorragenden
Gliedern der Taster.

2, Vorderschienen mit ihren Fufsgliedern.

ARTEN.
fig. n, Cyciibl's altenualus 'j

D , , ^ natürliche Gröfse.
ß. — — roslraiiis J

Taf. XX. Carabus.

Gattnngskennzeichen vergröfsert,

fig. a, Kiefer.

b. Kinnlade mit ihren zwei Tastern.

c. Lippe und Zünglein mit den Hintertastern.

fig. I. Kopf mit einem Fühlhorn und den liervorragendcn

Gliedern der Taster.

2. Vorderschienen mit ihren Fufsgliedern.

ARTEN.
flg. A. Carabus morbillosits o

r, 7 ( natürliche Gröfse.
B. — — irregulnris J

Taf. XXI. Calosoma.

Gattungskennzeichen vergröfsert.

fig. a, Kiefer.

b. Kinnlade mit ihren zwei Tastei-n.

c. Lippe und Zünglein mit den Ilintertastern.

fig. I. Kopf mit einem Fühlhorn und den hervorragenden

Gliedern der Taster.

2. Vorderschienen mit ihren Fufsgliedern.

ARTEN.
fig. y4. Calosoma sycophanta o

i i ^ ,.

n "
. i natürliche Gröfse.

/>. -^ — senceiiin v»



PI. XXII. Nebria.

Caractères du genre grossis à la loupe.

fig. a. Manilibule.

b. Mâchoire avec ses deux palpes.

c. Lèvre et languette avec les palpes postérieurs,

fig. 1. Tète avec une antenne et les articles saillans des

palpes.

3. Jambe antérieure avec son tarse.

ESPÈCES.
iiflr, a. Nf.bria snhulosa 0,11

, , . ,,. t de grandeur naturelle.
h. — — brevicoHis J "

B. La dernière grossie à la loupe.

FJ. XXm. Leistus.

Caractères du genre grossis à la loupe.

f:g. a. Mandibule.

b. Mâchoire avec ses deux palpes.

6. Lèvre et languette avec les palpes postérieurs,

fig. I, Tête avec une antenne et les articles saillans des

palpes.

2. Jambe antérieure avec son tarse.

ESPÈCES.
flg. a. Leistus cœrnlcns T , 1 ,,"

^ > de grandeur naturelle.
b. — — rtifescens J °
b. — — rtifescens

i grossis à laiou ne

PI. XXIV. ClCINDELA.

Caractères du genre grossis à la loupe.

fig. a. Mandibule.

b. Mâchoire avec ses deux palpes.

c. Lèvre et languette avec les palpes postérieurs,

fig. I. Tête avec une antenne et les articles saillans des

palpes.

2. Jambe antérieure avec son tarse.

ESPÈCES.
fig. a. CiciNDELA sylvatica O , , ,,°

, .
} de grandeur naturelle.

b. — — suiiintn J °

B. La dernière grossie à la loupe.
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Taf. XXII. Nebria.

Gattungskennzeichen vergröfsert.

flg. a. Riefer.

b. Kinnlade mit ihren zwei Tastern.

c. Lippe und Zünglein mit den Hintcrtastern.

flg. I. Kopf mit einem Fühlhorn und den hervorragenden

Gliedern der Taster.

2. Vorderschjeuen mit ihren Fufsgliedern.

ARTEN.
fig. a. Nebeia sabiilcsa 'j

, / • ;,. ^ natürliche Grofsc.
b. brevLCollis J
B. Die leiite vergröfsert.

Taf. XXIII. Leistus.

Gattungskennzeichen vergröfsert.

fig. a. Kiefer.

n. Kinnlade mit ihren zwei Tastern.

c. Lippe und Zünglein mit den Hintertastern,

fig. I. Kopf mit einem Fühlhorn und den hervorragenden

Gliedern der Taster.

2. Vorderschienen mit ihren Fufssliedern.

ARTEN
fig. a, Leistls cœruîciis

b.

ccerulens -^
, i ^

r V natürüohe Gröfse.
riifcscens S

1 vergröfsert.

Taf. XXIV. CiCINDELA.

Gattungskennzeichen vergröfsert.

lig. a. Kiefer.

b. Kinnlade mit ihren zwei Tastern.

c. Lippe und Zünglein mit den Hintertastern.

fig. I. Kopf mit einem Fühlhorn und den hervorragenden

Gliedern der Taster.

2. Vorderschienen mit ihren Fufsgliedern.

ARTEN.
fig. a. CiCINDELA sylvalica -> ,,,,..
°

, . \ natürliche (iJuisf.
b. — — siniiata J
B, D;c letzte vergröfsert.
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PI. XXV. Elaphrus.

Caractères du genre grossis à la loupe,

üg. a. Mandibule.

b. Mâchoire avec ses deux palpes,

c. Lèvre et laugueue avec les palpes postérieurs,

fig. 1. Tète avec une antenne et les articles saiUans des

palpes

3. Jambe antérieure avec sou tarse.

ESPÈCES.
lig. a. Eladirl's riparius -^

, î^de crandeur naturelle
U. — — seniipiincLnius J °

P i grossis à la loupe.

PI. XXVI. SCOLYIÜS.

Caractères du genre grossis à la loupe.

fig. a. Mandibule.

b. Mâchoire avec ses deux palpes.

c. Lèvre et languette avec les palpes postérieurs,

fig. I. Tète avec une antenne et Us articles saillans des

palpes.

2. Jambe antérieure avec son tarse.

ESPÈCE,
fig. a. ScoLYTUs liniLiaiiis de grandeur naturelle.

yl. Le même grossi à la loupe.

PI. XXVII. HvDRiCHNA.

Caractères du genre grossis à la loupe,

fig. a. Mandibule,

l>. Mâchoire avec ses deux palpes.

c. Lèvre et languette avec les palpes postérieurs,

fig. I. Tête avec une antenne et les articles saillans des

palpes.

3. Jambe antérieure avec son tarse.

ESPECES.
fig. a. IIydrachna Henuatini

i. — — uliginosa \ de grandeurnaturelle

i grossis à la loupe.
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Taf. XXV. Elaphrus.

GattungskennzeicLen vergröfsert.

dg. a. Kiefer.

ù. Kinnlade mit ihren zwei Tastern.

c. Lippe und Zünglein mit den Hintertastern,

flg. 1. Kopt mit einem Fühlhorn und den hervorrageudca

Gliedern der Taster.

2. Vorderschienen mit ihren Fufsglicdern.

ARTEN.
/i£[, a. Elaphrus rinarius '^

i , /-. .,»

, . }• natürliche ürolse.
0. '— — seinipitnctattis Jseinipitnctattis

— 1'

t vergröfsert.
ß, — — — — — J

Taf. XXV. ScoLYTus.

Gatlungskennzeichen vergröfsert.

flg. o. Kiefer.

f b, Kinnlade mit ihren zwei Tastern.

c. Lippe und Zünglein mit den Hintertastern,

flg. I. Kopf mit einem Fühlhoin und den hervorragenden

Gliedern der Taster.

2. Vorderschienen mit ihren Fufsgliedern.

ART.
flg. a. SroLVTUî. liiiilntns natürliche Gröfse.

A. — — — — vergröfsert.

Taf. XXVII. Hydrachna.

Gattungskeniizeiclien vergröfsert.

fig. a. Kiefer.

b. Kinnlade mit ihren zwei Tastern.

c. Lippe und Zünglein mieden Hintertastern.

flg. I. Kopf mit einem Fühlhorn und den hervorragenden

Gliedern der Taster.

2. Vorderschienen mit ihren Fufseliedern,

ARTEN.
fig. a. Hydiiaohna Hennauni

b. — — II lig iHOSa
> natürliche Gröfse,

t vergröficrt.
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PJ. XXVIir. HVDROPORUS.

Caractères du genre grossis a la loupe.

fig. a. INÎandibule.

b. Mâchoire avec ses deux palpes.

c. Lèvre et languette avec les palpes postérieurs,

fig. I. Tcie avec une antenne et les articles saillans des

palpes.

2. Jambe antérieure avec son tarse de 4 articles.

5. Jambe postérieur avec son tarse de 5 articles.

ESPÈCES.
fig. a. HynnopoRL's parvulus ? '^

/ /• Sde erandeurnaturelle
<>• — — uicarinalns J °

ß _ __ \ grossis à la loupe.

T^B, La gravure exprime une sorte d'écusson : c'est à tort, ces

insectes n'eu ont point.

PI. XXIX. COLYMBETES.

Caractères du genre grossis à la loupe.

flg. a. Mandibule.

b. Mâchoire avec ses deux palpes.

c. Lèvre et lauguette avec les palpes postérieurs,

fig. I. Tète avec une antenne et les articles saillans des

palpes.

2. Jambe antérieure avec son tarse.

ESPÈCES.
flg. A. CoLYMBETES strialits 'J ,,

„ r î-de grandeur naturelle.
h. — — JllSCllS ^J

°

c. Portion d'élytre grossie à la loupe.

PI. XXX. Dytiscus.

Caractères du genre grossis à la loupe.

fig. a. Mandibule.

b. Mâchoire avec ses deux jialpes.

c. Lèvre et languette avec les palpes postérieurs,

fig. I. Tète avec une antenne et les articles saillaus des

palpes.

2, Jambe antérieure du mùlc avec son tarse.

5- — — — — delafemtlle
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Taf. XXVIII. HvDROPORus.

Gattnngskennzeichen vergröfsert.

flg. a. Kiefer.

b. Kinnlade mit ihreo zwei Tastern.

c. Lippe und Zünglein mit den Hiiitertastern.

flg. I. Kopf mit einem Fühlhorn und den hervorragenden

Gliedern der Taster.

3. Vorderschienen mit ihren vier Fufsglicdern.

5. Hinterschienen mit ihren fünf Fufsglicdern.

ARTEN.
a. IIvDROPORus parvnliis?

> vergröfsert.

, 7 • • f natürliche Gröfse.
0. -^ — bicarinatns J

NB. Die Zeichnung scheint ein Schildclien anzudeuten , was aber

uurichtig ist, weil diese Insekten kein Schildchen zeigen.

Taf. XXIX. COLYMBETES.

Gattungskennzeichen vergröfsert.

fig. a. Kiefer.

b. Kinnlade mit ihren zwei Tastern.

c. Lippe und Zünglein mit den Hintertastern.

fig, I. Kopf mit einem Fühlborn und den hervorragenden

Gliedern der Taster.

2. Vorderschienen mit ihren Fufsgliedern.

ARTEN.
fiir. A. CoLYMBETES striacus 'ï

r^ ..,.

„ . > natürliche Greise.
B. — — jHücns J
C. Theil eines Deckflügels vergröfsert.

Taf. XXX. Dytiscus.

Gattungskennzeichen vex-gröfsert.

fig. a. Kiefer.

b. Kinnlade mit ihren zwei Tastern.

c. Lippe und Zünglein mit den Hintertastern.

fig. I. Kopf mit einem Fühlhorn und den hervorragenden

Gliedern der Taster.

2. Vorderschienen des Männcbennjit ihren Fufsglied.

j. — — — des Wcihchea

IT. R
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ESPÈCE.
flg. A, Dytiscus siilcatits m;*ile -%

„
1 11 î- de crand. naiurelie.

B. — — — — temellej °

P]. XXXI. HOPLITUS.

Caractères du genre grossis à la loupe.

fig. «. Mandibule.

1. Mâchoire avec ses deux palpes.

c. Lèvre et languette avec les palpes postérieurs,

fig. i, Tcte avec une anteuue et les articles saillaus des

palpes,

a. Jamlie antérieure avec son tarse.

E S 1' È C E S.

fig. a. HopHTrs Julius "i -l ^

, 5- de grandeur naturelle.
o. — — unpressiis J

n _____ V grossis à la loupe.

PI. XXXII. NOTEKUS.

Caraclères du genre grossis à la loupe,

fig. a. Mandiliule.

b. Mâchoire avec ses deux palpes.

c. 1 èvre et languette avec les palpes postérieurs,

fig. I. Tête avec une antenne et les articles saillans des

palpes.

2. Jambe antérieure avec son tarse.

ESPÈCE.
fig. a. NoTERLs crnssicornis de graudeur Daturelle.

A. Le même grossi à la loupe.
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ART.
fig. A. Dytiscus sittcatus mas.

B. — — — — fem.
T natürliche Gröfse.

Taf. XXXI. HopLiTus.

Gattiingskennzeichen vergröfsert.

flg. a. Riefer.

Ù. Kinnl\cle mic ihren zwei Tastçrn.

c. Ijippe und Züa^lein mit den Hiutcrtastçrn.

fig. I. Kopf mit einem FiiliUiorn und den liervorragendeo

Glieilera tler Taster.

2. Vorderscliienen mit ilirea Fufagliedern,

ARTEN.
flg. a. HopLiTüs fiilvim '> .... „ . ,°

,
^. i natürlirhe Gröfse.

0. -^ — inipressus v5inipreisus

5. — — — — f vergröfsert.

Taf. XXXII. NoTERüs.

Gaitungskennzeichen vergröfsert.

fig. a, Kiefer.

l>. Kinnlade mit Üiren zwei Tastern.

c. Lippe und Zünglein mit den Hintertastern,

fig. I. Kopf mit einem Fülilliorn und den bervorragecdea

Gliedern der Taster.

2. Vordersrhienen mit ihren Fufsgliedern.

ART.
fig. a. Notebus crassicornis natürliche Gröfse.

A. — — Selbiger vergröfsert.



Table alphabétique des genres.

Alphabetisches Register der Gattungen.

Agra exût. —

y4iii]iia exot.

Badister. —

Brachmus.

Calosoma. -

Cara bus. -

Cicindela,

Clivina. -

Coiiyris exot.

Coljrnbetes. —

Cjchnis.

Drypta.

Dyliscits. —

Elaphrus. -

Galcrita. —

Craphypterns exot.

Haipalus. -

Hoplitns. —

Jiydrachna.

lijdroponis. -

I.el/ia.

J^eistns. -

Liciii US. - —

Loricera. —

JManticora exot,

Neuria. - -

jSoterus. -

Ocydromits.

Odacanlha. -

Panagœus. -

Scariles. -

Scotytus. -

Sphodras. -

Stoinis. —

Taras. —

Trechus.

Zabriis. -










